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PRIX: DEUX CENTINS

LA FRANCE ET 
L’ANGLETERRE VONT 

AIDER LA POLOGNE
M. Lloyd George déclare à la Chambre anglaise 

que Ton va équiper les 300,000 volontaires 
levés par la Pologne Lenine prétend vou­

loir traiter directement avec Pennemi.
Une grande offensive qui se termine 

sur le sol polonais 1,500 pri­
sonniers aux mains des 

bolchevistes

LE CONTRASTE 
ENTRE 1914 ET

TROIS
A

Dans une allocution à la 
C hambre des Communes 
britannique, donnant ses 
impressions sur la confé­
rence de Spa, M. Lloyd 
George montre la situa­
tion actuelle comparée «à 
celle de 1914 II croit à 
la loyauté des chefs dé­
légués allemands

AUTRES
BELFAST,

NIERE,

VICTIMES 
LE NUIT DER- 

DANS UNE EMEUTE

LA NEUTRALITE ALLEMANDE !

Paris, 22. Presse Canadienne De source polonaise on 
apprend, ce matin, en plus de la déclaration de M. Lloyd 
George, à la Chambre des Communes d’Angleterre, que les 
alliés ont décidé de prendre les mesures nécessaires à une 
intervention militaire pour venir en aide à la Pologne, s’il 
le faut.

On apprend, en effet, officiellement, qu’une mission 
française dirigée par M. Jules-J. Jusserand, ambassadeur de la 
France aux Etats-Unis, actuellement de séjour dans la capi­
tale. composée du général Weygand. le bras droit du maréchal 
Foch, et de M. Vignon, un des intimes collaborateurs de M. 
Millerand, part, ce soir même, pour Varsovie, afin d’organiser 
de prompts secours aux Polonais. La mission anglaise qui voya­
gera sur le même train se composera de lord Abernon. l’am­
bassadeur anglais à Berlin, qui la dirigera, du général Rad- 
cliffe et de sir Maurice Hankey.

Ces deux missions ont l’autorité voulue pour accorder aux 
Polonais toute l’aide militaire, financière, etc., dont ils ont be­
soin. On comprend que des troupes alliées mêmes seront expé­
diées là-bas. s’il le faut. Des officiers et sous-o ffîciers alliés sont

On compte aussi un bon nombre de blessés 
cours de cette lutte entre sinn feiners et 

unionistes, comme conséquence de l’as­
sassinat du colonel Smyth, de 

Cork

DES DOMMAGES POUR $500,000

au

déjà dans 
sation.

les cadres polonais et s’occupent de parfaire l’organi-

Londres, 2‘J. (Presse Canadienne i. 
— Dans un discours à la (’hambre 
des Commuées hier. M Lloyd 
George a déclaré, en 
situation en Pologne, 
tés avec les bolchevistes. nue 1‘An­
gleterre et la France ont décidé de 
fournir les ressources néct'ssaires pour 
organiser efficacement et éjuip*-r 
convenablement les 300.000 volon­
taires nue la Pologne a levés.

M. Lloyd-George a ajouté qu’il 
espérait voir la Roumanie et la 
Tchéco-Slovaquie prendre part à la 
prochaine conférence de la paix, 
afin d’en venir h assurer une paix 
vértable h d’Europe et de permettre 
au monde de reprendre la vie nor­
male et le cours ordinaire des affai­
res.

premier ministre anglais a in­
sisté sur le fait qu’il n’entend pas 
agir en dictateur, si les Polonais 
peuvent négocier directement avec 
les Soviets

"Il n’y a ]>as de raison, dit encore 
M Lloyd George, même si | m pré­
tend que la Pologne a commis une 
erreur, pour qu'eue soit anéantie 
Il faut sauver la

pé Orany, Meretch, 
üubichv et Kadun

Marchiubantch, 
au nord est de 

Grodno. 1.500 Polonais auraient été 
parlant de la \ faits prisonniers aux environs de 
t des hostili- Vilna.

LEUR NEUTRALITE!

I»ndres 22.- (Presse Canadienne 
M Lloyd George, dans son discours, 
h la Chambre d*1? Communes, hier.

: commentant les délibérations de la 
* conférence de Spa. a déclaré que, 
j d’après ceque l’on a nu en juger, le 
I chancelier allemand, Fehrenbach. et 
et le secrétaire des Affaire* Etran­
gères. Simons, sont parfaitement 

I honnêtes, des hommes absolument 
droits, bien résolus à prendre les 
moyens de remplir les obligations 
imposées à l’Allemagne pur le traité.

“Nous avons des preuves, dit le 
I premier ministre, que les Allemands 
j «ont tous leurs efforts pour résoudre 

le problème de l’indemnité. On a 
! avisé aux moyens de prélever les 
fonds nécessaires et il n’y a pas eu * 

| de tentatives pour se soustraire aux | 
obligations.

“Quant aux procès des criminels | 
j de guerre, des mesures ont été pri-! 
scs également afin qu’ils nient lieu • 
promptement.

“I.a situation, a conclu M Lloyd 
George, comparée avec celle de 1*314, 

jest des plus contrastantes. Une Alle­
magne vaincue et désarmée réclame 

, des attentions et des secours mômes 
k une conférence que préside le pre- 

; rnier ministre d’un pays pour lequel) 
| elle avait alors du mépris, la Belgi 

11 a demandé d’être natient !

Belfast, 22. Pres.se Canadienne).— 
Le calme régnait dans la ville, ce 
matin, après une nuit sanglante au 
cours de laquelle les sinn feiner» et 
les unionistes ont échangé des coups 
terribles. La situation est encore, ce­
pendant, excessivement dangereua*- 
et les soldats font la patrouille sur 
les territoires suspect*. Heureuse­
ment. la pluie abondante rend les 
manifestations pratiquement impos­
sibles, aujourd’hui.

On a rapporté jusqu’à présent que 
trois personnes, dont une femme, ont 
été tuées, que vingt sont dans les 

j hôpitaux pour des blessures sérieuse*.
; Plusieurs blessé* ne se sont pas ren- 
\ dus à ces institutions. 54 arresta- 
| lions ont été faites.
I C’est l’assassinat du colonel Smyth 

à Cork, qui donna lieu à eea nou- 
! voiles démonstrations, vu que nom­
bre de gens qui travaillen* h Bel­
fast sont originaires de Bambridge. 

i ville natale de la victime. L’émeu té 
a commencé, hier, après qu’un cer­
tain nombre d’employés sinn fei- 

i ners des chantiers Harland et Wolff 
'eussent été attaqués. On «lit que les 
! sinn feiners ont assiégé un certain 
i nombre d’orangistex. pendant deux 
I heures, dans un moulin, après quoi 
ils le* ont capturé* et battus. Quel- 

i ques-una furent sauvés par les trou-

NI. H. DRAYTON 
ET L’ENQUÊTE 

SUR LE TARIF

LA TOURNEE 
DU CHEF DE 

L’OPPOSITION
L hon. W.-L. MacKenzie- 

King prépare son voyage 
politique dans l’Ouest

LES

11 partira pour 
du Pacifique en 
bre, parlera dans 
cipaux centres et visitera 
de nouveau l’Est

la côte 
septem- 
les prm-

Ottawa.
“Soleil"

21.

\a)
Du correspondant du 
chef du parti libéral,

Le ministre des finances 
H. Drayton, songe
serait temps de corn

sir 
qu’il
mencer à 
promesse 
ment sur 
du tarif 
qner une 
tout le pays

mandé à ses partisan» de faire la 
lutte aux candidat* du gouverne­
ment aux prochaines élection* par­
tielles. 11 est entendu que M King 
fera prochainement une tournée dans 
l'Ouest et prendra la parole dans 
oino ou six grands eentres On achè­
ve les préparatifs de »a grande tour­
née dans l’Ouest canadien 11 partira 
probablement pour le côte du I*a< 
fi que en septembre A .-on retour. >: 
visitera , de nouveau l’Est et plu;

GRECS ONT 
LES YEUX SUR 

CONSTANTINOPLE
Les têtes de colonne grecques pénètrent dans An 

drinople Leur dessein est de descendre la ri­
vière Maritza vers Tchaladja d’où ils me­

naceront directement Constantinople 
La valeur stragégique d’Andrinople 

et celle de Constantinople

CE QUE SIGNIFIERAIT LE SUCCES GREC

_ ■ particulièrement les f’rovm* Ma­

la vieille
gouverne-

ritimes
tenir 

du
le remaniement 
Il veut provo- 

enquête dans

REPRESENTATION

roi maintenant”, dit-i).Berlin 22. -(Bulletin;—-Le prési-j 
dont d’Allemagne. Ebert, et son
ministre de* affaires étrangères. Si-! Now -Bedford, 22. Pour la pre­
nions, disent dans un communiqué p,nl^n, oette année les électeurs

pourront voter par procuration. Un
disent

officiel, que leur gouvernement n’est 
pour rien dans le* hostilités entre la

mi«. il a aemanae a^etre patient. | ,’,y||Hnd et ,,.s
I. impatience est le veritable «nn«-1 voulurent ^Alir l'ordre il,

j reçu» avec tontes sortes de projec- 
! tiles. Une première fois, on réussit 
là disperser le* agitateurs mais ils se

Il fallut

Pologne et la Russie.

QUESTIONNAIRE 
DES EPICIERS

SUPPRIME

électeur obligé d*- s’absenter d 
sa ville ou de son village n’aura au'à 
ko pourvoir d’une procuration régu­
lière du greffier.

Il \a sans dire que cet électeur ne cluf,ur 
pourra voter que s'il est qualifié et 
pour la personne nn.se en nomina­
tion dans l’endroit qu'il habite.
OOOOOOOOOOOOOOOQOQQOO

( 'anadiciincOttawa. 22.—(Pre 
—lie questionnaire imposé par la O 
commission du commerce aux épi- O 
ciers détaillants a été retiré provi- O 
soireraent. Au parlement et en de- O 
hors ce questionnaire a soulevé des O

On
comiw

rialiste. désireuse de s’emparer de 
la Crimée, coupable <!cb motifs les 
plus sinistres; ce ne sont là que leurre* 
et illusions.

“Les négociations direct* - entam- 
mées par la Pologne pourraient bien 
assurer la paix, mais le devoir de 
l'Angleterre est de préparer les voies 
à toutes autre éventualité en équi­
pant bien les Polonais et il se pour­
rait même que le parlement soit 
appelé à étudier pleinement la situa­
tion et à agir de toute son autorité.”

LA REPONSE DE LENINE

faut sauver la Pologne; sa destruc- _____: / .
tion serait un déwwtre pour I Kurop... I '.",nni" tmposant O
L’atmosphère ,1e snupvm. ,,t telle lroï> onAreus"1' *•' "'™- 0
que toute proposition «!• part et "V/., ^ Ù* . *■ . n .»•-d'autre est <LrW On représente . '”’c‘ la ,l0" » <*
l’Angleterre en Russie comme impé-1 Jl-a',.()mIn,ssion. aprè8 „

tentif de toute la question en est 
arrivé à la conclusion que le ques­
tionnaire avait été établi dans l’in­
térêt du public, que son but é*ait 
atteint et qu’on pouvait, sans incon­
vénient, !*• supprimer, étant donné 
que, en vertu «’arrangements satis­
faisant* de la commission, celle-ci 
pourrait se procurer par d’autres 
moyens et sa is dépense supplémen­
tai e, les into mations dont elle a 
besoin.’ '

C est ainsi que le service dos sta­
tistiques pourra acquérir une plus 
rande efficacité. Son travail j*our 

autres départements a, en effet, 
bien des points de contact avec, celui 
du commerce et une entente ' avec 
les autres services intéressés j>er- 
mettra d obtenir les renseignements 
utiles avec, selon toute vraisem­
blance. des frais moins élevés et une 
efficacité plus grande.

L’EMIR FEYSAL 
S’EST SOUMIS 

A LA FRANCE
Syrie i * 
accepté

Bev rout h 
niir Feysa! 
mes de 
France.
la semaine dernière.

Les conditions de Fact 
O seront publiées plus tard.
O

! Le- 
les ter- 

U ultimatum de la 
tel qu’il a été envoyé 

•rnière.
>rd

O
O
O
O
O
O
O
O
Q
O
eu
O
O,
O
O
O
O

rassemblèrent plus loin 
tirer plusieurs coups d*- feu à tout 
hasard sur la foule et l’encercler de 
fils- barbelés pour la maîtriser

Une demi-douzaine de buvettes 
ont été saccagées et le contenu, li- 

s, meubles, etc . a été jeté h 
tou* vents dans la rue; on a mis 
ensuite le feu aux établissements. 
A l’aide de mitrailleuses les soldats 
ont réussi a en imposer aux mani­
festants dans ce territoire.

I/'s employés des chantiers sont 
retournés à leur j>osté. <*« matin, 
comme si rien n'av*it été. bien que 
les troubles d'hier eussent commencé
là. Les autorités croient avoir le 
contrôle de la situation

On estime à pas moins d** $500.- 
000 les dommages « H'iaé* au cours 
des manifestation* d’hier.

Ottawa. 22. Du correspondant 
du “Soleil’ Sir Henry Drayton se 
propose de commencer immédiate­
ment l’enquête nécessaire à une révi­
sion générale du tarif Toutes le* 
parties du pays seront invitées à ren­
dre témoignage afin d’obtenir les ren­
seignements les plus complets possi- 

| ble. On ne >ait pas encore si l’en- 
iddats ! sera conduite par une com-
furent , mission ou pur un comité sj>éH-ial du 

cabinet, aidé de certains experts. Il 
n’y aurait ri»*n détonnant h ce que 
l’on nomme une commission minis- 
rielle.

l^a prochaine revision du tarif 
sera la première du genre depuis 
celle de l‘.)G7, alors qu’une commis­
sion du cabinet sou* la présidence 
de l’hon. W.-S Fielding fit une en­
quête générale, tenant des séances 
depuis Sydney jusqu’à Vancouver, 
enquête qui amena la révision du 
tarif de HHls

A la prochaine session du parle­
ment, la révision du tarif sera com­
prise dans le discours du budget 
et fera l'objet du débat en cette 
occasion.

PROPORTIONNELLE 
A MONTREAL

Montréal. 22 Ut -oii'- commis­
sion de la charte à décidé hier plu­
sieurs questions importante* et a 
adopté des clauses nouvelles.

Ainsi, par exemple, Montréal ne 
comprendra qu’un seul district élec­
toral. l>cs élection* auront lieu sur 
une base de représentation propor­
tionnelle. U* nombre des représen­
tants du jieuple sera de neuf, le 
maire inclus.

Quant au terme d’office il sera de 
quatre ans. Le* membres de la sous- 
commission de la charte ont recom­
mandé que le maire soit nommé par
le conseil.

W.-J. BRyAN**
CANDIDAT
PROHIBITIONNISTE

Salonique. 22 Pres.-e Associée .- »d 
Les troupes grecque* ont commencé 
leur mouvcnient en vue de l’occupa-; 
lion de la Thra< e orientale, selon une 
coinmuncation officielle d'hier

Ia‘* communications entre Constan­
tinople et l’intérieur sont interrom­
pues.

Londres. 22. Un communiqué re­
çu hier soir, annonce l'occupation 
par leg force* grecques, appuyées de* 
navire* grec* et anglais, de* pi «ce­
de Peracles et Bodosto. La résistan­
ce turque a été complètement brisée 

Athènes, 22. 1/e r<)i Alexandre de
Grèc»‘ était à bord de l'Averoff 
ancien croiseur russe a^’twellement 

à la Grèce pondant le Iwimharde- 
raent de Rodo*to hier matin. 
troupe* grecques ont débarqué sur la 
côte européenne de la Marmara et 
refoulé les Turcs

Deux dreadnoughts britanniques 
ont pris part au bombardement. 
Ce*t h* commencement d’opérations 
destinées à chasser les forces turque* 
défendant Andrinople «’t massée- sur 
la ligne Kirk-Kiliaaé à Lulo-Bour- 
gas

avance grecque

LA VILLE IMPRENABLE

< onstantinuple <«• 
lion unique au poini 
gique et lorsqu

POUR LIBERER LARKIN

Dublin. 22. Presse Canadienne 
— On a fait une démonstration, hier 
en notre ville, pour affirmer lev sym­
pathies de la |M)pulation à l’égard 
de James Larkin et obtenir se remise

Paris, 22 Presse Canadienne - 
Les droits de douane sur hvs arti- 

! des non indispensables à la vie vont 
'être considérablement augmentés en 
France, suivant 1 avi« a expert* fi­
nanciers dans les cercles parlemcn- 

! t aires.

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO en liberté des pn-ons américaiie-s

On avait ordonné une grève géné­
rale et une parade jusqu’en face du 
consulat de- Etats-Unis; mais cette 
manifestation n'a eu le succès at­
tendu des organisateurs On n'a 
pas enregistré de désordre

Lincoln. Neb . 22 Presse U&na- 
dienne .• lai convention nationale 
de* prohibitionnistcv » choisi, au­
jourd’hui. VV-.J Bryan com nu son 

j candidat à la présidence et s’occupe 
! maintenant d’en tn>uver un pour la 

vice-présidence. Un frère du candi­
dat protesta contre cette mise en 

j nomination et. de fait, on n'a pas 
encorf* reçu de nouvelle de l'a^crj)- 

j talion de 1 élu de cette convention. 
On a aussi suggéré le nom de Mlle 
Marie Brehm. de I>»*-Arigoles. Uh- 

i lifornie. comme candidate
\j' nom de Billy Sunda> a bien 

également été mis de l’avant, mais 
on a opposé à cette suggestion sa 

| déedaration qu’il trouvait Harding un 
candiuat suiiisamment "dry"

Le comité du programme de la 
convention continue h siéger

ANDRINOPLE OCCUPEE
Constantinople. 22 Presse Asso­

ciée 1^» ministère de la guerre dé­
clare avoir appris que let* têtes de 
colonnes grecques ont pénétré hier 
dans Andrinople

Ia s Turcs ont détruit le pont sur 
la Maritza pré* de la jonction des 
ligne* de chemin* de fer de Cons­
tantinople à Salonique et h Andri­
nople. lia ont également détruit 4 
ponts dans un rayon de 20 milles de 
Tchaladja.

l>*s Turc- sont retranché* entre 
la Maritza et Tchaladja en vue de 
harceler une avance éventuelle des 
Gn^cs.

VERS CONSTANTINOPLE

l'an?'. 22. Spéciale au Soleil
L'occupation d'Andrinople par le* 

Grecs, occupation qui n’était pas en­
core complète hier ,-oir. puisque seu­
lement le» avant-gardes avaient pé­
nétré dans la ville, est de la plus 
haute importance, au point de vue 
stratégique

Anonnonle constitue, en effet une 
première clé de la route de Constan­
tinople. l’ancienne Byzance, qui est 
le but final, bien que non avoué.

une po*»l- 
vue viraré- 

1570 Mahomet U 
l’enleva de vive force après un siège 
prodigieux, son succès fut dû bien 
plu'êf à la faible»**' de* derniers 
empereurs bvsantin* qu'à la vigueur 
de* opération* du siège

l'ette ville, en effet., situé*» entre 
les deux détroit* du Bosphor»» et d*-» 
Dardanelles, es* très facile à défen­
dre i»ar mer. la dernière guerre l’a 
abondamment démontré

Par terre elle est construite k l’ex­
trémité d'm.e langue de terre rela­
tivement étroite et où les défilés de 
Tchaladja constituent une défense 
de premier ordre < ‘ est ver* ce der­
nier point que semble se concentrer 
la défense «j*»* Turcs qm se retirent 
devant les Grec*, ("est également à 
Tchaladja que * était arrêtée «n 
1912-13, l'avance victorieuse de* 
Bulgare* vers Constantinople et il 
est assez vraisemblable que. même 
si une intervention diplomatique ne 
le* avait p&s arrêté il n auraient pas 
dépassé e#* point.
SI LES GRECS PRE­

NAIENT CONSTANTINOPLE
!>•» Grecs ont perdu Constanti­

nople depuis 350 an*. Magré tout 
leur* aspirations nationales tendent 
à leur faire considérer cette ville 
comme la capitale traditionnelle de 
leur empire non oublié.

Aujourd’hui toutefoi*. les condi­
tions diplomatique- de l’Europe sont 
profondément modifiée* «t il est peu 
probable que F établissement dm 
Grec- à Constantinople soit vue 
d'un bon *ril par les autre* pui*- 
sances.

Ivc- (»recs. d ailleurs, même si la 
Ligue des Nations ce qui est assez 
peu probable, leur donnait le man­
dat d’administration pour Constanti­
nople. en viendraient fatalement, au 
cas d'un conflit quelconque à mettre 
la main sur le* détroit* et la ques­
tion se poserait de nouveau tout 
entière.

I>e* perspectives sont donc incer­
taine» et Je» événements prochain* 
en Macédonie méritent une at ten. 
tion sérieuse.

Londres, 22.- 
Une note signée 
nistre Lenine, 
guerre Trotzky,

- • l‘rosse A ssoc iée t 
par le premier mi­

le ministre de la 
le ministre des Af-

frales

faires Etrangères Tchiteherin et le 
commissaire do la justice Kurski, 
vient d’être adressée au gouverne-1 
ment anglais, en réponse A la de- ! 
mande faite au gouvernement soviet | 
russe de cesser de guerroyer contre 
la Pologne, dit une dépêche de Mos-j 
cou reçu ici. hier.

Cette note implique un refus for-i 
mel d'accéder aux demandes de 
l’Angleterre dont on met en doute 
la sincérité, alléguant gu*» si les An­
glais désiraient réellement ce qu’ils --------
demandent, ils auraient cessé depuis \>w Westminister C.-B ‘22 A 
longtemps d envoyer des munitions une assemblée tenue hier soir de* 
et de argent à la Pologne, et que commerçants de détail une résolli­
ces messieurs de Londres ne font '

LA TAXE DE 
LUXE TUERA LE 

GOUVERNEMENT

une
tion passée d’urgence demande que 
la taxe dite de luxe soit perçue à 
la source de production. c.-‘ .-d. à 
la manufacture. L’assemblée a aussi 
demandé la dissolution du bureau 
actuel du commerce et son rempla­

cement par des personnalités plus 
_ . , , 1 représentatives.

■«run. Toutes les pu.8M.ace» de I* M. Uantield. président fédéral de
Unie aionte-t-on aort liées 4 pr» l ass.s-iation déel.ré a........... .

I» Pologne et Ukraine. , dune discussion anim.e: "Donner.
U note russe dit encore que les mn, encore un peu de temps et 

Sov,e, sont prêt» u né*,auer direr-; noIls haltrnns le tou verre ment sur
cette question de la taxe de luxe"

o*tte proposition de paix que pour 
donner quelques concessions aux 
éléments ouvriers de leur pays.

Lord Curzon, dit la note, s’en re­
met A la Ligue des Nations pour 
décider et la Pologne, qui a com­
mencé cette nouvelle guerre, en fait

tomon- wee la Pologne. La fron­
tier»1 qu •. n veut fixer serait h l’est 
des linn »*s déterminées “par les im­
périalistes de I/ondre* et de Paris", 
qui sont, disent les soviets, les enne­
mis jurés des ouvriers russes et po­
lonais.

GRANDE OFFENSIVE

Varsovie, 22. Pour la première 
fois hier dans im« grande offim- 
si\e les bolchevistes ont atteint le 
sol polonais. D* mouvement a été 
déclanché depuis la frontière rou­
maine jusqu'aux marais d»* Pripot; 
certains détachements ont même 
traversé la rivière Zbruoz. Pes per­
tes ont été considérables de part 
d'autre

Une grosse bataille *• livre en ce 
moment dan* la région do ïlovno 
où la cavalerie bolchnviste a en­
foncé l'arrière de la ligne polot :»!se.

Après deux jours d'héroïque résis­
tance. les Polonais s»* rerirent en 
bon ordre; leKr li^ne va du ferd au 
sud. Ces derniers ont certains points 
de défense très bien protégés où ils 
entendent se fixer pour arrêter la 
marche des Bouges.

LA NOUVELLE LONDRES

Londres. 22. Un rapport < 
de Moscou, daté d»* mardi, 
porte que les bolchevigte.s ont

fficiel
rap-

O 
I O 

O 
! O

O
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
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et O 
O

ce O
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

LES BOLCHEVIKS 
RENIENT LEURS 

ENGAGEMENTS
Londres. ‘22. Presse ( a- 

dienneb fx» "Time*” an­
nonce. en dépêche »le Kovno, 
en date de mercredi, que les 
holehevistcs refusent mainte­
nant de rendre Vilna aux 
Lithuaniens, sou* prétexte 
de nécessité militaire. En 
dépit dçs protestations de 
ces derniers, les Itolcheviste* 
ont commencé A établir une 
administration civile à Vilna 
Il est faux que les Lithua­
niens aient consenti, ajoute 
la dépêche. A envoyer de» 
troupes A Vilna. pour servir 
sous !< commandement hol- 
cheviste. I-a ratification du 
traité avec la Lithanie a été 
différé»1 jusqu’à »e que 1«*« 
bolchevistes rachètent leurs 
pr»> messe*

événementsentre
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DROIT HUMAIN 
ET DROIT DE

PROPRIETE

LA FETE DE 
LA BELGIQUE 

A MONTREAL
Winnipeg.

( onseil Privé. 
Russel dans l i 
Winnipeg, \n 
mer le* apjx*ls

22.—La décision du 
rejetant l’appel de W 
affaire des grève* des 
probablement suppn 
pour les autres » as de 

dé-

■ So­

la même cause. M .Tame Law 
dare qu i l’a reçu auun avis de 
représentants à Londres mais qu’il 
«•st porté à considérer comm»* exacts 
le» rapports de pre»**1. suivant les 
quels on déciderait l'abstention de 

; nouveaux appels.
La décision du Conseil Privé in­

siste spécialement sur le fait de la 
distinct».n tntre le droit individuel 
et le droit de propriété, distinction 
qui semble avor été perdue de vue 
par le* délinquants.

Au cours du procès «levant le Con­
seil. lord Haldane a répondu à M 
W H Truema.v. avocat de Bu«»' i 
“Nous somme* ici pour faire respec­
ter la constitution de l’empire et 
vous nous demande/, de la v ioler. Je 
liens A déclarer que le Canada a son 

momie et, pour ma part, je no 
pas disposé à rev enir 1 A-dessus.’ ,

LE SAINT-LAURENT
NAVIGABLE

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO
Cette carie se rapporte a noire aepéche sur l'avance des

Salonique-Andrinople-Constantinoplc dans l'intérieur
troupes grecques en 

duquel ont lieu lei
Macédoine ; 
i opération»

verra surtout la position du 
ire» présentement en cours.

tnan f le

Détroit. Mich.. 22 (Presse Cana­
dienne Quinze c» nts délégués, re- 
préaentant presque tout** le» partie* 
du Canada. <»nt assisté à l’ouverture 
du congrès chargé d'étudier le pro­
jet de creusage du haut St-l^Hurent 
xnir faciliter la route des Grand* 
aos A l’Atlantique 

Ce congrès durera jusqu'à samedi 
et des ..râleurs de dix états améri­
cain* traiteront de* avantages de ces 
travaux pour remédier A la (‘«-inp»'*- 
tion du trafic dans le* ports de l’est 
et as Sur» t le dévr loppement de cer­
taines région* de l’ouest.

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O
o !

Montréal, 22.—(Spéciale au 
: l«»il La colonie belge h fêté ave»- 
pompe hier, l'anniversaire de l'in­
dépendance du son pay* d’origine 
Il j eut des réjouissances toute in 
tournée, et la fête s’est terminée. 
hi«ir soir par un somptueux han- 
quet. au Queens, offert par la Cham­
bre de Commerce belge en Fhonnmir 
(!«•» membres «le l'œuvr© d*» secours 
aux victimes d** la guerre en Belgi- 
u m *t aux membre* «le la ('hambre 
• h' Common <• belge de Montréal, 
par ^a .Nîaj**sté le roi Albert en 
rf«v>n naissance de service rendu# 
I>» banquet était sous la pr*si«lcr.ce 
de M Gustave Francq. président de 
la Chambre de Commerce belge et 
l'un «b** «lé«»oré.* Il avait à ses côté» 
l’hon. ( harles Marcil membn» de U 
commission administrative. M A 

i l’atiineau-Mathieu, le lient, col. Cha- 
j balle, H. Hicquet président de l’u- 
j nion belge, etc., etc.

BEL AGCUEIL 
DES ELECTEURS 

A M. LAFFRTE
Druim»' indvilh'.JJ M Hector l^» 

ferlé député de Drummond, a passé 
!a journé*» de dimanche parmi se* 
électeurs et en a profité pour tenir 
deux magnifiques a».*«'mhlé»»s. Uunc 
apr»1» la rn« »*■*» à L'Avenir. l’autre 
dan.* l'anrèn-tnidi, A South Durham 

S«•# électeur* lui ont fait un cha­
leureux accueil Ces deux assemblée* 
ont été présidées par M le main» 
Boisvert «t M le maire 1‘atenaude. 
respectivement de L' N v enir et de 
South Durham

CHUTE MORTELLE

FÛCH IRAIT
A VARSOVIE

Montréal, 22. 
trouvé dans sa 
vie de '« femme 
originaire de St-Jean. Uiu

ure que le cadavre portait A
a d h >rd fait croire a tut assas- 

niat» l'enquête «le la polie»» con-
22 Presse ( ana- 

Lloyd George a 
la Chambre de* 

aujourd'hui en ré- 
diverse* questions d«*s 
que 1«> ('onseil Supr(

lyondre*. 
dienne* M 
annoneé à 
Communes, 
ponse A 
députés.
me «le* Alliés demandera i>r»>- 
bablement au maréchal r«H’h 
(je se rendre à Varsovie. Le 
premier ministre a ajouté que 
l’ambassadeur anglais à Berlin 

O se rendrait immédiatement 
O dans la capitale polonaise |a>ur 
O voir ce qui *« pn**e exacte- 
O ment.
O
OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

M (J Breconrigg a 
cave le corps sans 

Agée de 70 an* et 
^ué, I>a tmifon

do b! 
la têt 
nnat.
dut plutôt à une chute dans l’e*ca- 
lier, dont une man he aurait causé la 
blessure fatale.

Londres. 22.—Un des mystère* 
de la guerre vi«»nt <lVtre éclairci, 
une partie d'un balai Ih n du 5e ré­
giment anglais de Norfolk avait 
disparu dans la baie de Suria sans 
qu'on en ait jamais eu de nouvelles.

Or ces jours-ci. le Pév. ('.-S Ed­
ward* a trouvé dans la plaine «l’An- 
n.*if«irta les squelettes de ces hom- 
m» av»» «le* objets permettant 
d’identifier leur corps et leur* uni­
té*
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A la Bourse du I ravail A B<*auport A la salle ( lub 
des Marchands Kconomie et tempérance

A im Bow r»e «iu Travail | «•«* «Jlil d* v rai être 1 H*)ll t f»'ll
f»*rmne «•» «i<- U,ur> «nfants N «jus ru*

(T SOIL 1 ni »n ruit ioiiaie «l«*s VOUU»ns pa- ici bii .m«*r un homme
tngén • d’ail* ■r h la b irre c» j.-*«-r quelq ih-i S|*S

T’n ion natior utle « athohqu<» «l*»s «-m- - «Ü fl avis i un ami; il ««st l»«»M au --i par-
ployé gros fus «le »**• r» •jv»s„r ju»»lqu<« r limit*

DI MA IN S( )IH l‘mon «lex tail- •"i: ttigu» «lu travai quoi i-
leur» «le « uir *ll*'fl « «mtr» «pioi non < nous

Lr» prot*x trice ries cord«»nniers- ê-lev« n« «1 - toi»t*«s flOh forcir*. « '«
monteur» tr« «• •t t*- terr bl«- «*t ftmmte ht f ■. ’

L’n ion nat io nale «i»*- f<'rblaiin«»r> «tut ♦•fiir * t ini'H
c*>u vt«un* vrn-r H /H r«- 1*« <• Plie à la 1 ar «• « t

Lu ton rmtû>nal« caiii«»D(|ue »l«*-« l’y ri n <•«* qu T! att noy * duns j
«•har{ «rv-riu 1 ah'» »ol e* -a raieon -t s«m sala rr»-. I>! j t

FAM-LY-ADE
toit* - '‘Jf *>’ fait <!• tr'in* jirnfl' 

iMjUr lu t> riint' * * SttrHtb'* 4 Lu'

MtUrmmt déiictevi*
Cinq bon» oromo» d» fruit» 

OWANCE CITRON LIMON
CERI&C FRAMBOISE

s*’ fait <!*• façon rapùlp »*' t< >>
I notr'ii’tioro

* ir rha<in* Ixille Vrai M" * <l" 
frUlto ri^u'o auireo Injrre
•iifi: O \Qtrn proprt *w-r< • 
de 1 < A b «ire pure. Toujour*
pr*!e « At*n<h**r la plu» Krar. ie 

itf Kaeellente p<»ur ar<una* »•»< 
le» icAtea ut poudinya crAm*» 
Küuu» e«<

Fabriqué* au Canada par
Power-K eac hl« Limited

T oronto
12 VERRES 1S CENTS

MORT
LENTE

Douleur*, maux, nervoiuié. difti- 
«•ulpour uriner sont souvenl iie^ 
déî-'irdres prHvrt. 1^- remède par *•< 
-«•llenrw* au monde «'outre le* aff»*'- 
fion* du rem, «tu foie, de la v*** m 
«•' <1*' l aelde urique le*

COLD MEDAL

CAPSULES

.i ,',t',ru- ■ ri » •ulaK*,rn«Tii *■( Ararle aouvent 
»> Ttiala<H< * (noru lli# ( Onim en Holland* 

«> fuiu# rfu./de niiil«»n.il denui» nli.» de 200 
dim < her loua 1«» to U* l«-a pnar(na«')<:ns 
M> la bot te

Voir au nom Gold Mndal »ur chaque 
boita «t ne pa» acceptor d'imitation

A Beau port

< K ni K

ur* en tiouiiloiro* 

rnaehi-

i moyen nous demanderez-vou- «!«• |
remont«*r «•«• courant

!*• rnoy«»n ? Oliî il est bien sim !
•anadlenne d<w p|«* ndonez-le « t meMn / î*' en pr« j

maeoiH. brlquetinrs et. pllltr 1er* N«» I tiqui«; h<>\«/ i'<'«»noin*‘ •«'inpi runi
Que voua N*rt «I** kukiut «}« LT'*',

À la *a Ile f tub de» Marc handa salaire *, si vous !*• <j« |-« r • / -!<
()eoiipe/--voU!« d«»n*' moins d" |Çftgn« r 

( f stilli 1* rat mitt/ internat n»- qjjn de conserver. Ironique vous a.*-/
imi" «i«'S ixiintre*. N'o b10 ' touebé votre l»ai*'. apjXirte/.-Ia de j

, ,v suite à votre femme, la femme ♦ t
DKMUN SOIR _t m,,,, ,,„r u-mpTramenl ... |mrj

amour pour «et» enfants. Et elle 
K«»ra AH**'/. «énéis’UBe et anse?, b«»nn«\ 1 
fTo\ «'/.• nous, pour voua laisser c«- ;
qu'il \«»ua faudra pour «iffrir un ,
verre ^ un ami Et ainai. voua aurez i
fait votre devoir. Voua ne serez pas j 
exposé h laisser j\ la barre au fon«i • 
du verre I»* pain de toute une se- ; 
mai ne «te votre famille. Soyez éco- 
norm1 : voua iTètes pas assuré «le |
jouir »«»ujoiir« «l iuie bonne santé oui 
«l’avoir toujours «lu travail; «•«♦minent 
alors fer»*/, vous fnj'e aux besoins «l»* | 
v«»tif fainilb'. si vous n\«•/. toujour-i 
«léjwnsé \ «>s salairi'S au fur «'t ;t i 
mesure fine vous les «%•<•/. ^rqfnéH '! > 

done chaque semaine que!-

D OiU’l i -t 1 - pa;. h ai ml« des por-
urs *1 **au '

If M-mtévifléo. par qu’ils ai-
Oh 1 à ent*■mire «lire mon
•z V i*l«-r chu.

1) Qli «-Ht -<!«* qui remi «•«intents
- riilarchamls « l«- fare•ne»* ?

1 /1 1 L'est qu’ iis vivent «fans les

r*' est: -fîtik>Io
DONNEZ -LUI

L’ELIXIR TONIQUE 
DU DR. MONTIER

AVIS
A mes nombreux clients et 

un public en général
Veuillez prendre note que je vien» de recevoir de France, 

d’Angleterre, d'Ecosse, du Port u gai et de l’Espagne, toute 
sorte de vins et liqueurs importés spécialement pour des 
fins médicinales et que je vendrai comme telles. Mes 
prix sont les plus bas par suite de I achat direct sur les 

lieux de production.

Une wOmmande d'essai vous convaincra que vous devez 

me continuer votre patronage.

FRS BOURET
Epiceries, Provisions, Vins et Liqueurs

Tél. 1605. - 181 RUE ST-PAUL

Demandez
la véritable

aux fines herbes préparée par

HERM. PARE
Quebec

Mk
\ X -V èT'

■r. <v
'i
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«•t 1»

Economie et tempérant

piw
la r.

Eh

«pu
lu-ui

rampi 

n 11 j i «
I À II !

pour un ai 
. t nus l. -t.

i• T « « IJX-IH
qui «•r<»i«,nt «iu 

fort un»' «-«trr* .
ugnrw'
f qui 
Tout

iir, «p

•ri'* • 
du «lé

\’.»i

implcmcnl h .* ; 
qufdW** déjH-naofi *ou |
* n» i»ul«»u* p a* no U* !
■ «•! ridicub» ni«»rali*t»- ! 
jnmnis pris l’honnni»! 
mai* nous jirétortdons j 
v<»u«lr«»nt bi«'U cri «••♦n- ! 

as. » * s défauts l'ouvrier,1
■ a ctimr»1 qu»-l(ju«-' qnali-;
'il « ,*,t bien r» L'r« t 'abi»' «pi»-!
. ■ t r» * ■. «’Lt parf«>; nb Délégués 
ar l« ' uiTreu*»'* babitu-1--

Mette/. don<
«ju<’s « «'nt* »l* «*<*it.«*. aborm«-/-v «>us iï > 
un*' KiKMi'té «rjiHsurau»-*' -ur la vu-.j 
vous aasurotw ainsi voir»; fatnilb* | 
c in • re l«>* imilheun-t >•: le- mis«,,ros 
||(I«• votre m«*rt lui reM’rv* . («.«s»»#'!»'/.- 
v ouh h une .s«»«'iété «le *«'fours mu- 
tu* I- «‘t en «‘h «l*1 maladie ou «le
clH'onaLp- v ou von- trouver»-/, h 
l’abri «i«* tou- n.-que*

Et mniuteriant, tu* «lit,»-:* pus s«,u- 
buiient,; l'ont eola • st t.» s vrai , 
iindt»»/. surtout nos eonwils «*n pra- 
tiqiu . - «st aotr*' bi*«n qu»- n«»ns vou­
lons, «•'«'*!. votr«* bonlu'iir « t relui «l»- 
votn fami ll«‘

. MM Léon No.l «»t Eail.lv O 
' 1 I m<mbnts «b- la lo«». i.OI ,U;,
aire u e-t rien «lan- ui(,.ru;t, 11)IUiUX ,|„

|e-tn«'ip. «I un»- vu- b»-ur« u*. /l1» ; ,.lA no,nni,„ d.TVuéH à la <'or,\m
1 l *b.« maehinistoH «jut aura li«»u I

CUTICURÀ GUERIT 
ERUPTION DU BEBE
Sur le corps et le visage Pou- 

v e u r et prurit Pleurait pen­
dant des heures Durée
un a n -

Ma jw-ut.- fille fut pris». <1 une /rup- 
lloi» pur t«»ut le corps 
et «Ile en avait sur 

l l« visjMff Ça c«>mm» «i 
», a! f par un t*>ut«)n plein 

y ~ r} «1 ♦ au qui nnatlssalt et lui 
/ «l/rnanKeuil Elle pleurait 

"V. ^ «l» * h» lires »te temps el < >-
ta «Jura un an

I» < "lumen.,ai alor* avee un •(•Man- 
tlll"?. Kratult «te Savon et »|Onguent 
< iifii-nrtt l en a<-ti<‘tat «lavantag, et 
<i o i>aiiiK «le Savon et froh- Inilfes 
<! « Mien ni s i Ht rent IM nir la Ki/Tir 

' Mm» Dora i.iingl.v I«'tj nu’ 
« ,< t t ni«l< Verdun, t* t,» il août

Le Trio A Toilette Cutlcurs
<ompreitant li' Savon l’Onguent et l«» 

I I!" • »t un «MVeanoire imllsp, I,-aille de
la Oulette d* «'haiiue .i"iir |M>ur cnn 
h. . ' • ; la piin«Z it la hhh«« <!•■ la p» au.
Savon 25», Onguent 25 et 50». Lu 
•'M par !.. m T.- «anada D: i «a

lv»ns»»», Limited, rue St 
Paul, Montresl

le Savon Cutirura rave san» pot 
A barbe.

Pi p3

l - - • '\vr "̂•H

Le* mcdacirix ^.
En vertu «i«i » m admirable rom 

{«■sillon re merveilleux t«>nl«ju«
«*• l«- granit r<vg/-n<vratewr des mue 
«•1rs du Hang et des or II assure j 
l'enfant une erotwance nibuete «‘i 
le protage rontre toutes l*s maladifs

LIQUEURS« EPICERIES
Je viens de recevoir un lot considérable ds vin d Espa­

gne, de la célèbre maison Fererico Guille Moreu, de Barce­
lone. et des maisons Enrique Ventoza et L. Norregaard, de 
Tarra gone.

Dans lea vins blancs: il y en a du sec. demi-sec et doux 
Pour les vins de messe, chacune de mes importation* e»t 
accompagnée d'un certificat des évêchés de Barcelone ou de 
Tarragon©, suivant le cas, déclarant que le vin est pur et 
peut être employé pour Se saint Sacrifice de la Messe

Je reçois aussi réguiiérement las Cognac, Scotch, Gin, 
Rhum, Alcool et WhiaW) .

Mon assortiment dans la» épicerie» e»t de» plus varié» ai 
les prix très raisonnables

Une commande d'essai, par la malle, ou une visita est 
aollicitéa.

h» viiin i"1 nDj m
j . r'jfa v ' F /Al

| - B . - K . I.
MAISON FONDEE EN 18i0

ET E I. MER
92 RUE DALHOUSIE 

QUEBEC

-v ■ -

uqi'elrs FLUET
Pour la chaleur

D'autres liqueurs peuvent avoir 
des qualités; elles peuvent être 
agréables au goût, mais les li­
queurs “FLUET" vous frappe­
ront par leur point de supériori­
té reconnue:

[ELLES DESALTERENT

d h

vrier, iwmr h» bonheur «le nn fitni’iN' 
c’eut l,«'i,<>t)»>mi« «t lu t«‘m|>«‘nt!ie«' 
Que nous fait h nous, <i«i«‘ v«»u*. ou 

ru-r habile, v:«>u-■ gagniez 12 h l< 
«iuUarN par -> m iin* . -i sur «•«•tte -om 
rn«- il «-n r-vp-nt à iM-um la moiti 
au fover «iomesfiqu»'’ \'ous «-roy*-

K.. fer. N \
MM Outer Floury. Us Larone 

«t (îigin’r»' ont été uominéM «l*''l«,gu»'-. 
Tu < '«»ttH« il l*'é«lér*' h In l'onvadit ioM 
au < '«mgr«'s «b - met i* r« « t «lu travail 
du <'amnia «jus *»’ tiemlra à Win.i-

■"Kxr

■ tre un J 
jir«-mi«-r* 
g LU-Z 111 
At rv nmji

■r. t
M

I 1
I'..

pan vous Ka
malair» ' Vouh «troy* 
infort un»’, h v oir v ain

»t. préHliUiUl 'i« 
•hernins «h: fer,

■K«»e

la [JIU « 
10

;»<|U<* *
t:» d«

\S iadnor.
Les ouvrier* en tal

I teiuain s »ir aura

«al h 
pn

ra ip'u un* im|M.r- 
«b's ouvriers «-n 

«!<' Fl 'num St-Jo­
li «m prendre n«.te

•««r»- )ii«‘U fier ’.’
/ j .a>. vu iu«'u la pnu 
... gagn. ^ de .une
voti«i un gurnx' d«

i .tu 

fom
feU. iiu» imuvrt 

vieilli»- jeu

dan

( •H * . J V«
rmUr*»r 
- ■ notai
l-!
\1 mu il 
A la pu:

Ayez instantanément 
votre meilleure 

apparence

>i
}a

. I

T-v* J

si vous reervf. 
visit* sou i c 
invitation i natte 

pouvez av 
dcii.-ieusc errtitui

temps, ansi ra

l'ie

clic d o n n c à 
votre peau un 

teint rn er v el lieu semen t pur et 
velouté, bois de toute compa­
raison. j,to

y’’ • ^ ''• ïy'f y •

Crème Orientale
àm Gouraud

frhuHWkm émvtfft i-rmfn»# t'en fs
FemXT.HOPKINSiU. SON. Montréal

I

Ma lame 
Rolland

B e a u t » s
Célèbre*
[• allMUt ql.e !* t>» • li i 1 et
sable à la bnune rrrpioyait poi.r ccn- 
server son teint de jeunesse If

Lait d«s Dames Romaines
! liait dbparsttre tannes, pointsno»rs 
t'outons, etc Délieirxisement parfumé, 
i! reiiipiai e poudres et fartis.

t It tit ft omet
eu/anl ori/lruti remen / J /

l.rhantilliin »ur réceplion «la 1 Ocl».

COOPER A CIE.

1 *>2 ( ammitssires 0. Montrés1

mamm

TOUTE l'EHSONNE EN AEFA1HES, 
QUAND ELLE SOLLICITE VOTRE 
PATRONAGE, S'ENGAGE PAR UN 
CONTRAT TACITE NON SEULE­
MENT DE REM PUR SES SERVICES 
H ON N ET EM EN T MAIS AUSSI 
JOYEUSEMENT. ... VOILA DC

MEILLEUR SERVICE

v

Notre procédé secret de fabriquer des liqueurs douces et 
des eaux gazeuses a procuré au public assoiffé, un moyen déli­
cieux de se SATISFAIRE:

Vous trouverez deux fois plus de satisfaction dans les li­
queurs FLUET que dans toute autre parce cjue vous n'aurez 
pas besoin de vous noyer l'estomac dans le breuvage pour 
étancher votre soif.

1 E/V VENTE PARTOUT ou directement de |

F. - M. FLUET, fabricant
65 rue des Rrairîes QUEBEC

17-19-22-24 mil

ROBES ET COSTUMES
Toutes nos robes et 

costumes sont vendus à 
grande réduction, profi­
tez. de nos réductions.
La MAISON FORTIN Enr. 

746 rue St-VaHier
20 21 22 23 il

PHONE 8550 19 DE LA COURONNE

m
Par Brevet 

Fournisseurs de jf
.Sa Majesté!* 
Roi George V.

POUR UNE JOURNEE SEULEMENT
Réduction spéciale sur robes lavables

de 20 ,
VENDREDI 23 JUILLET

■ iP> Sf
iilr

Tout notre assortiment do robes 
lavables, lequel est considérable, 
sera à votre disposition pour une 
journée seulement, h une réduc­
tion de 20'U

Cette vente vient h point, dans 
le milieu de la saison d’été, et 
cette offre devrait intéresser tou­
tes les jeunes filles.

Qu’y a-t-il do plus joli que ces 
robes qui peuvent être lavées 
plusieurs fois et paraissent tou­
jours nouvelles?

Nous vous conseillons de venir 
vendredi matin.

Ifofil^ifiesv&Co.
JLimlteD

t h l // / E TO \ Dl * 5 OL EU *

i/lnexplicablc Crime’
Par

PAUL DE GARROS et HESRl DE %fO\TFOR7

La porte ,1 
floinest iquu

Ion se rouvrit, «*t 
any a vers son mnt- 
maiti un plateau 

ir i«‘que! était j»oséo utu

je tm {« nu-dotssus d«« m«m afTe . 
t « rru'llc, que j s tnottfixis tou

■ r*‘gani «1 lsulor«N s. croise avec 
i du marquis. Pan dan t un ms- 

tr»- court. l'mçent «1«» |Kiliee 
'a '. > cm*' <1 « u v«t in v«*L\, mais 

■ au plus profond «I» h;,; 
,n U*.* |ï«t'! i "«V'S qui lui étaient

* jeu de scftne p**»* du n^to 
s'rçu de Jacqueline et d<- maître

Il ne tue reste plus qu’à me 
rvr, reptit Kouffurra en s’tnelt- 
t resp<*etueusiq!i<-nt «levant !•*

• ra) ,fe vais poursuivn* mes rv-
* "«»«l vrai. i*èr*‘’ \«mis « h* n-h*'*. puisqm v.uis voulez bi«-n

< ■. ;>i\le. murmura Ja«'<pj«M;ne I! faut me le jiertnettrv. J** \«»us tiemirni
eu courant, dès qu'il y aura du 

ai nouveau
»v<u en invagination e*ete r*n(.s<* ejvm- H salua itttMlcmotselle <ie Thur* v 
antablf*. «'«unm** 'i j y aval* fc-st-tti ; l4**<.ur « t l av«>ué repru -h ■*». r\u-tt

de n>

«JUC 1» 
\

i nue ' * \,»n* on indt-

dit h» vioi’ard 
nent fatigué-

ms r»,i*»*‘i»‘r.
Oui' à remuer «hw

Mon général, il y a là un rnon- 
si*-ur qui demamle à «'tre n-tju par 
motigenérul

Je m veux re«‘«‘Voir |wrs«mne,
. «•tunu nça M d«* Thnret-l/atour

( i- inoiisi« ur d««tiian<le qu«* mon 
Lrénérnl seudle bimi pr«>n«lre ««unnais- 
saneo «i«4 eeUe l«>ttre

l «- marquis prit r« riv« lopp»- et la 
déi-aebctH \ p*>tne «:mt-il jeté l»-s 
• 11 \ '.ir !.-» !. n i I le de papmr qu'elh- 
«•ont*'naît, qu’il eut. un viol«*ut sur- 
- aut

I>iî«s à ««• numsieur que je vais 
h* rvve\oir «irtionna-t-il.

Dans \<ure état «b* fatigue’ 
objecta Jacqueline.

} ■ «> qu*' j*' «lis. prononya
le Mi’diard av*-e fore* N’ous mtro 
duirez «ians cinq ou six minutes 

Le d«»mestiquc sorti1
Mai' j^re
\ insist*' jkls. Jactpiebn*' •-t 

mis*. :?> : \.i- m » \. us» n l.*-bar
bjvssu

J» vous *'t» pn»-. mon gt'néral 
«lit l’avoué qui prit <*tmgé «-t partit. 
Jaeqnelitu' l«- n . «.nduisit

Quand la fwirte s** fut r»*fermé»* 
sur eux. et {U il >*' trouva seul b* 
g»!oral marquis «le* Thur» t-I>Ltour. 

«s* ia?-rr*«v« aux ' « ux balbutia à «,1«*-

1! faut vous ménager m«»n géné 
rai. pronouya i avoué \.>us aunie 
tant votre tils’

Pour la première fois, une expr 
«ion tendr»» paasa s«ir le visagt» «T 
Mon- -str >.i«' T.l5un*t-!-ft?"iir

Si j’aimais mon fi N! lui et Ja» 
que in** « talent 1« dernier .-tsdr n 
ma vie. Depute U mort «le ma femme 
jK* e ai rien aimé au mtirub* autan 
«pie mes ei f*»-*- Si yurtar : a-die 
va-t-il «t» se drosMMPt et *«n reganlan' 
i.ten en fa^»- Fmigarra t! v j, une eh«»s*

>** <1 trig* a v«' 

quebne vint

a pnrti

M:

Mo Di Dieu est -s*»’

CHAPITRE 111

du g*

tps «le et 
NOUS »N«

rvnîre el 
Jaequelir

.« A

i* «tetxuiragemer 
>i«- etnirt*• durée, prestjue iiumétliatc- 
meut. i! se o-ssatsit

Par un effort \i«»lent. il inaitrisa 
s*-*» nerfs *>t t*«>n imagination qui lui 
faisait voir dans cette visite impré­
vue la m» na«v d'un «iangv’r

l! alla à un guérklon supjsvrtant 
. nrafe «’t «!*■> couper, but un d»- 

mi*Nt rr* «i eati glacée, s aseut et > im- 
p*».^- à lut u.i'm. «|*> r*r* ndr«- une atti-

I tml»» digne et impassible Néanmoins 
• ;i|gr«- sa grand»* force* «h* cariu-bT* ■

11. - deux «*u trois minut«*s qui s’.'.-oulé- 
; r.-nt lui furtmt particulièr.'in«'nt jCnt-, 
; l.i.'s l n«» s«»rt<i «le pressi-ntiment va-; 
! gu,. m«>ntait autour «le lui • ■ v. naît 

> iifti««r à son cerveau enfiévré une 
inquiétude sinistn-

I 11 naîtrait pu définir .•xftetcmeiit ; 
< . qu’il n'ssentait ; <■ ‘'tait un»' appr.

! hension imprécis*-, l'angoisse d 1100, 
1 eatastropiu» imminent»- qui allait t*«>u- 
; l,'v«>rser t«*ut» sa vie Et -•.•tt* impr*‘ej- 
siou même ajoutait à cette nug-Msse ■ 
11 «h'Nvnait un «lang*'r: quel «lang» r ‘ !
Il aurait voulu déjit être tivé. savoir «•*■ | 
qu il «levait craindre. Ce fut «ione 

I un soulagement pour lui quand !»> d«>- 
mestique ouvrit la portoet anuonya 1 

.Monsieur A«lri*'n Dv Dasog»-
Celui-ci entra *'t s’inclina devant. 

. le général.
Je vous remercie d«' m avoir revu. ; 

dit-il hnx'c calme
Sans réjvomir»' Monse'ur de l hu- ; 

n-t-Ijitour l«* «bkisagt'a. 11 avait de- 
vant lui un homme d’une tnntaine. 
it années. habillé ni bien, ni mal. <1 ai- 
Sure paisible aN«*c je ne sai' •!«• quoi 

j «je louche, de «latup'reux dans l’ex-, 
pression générale «l»- la pli' sionomte

\ «*us «lésire? me jvarh r Monsieur ’’ • 
eommenva 1*- marquis.

Ou» Mais comme notre . onversa-; 
tion s* ra hmgu*-. sans doute, veuilh z i 
nu» l'ermettre d» m‘ass*s»ir.

Faites, je vous prie.
Ces projs's s’é«*hangérent »\ee 

i un,? mesure parfait*' et mil n aurait 
I pu s,> ,l«»ut* r du drame qui se jouait

*
i ntellig» ms's

N ouiez-vous m auton^ r à vous 
I«ar 1er un peu «1«- moi. fit le jeune hom­
me d une noix très tranquille.

t .-la '.eus f.ra «ximpn'min» pli.s 
a'sément c»» «pic j»> viens exiger de 

| vous.
Exiger ’ souligna monsieur «le 

Tiniret- l atour
11 \ a\ait dans le t«m »v«h* lequel 

t avait n {'été «*«* simple mot une 
ir,.ri. i.'llen.ert méprisai»t» . qu A- 
. n» u La Da-vv se moPdit es 1« -

un
*al-

vres jusou’au stmg et dut fair»1 
effort visible pour conserver son 
tm . *'P affirmant <!** nom eau

IVrfatt» nu-ut ! Exiger ’ t>h ! 
ne vous nVn«'/. pa- Monsimir . e’(*st 
jK*ut-«Mre 1«* }»n-mi. r«' fois 'u’on vous 
adresse lr. paroi»- sur e«» ; ,:-là. mais 
ayez «pielqms minut<is do patience, 
vous corapn*ndro/. alors que mon 
attitud»* est justifié»» que vous 
m’apparten»'.’ «pic je suis votre 
nmltn*

... -Je vous écoute.
B&aoge, j«* «-rois

-Oui, La Hasoge 
comme un autre il 
marqurble. m« 
mais j’y ti*ns

Mon •ur L:

(’ est un nom 
n’a rien «h* re- 

dir«'/-vous Possible, 
Et tout à l’heim*.

nous s-'re/. «le mon avis I.» Das«>g«. 
vaudra Thuret-Lat"ur

Ma patmne*' a <l« s b<>rn«-> mon­
sieur. coupa le g«-nér?.l Malgré mon 
deuil, je vous ai n*yu i>ar«-«- «pie

pare*- qu’il > avait sur ma 
cnrte. <-n-d«'ssous de mon nom. ces 
simples mots "Pour fournir à 
Monsieur «le Thurv I.atour, son 
prupriétain*. «h ' n*rs« ignements sur 
la prés*‘ii«*i* d*- rautomobth' I-7S4-L 
dans la forêt de Saint-(l«*rmain le 10 
mai dernier

Je confe'>«• que cette phrr.s** 
m’a intrigué. I • 10 mai «h'rnier,
jour dont vous pari*’-

J«»ur où le capitaine Marvel d«* 
Thuret-Latour, \ >tr»' tlis t«»inba 
sous les coups d’un assassin, demeu­
ré inconnu, glissa Adrien l^v Basog<\ 
av*»c um* sonihr** in»me.

le général ne rvlex-a 
phras** qui

pas «'ette 
piiss«-r un«* 

Il termi-
mblait • 

insinuation désobligeant 
na <'«> qu’il voulait dir»

l>* jour d«n • vous jiarl**/. celle 
de mes automobi le" «pu jxvrte le nu- 
méro que vous in.inp.» . n»1 jx* 1 'ait 
r»as se trou'«-r dati' ô-s «‘nvirons «i*' 

était depuis plusieurs 
l«*s mains de mou vieil

Taris. Kl h 
jours en trr 
»m»

D* colonel 
sais .-«'la

Nous vo.Ve. 
qni*s.-

Ti ur-Durét v Je

i La Dasog»» lui coupa la parole
-Je n*' cloute pas que vous n’avez I 

I un alibi fort bien préparé et suffisant I 
i pour vous couvrir en l'absence de* 
tous témoins. Mais encore» une fois, J 
ae«»rdez-nioi seulement cinq minutes j 
<1«' patienc** et vous comprendre/. * 
qu’aucune dénégation n’est fx>ssibl«* j 
avec moi.

Je ne relèverai pas ce que vous 
; paroles ont de calomnieux; j«* vous 
accunie l«>s instants que vous me de- 

, mandez mais je vous engage à ne ! 
pas abus«T de ma longanimité

Monsieur, «lit le jeune homme 
entrant de suite dans le vif de son 
sujet vous savez que je me nomme 
Adrien LaBasoge J’appartiens com- 
im* j«* vous le prouverai à um* très 

. bonne familh1 bourg» vu se. «le l’Orléa- 
’ nais Malheureusement je n’avais 
. |.v>mt d«- fortum- qui o«UTesp«in<iait à 
1 mesgoûts t>t n-sté orphelin de bonne 

heur»' j’eus vite fait de gaspiller le 
pvti; avoir dont j»* me trouvais trop 
t<M le maître. Je vous épargne le ré­
cit «le mes orag«*s de jeunesse; le 
temps nous press»' Qu'il vous suffise 
«h- savoir qu'au bout de quelques 
années de vie joyeuse, le problème 
alimentaire sc {x»sa «levant moi; il 
in«* fallut trouver d«* quoi manger

Le général esquissa un geste «le 
lassitude.

N'.'u^ \oici bien loin de mon 
eutomobih-, comrnenva-t-il.

1 ‘at une»-. réj>ondit son interlo­
cuteur Nous allons y arriver; mais 

Auparavant, je vous l'ai dit et je 
vous h* réj>ète encore, il est né«‘»*s- 

1 saire que je vous fasse connaît r»* 
mon curriculum vita*' (’ela afin que 

. nous sachiez comment je suis arrivé 
nun jeune homme «le bonne éduca- 
t»on et «io bonne descendance, à de­
venir le maître-chanteur qui vous 
avez devant vous.

Il eut un rire amer, comme un 
: retour sur lui-même

Vous voyez «pie je n'ai pas peur 
[d'appeler les choses par leur nom- 
I Fit il reprit après un court si- 
I lem .

Sans .toute, monsieur le mar­

quis de Thun-t-Latour, vous ne pou­
vez pas vous rendre compte de ce 
que c’est qu’une vie comme 
mienne; êtr*

point. que le suicide m’apparut comme 
le seul refuge ouvert «lovant moi; je 

la I décidai donc de me tuer.
ul dans l’existence. ! --Vous reconnaîtrez, n'est-ce pas *

! n»- rencontrer autour «le soi qu m- 
[ «tifférenc»* »*t dédain, ne trouver d'ap- 
' ]>ui auprès «1** jx rsonm* pour soute­
nir la bataille quotidienne!..

I "C’est triM beau la vie quend on 
j.»n a «le l'argent dans sa poche, qu«» 
1 1«* lendemain est assuré: mais quand 
i «m n'a pas un sou dans son {x>rt«*- 
monnaie,' qu’on s«> sent incapabje do 

(gagner s«>n pain par son travail, je 
I n ous assure que ça n ous met la 
( rage au canir et l'insulte aux lèvres 
ji-t, si une occasion se présente de 
1 sortir «le la misère, on ne peut pas la 
: laisser échapj>or.

‘Alors, on descend la pente len- 
! tement et par éehelon 

les scrupules, vestig»

que je ne me suis pas flatté dans cotte 
esquisse d'autobiographie; je peux 
donc me rendre justice; j«i ne suis pas 
lâ«*h«»; la mort ne me faisait pas pour; 
sombrer un peu plus tôt ou un peu 
plus tard, vraiment, la belle affaire! 
Aucun intérêt ne me rattachait à la 
vie. Moi disparu, personne n«N me re­
gretterait.

Il s'interrompit; une ombre passa 
sur son front.

—Si, pourtant, Quelqu'un m'aurai» 
peut-être regretté. Niais do quoi vais- 
je m’inquiéter là : le passé est le pas­
sé N Vn parlons plus.

Monsieur de Thuret-Latour avait 
quand on a ‘ écouté ce long monologue avec calm** 

io l’éducation !et itnpassihilité. 11 comprenait bien 
i^sA.’:l':ün '«^"iSin'd. quand un a i S“« 11»' «* <-onf«s«it ainai 

i «le 1 appétit et la volonté de vivre.
| ‘'("est ce que j’ai fait, comme les
i camarades, comme vous-mêmes l'au­
riez fait, monsieur le marquis, si 
vous vous étiez trouvé dans une 
situation i»areill»>.

Il parlait d'une voix profonde 
et basse, «nu le rappel du passé met- 

i tait des aceccnts vibrants.

| Voilà quatre an** que eette vie 
■ dure, poursuivit-il. J’ai connu, na- 
j turelîement. des hauts et «les bas, 
j ayant, certains jours, «h» l’argent plein 
mes jxx-h**s. habitant «les anparte- 

! menis somptueux; étant à d'autres 
j moments, si gueux que je ne savais pas 
: où aller coucher!

1 *' (’es derniers temps, j'étais pour­
suivi par une telle malchance que je 
' me < ci vais arrivé au bout d«* mon rou- 

l«»au. J’avais eu lx»au échafauder los 
lus savantes combinaisons, préparer 

«•*s coups l«*x mieux conçus, ri«*n ne me 
réussissait: la guigne s’était abattue 
sur mol et ne voulait plus me là *hcr 
Tour comble «l»* malheur. j’ar»préh«-n- 
«lai-< que le réveil de vieilles nist«>ir*»s 
ne vint me causer do grave» démêlés 
avec une police trop curieuse Bref, 

j en était arrivé, général, à un tel

goa

! avec un tel cynisme devait ne le fai- 
r«» qu’à V>on escient et marcher vers 
un but précis II attendait que ce 
but lui apparût.

lx* personnage qu’il avait devant 
lui s’était qualifié lui-même tout à 
l’heure, de maître-chanteur. Le géné 
ral savait donc à peu près à quoi 
allait aboutir son a<iv«'rsaire, mais il 
ne pouvait rester sous le coup de cet 
à peu près

l,o ton d Adrien Basoge clian- 
de nouveau :
N'est-ce pas que les vieux pro­

verbes ont parfois raison, reprit-il 
«i’une voix railh'use: il ne faut jamais 
jeter le manche après la cognée 
Quand je pense, général, que le 10
mai au matin, j’errais dans cette 
mervi'ilieuse forêt <!«• Saint-Germain* 
.‘ii quête d’un emplacement «-onv»*- 
nable pour mourir, qu’il ne me res­
tait pas alors vingt sous en po«'h- 
et qu’auiourd’hui juste qumw» jours 
plus tard je suis installé chez vous 
dans cette demeure somptueuse, a 
tendant de la vie toutes les satisfac­
tions quVllo ne manquera pas de 
m’offrir ! quelle matière à philoso­
pher !
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La ligue de la vallée du St-Maurice est formée de clubs 
de grande habileté—Les prochaines joutes à Québec 
seront disputées par des rivaux ardents—Ma randa 
continue à se distinguer, dans les différents concours 
athlétiques—Le jeune White a du succès—Une séan­
ce dans dix jours, au “Théâtre rustique’ —Le Reso­
lute est vainqueur—Diverses courses intéressantes

Gag P**r 1 P«*.
Cleveland. 58 29 (X>7
New -York 59 32 648
( ’hicago.... 52 35 598
St-Dmis 42 44 4^I
Washington .... 39 42 4M1
Boston. ___ 39 44 470
Détroit . 29 53 354
Philadelphie- 25 51 316

LIGUE NATIONALE

A Cincinnati: R H.E.
New- York 203 (XX) ooo :1 S 1

’ \ BOXE

UN GROS PROJET

II n'y aura pas cio soam*** athlé­
tique, lundi prochain, au Théâtre* 
rustique”. Les promoteurs no restent 
pas inadifs cependant. Ils s'occu- 
J>ent de réaliser l’idée d’une rencon 
tre de Summers avec Fleming, 
serait disputée le 2 d’août.

DIFFERENTS COMBATS

de
[un­

do

Montréal. 22.—Phil. Bloom, 
Brooklyn, N.-V.. a été reconnu \ 
queur de Jack "Kid” Thomas, 
Montréal, hier soir. Ln rencontre' 
dura les dix rondes de limite.

Kjd Bratton et K. O. Clay firent 
partie nulle de six manches.

Young Chs White, de Quélvoc, I 
montra de la réelle supériorité, dans! 
un combat très animé avec Joe I 
Shears, l^t joute fut de six rondes. , 
Le jeune pugiliste québécois mérita 
bien la victoire.

Joe McGinnis mit 
Üaxe Marshall hors 
trois rondes.

White est le seul des concurrents 
préliminaires qui n'est pas de Mont­
réal

I l. Constable Caron 2. constable 
Filiatrault; 3, constable Dessard;

! A. constable Gendron, Montréal. 
Temps; 16 1-5 secondes.

220 verges 1. A Marauda, Mont­
réal; 2. B Dumphy, Montréal; 3.
<^ Willis, Ottawa; A, J. Cameron.

' Vancouver. Temps: 24 4-Ô secondes,
1 ancer le disque à distance 

il. J. Cameron. Vancouver: 2, K.
De s marteaux, Montréal: 3, F Day, 

Montréal. 4, A. Marauda, Montreal 
qui i Distance, 112 pds.

( Saut en hauteur avec élan 1. E.
I McLaughlin, Ottawa: 2. A.
I Boulanger, Montréal; 3. A Man- 
randa. ^lontréal: 4. L. Finette. Mon­
tréal: Distance: ô pds 4 pcs.

300 verges.- 1, G. Willis, Ottawa; 
2. E Dumphy, Montréal; 3. J. 
Chamaillard. Montréal: 4, L. Pinet-j 
te. Montréal. Temps, 35 secondes. .

2 milles a relais (course ouverte 
1, M. A. A A. (G. Wiîing. J. Kins^, !

Cincinnati (KX) 2 0 OtK) 3 H 2
Toney, Douglas et Smith: Fisher, 

Sallee et Wingo.
A 81-Louis. H U E.

Boston KX) Oon 001 000 2 .s 2
3t-LouLs 000 KX) 000 101 3 13 2

FilUngim et O’Neill; Doak et Cle­
mons.

A Pittsburgh
Brooklyn KM) 000 200
Ihttsburgh 100 030 OOx

Marquard. Mitchell et 
Ponder et Schmidt.

A Chicago:
Philadelphie. 000 KX) 050-
Chieago 100 000 (XX)

Kixey et Wheat 
ter et K il lifer

K.H.E. 
3 8 l 

-4 11 1 
Elliott;

K ILE.
0 10 1

1 3 2
Alexander. < 'ar-

D«- très bta ;x couf s furent^ frappés 
et pri» par nos joueurs. Nous de­
vons fél iciu»r b* Itichmond pour 
avoir fait si bien les choses

l^i première balle fut lancée par 
M K adore Fournier.

La fanfare, qui ne se fait pas prier 
pour faire entendre sa belle musique, 
accompagna les joueurs sur le ter­
rain. nous l'en remercions beaucoup 

Il v avait un millier de sp<H*ta- 
teurs qui rnanifestèrtuit leur conten­
tement de voir encore une belle 
joute, en souscrivant généreusement 
à l’encouragement de notre club. 
DOUA espérons qu'ils continuèrent « : 
que dimanche prochain la foule sera 
encore plus grande.

résultat des manches:
Richmond (XX) (XX) 000- 4J
i’Iessisville 000 (X)l 220- -5 :

Nous aurons probablement une 
joute le 25 du courant, mais nous ne . 
pouvons dire encore quel sera 1< 
nom du club adverse.

Un club de baseball est demandé 
pour jouer une partie d'amateurs 
Plessisville, dimanche prochain 
dre»H*'r à M. Ls-M. I^ehoux, 
taire, téléphone Bell No 2, d» 
res à midi et d»

10,147 PERSONNES 
ONT VU “MALE 

AND FEMALE”
L’Auditorium est en 

cette semaine, de 
tout ce qui a été 
records au cinéma 
bec avec cette 
vue

train, 
battre 

fait de 
à Qué- 
grande

AUDITORIUM

CETTE SEMAINE, 
MATINEE ET SOIREE

MALE and FEMALE
Matines 25c. taxe comprise 

Soir 35c plus 2 sous de taxe

y\\\\\\\\niii/./i////

SÎWON A
BA,?&£T

a
8’a- 

socré- 
8 heu- 

3 heures à 6 heures

[ automobilismf.□

Ouébec a eu de grands suca'ès au 
cinéma Des vue? magnifiques ont 
fait accourir des foules, mai* l’Audi­
torium. cette semaine, est en train 
de liattr* tous ce* records avec 
MALE AND FEMALE, la grande 
vue de C'ecil-B. DeNîillé qui fait 
fureur depuis lundi. En effet, depuis 
lundi, cette vue a attiré à l’Audi­
torium. 10.147 personnes: e est dire 
que h toutes le* représentation». 
l’Auditorium a été rempli

MALE AND FEMALE sera en­
core présenté aujourd’hui, demain 
et samedi. On donne la vue aux

DANSE
l'hôtel

< ouf 
30. « 

frai< 
Montcalm.

e» taira de S 
u aalon de ra* 
hiaaementa, de 
clientèle choi-

aiei plancher approprié, muaique 
Jaxz, reapect et ordre aont la deviae 
de le errance Entrée çf»t'‘ite.

ï représentât ion.» d<* 2 
ll’après-midi au prix 
taxe comprise I>*

* les n'préscntation» 
j trente »*t neuf heur 
' cents d"entréi* et d

:î heures 30 
de cent*,

soir, on donn» 
à sept hc\irvs 
. au prix de 33 
2 sou» de tax**

CVÆ.2 TOUS L£S 
WARVAACIEW5

7/////IIIÏWWV

Brooklyn 
Uincinnati 
St-Louis 
Pittsburgh 
New-York
( ’hicago
Boston
Philadelphie.

G 
51 
46 
11
40
41 
43
33
34

1*
36
36
42 
40 
IJ
1. t
43 
4^

Pc
.‘.si,
561 
512 
500 
494 
488 
, ,. 
41 i

G. (Tifes et W AntlifF); 2, C I 
R. A A. A ;3. National A A. A ; 
4. Richmond A A A. Temps: 8 
minutes 31 4-5 seconde».

Lancer le marteau de 16 lbs— 
1, J. Cameron, Vancouver; 2, W. 

techniquement ; Frenette. Montréal; 3, K Day, 
de combat, en'Montréal: 4. E. Deamarteaux. Mont­

réal Distance: 142 pds.
800 verges—1, C. Coombs, Ot­

tawa; 2. E. McLaughlin, Ottawa; 
3, J. Chamaillard, Montréal; 4. E.

LIGUE INTERNATIONALE

A Toronto— R U E.
Baltimore . . (X)4 100 014 10 14 0
Toronto . 0 JO 001 000 l 12 1

Frank. Newton, Ogdon et Lefler; 
Ryan et Sandberg, Devine 

A Buffalo- R.H.E.
Syracuse. .101 000 000 1 6 7 3
Buffalo 302 000 (XXI 0 5 14 1

M cO rainer 
Bengough.

et Madden. Martin et

Syracuse,
Buffalo

Donovan
Bruggy.

A Akron

et

R.ILE.
KM) (XX) 000 1 3 0
001 002 OOx 3 !" 0 
Niebergall: Rogers «>t

RENOVA I N D’UNE OEUVRE

/Automobile club de France, d ac­
cord avec sa commission sportive, a 
décidé d’orgaruser eu 1921 son grand 
prix qui a été couru pour lu dernière 
fuis en 1914 sur le circuit d** Lyon.

On ne sait encore si la décision a 
été pris** d'accord avec la ( hambre 
syndical** des constructeurs. D après 
le résumé des interviews publiées on 
est autorisé . penser que la commis 
sion sportive de l'A. C. F. nu j>as 
consulté le» constructeurs »*t s est 
dans sa résolution, uniquement ins­
piré»* de la conception qu’il» ont de» 
intérêts de I industrie c’ du commer­
ce automobile» et do lu façon dont 
doivent être servis ces intérêts.

Peu nous importe d'ailleurs 1 es­
sentiel est que la course soit décidée 
et quel décidée ♦•lie ait lieu.

Les contrat éié< de la vie

L ROT LT AM B LL

DANS LE GRAND CIRCUIT

1 1 1
3 2 2

6 3 3

Kalamazoo. Midi. 22 -La prin-1 
cipale course d'hier fut celle de 2.08 ’ 
au trot, pour les **njeux collectifs j 
stakesj "Paper Mills,” tie $3.000. j 
Peter Coley.” comme à North | 

Randall et à Toledo, fut victorieux.
Le temps était, superbe et six j 

mille personnes assistaient au Grand, 
Circuit. Los résultats sommaires ! 
sont donnés, ci-après

Classe de 2.11 à l'arable: bourse de!
$1,000
Prosser, blk h., par Manri*

(Geers)
Senator Wilkes, Morrison 
Kokomo George Palin 
Star Boy Ingoisb*H* Childs;
Elsie Onwardo. Hal Bear, Do­

rothy Bond, E.J.H., Ames 
Albert, Sheriff Direct et Pa­
ring Patche out aussi couru 
Temps: 2.()6 1-2; 2.07 3-4: 2.07 1-4 
Class** *li* 2.08 an trot; 85.000 an 

prix.
Peter Coley, b.g.. par Pet<*r 

Tho Groat, i Valentine'. Ill
Brusiloff Murphv 2 8 2
Allie Lou Ward 4 2 4
Lou Todd (Flemng i...
Golden Spier. Mannio Ds-k".

Comet, Ed. II <*t Brother Pe­
ter*1 ont aussi couru.
Temps: 2.04 8-4; 2.(Xi 1-2; 2.0 
Ce temps de» tro».- épreuve 

un record pour enjeux colloctifs 
kos)
Trotteurs de 3 ans; bourse <i*

Day Star. b.**., by Peter Th
Great Murphy i.................

Vol** t age Egan )........................
Natali The Great (Cox 
Dudette (Geers).. .. 5
Signal Peter (Stokes 4
Temps; 2:07 1-4; 2:08 3-4 
Trotteurs de 2ans; bour»a de $1.(.KX) 

Jane V<*lo. b.f , by Peter Volo

Reading- 
Akron.. ..
( Brown et 
et Walker.

Reading.
Akron...

Bands». 
Moseley 
Walker

R. H E. 
0110000013 13 13 1
OKXXXXXix 7 12 1

Konniek: Finu*rs, Hill

R
4 (XX XXX) 
OAOOOOx 

Baraiiardt 
l^arnlxth.

D** Wys, Montréal Temp»: 2 mi­
nutes 20 1-5 secondes.

Saut de lougeur avec élan —1. A. 
i Marauda Montréal; 2. J Cameron, 
j Vancouver; 3, A. Boulanger. Mon­
tréal. Distance: 20 pds 9 !*> pos.

K K) vgs; hommes d*» 240 et p us— 
il, limit. Lefevbnr 2 constab o La- ___
i flamme; 3. constab c Harding: 4 I Moselev. Larnlx th. Flaherty 
' cons tab o Berieat Montréal. Temps:
’ 12 3-5 s**condos.
j I^anccr le poids de 16 Ibs—1. W.
, Frenette. Montréal; 2 A. Marauda.
! Montréal: 3, E. Day. Montréal;
: 4 J. Cameron Vancouver. Dis- 
| tance; 30 pds 5 pos

440 v gs : 1. G. W ill s Ot t awa ; 2 B.
j Dumphy. Montréal; 3 K. Dwys. 
j Montréal; 4. L. Pinett**. Montréal 
Temps; 56 3-5 second* a 

j Course, pas et saut, en trois 
i pointa ‘Running, hop, step and 
I jump: 1 A. Maranda, Montreal; 
j 2, A. Boulanger. Montréal; 3 J. 
i (.’hamaillard, Montréal; 4 G. Wiili»,
' Ottawa Distance; 41 pels 1-2 pcs.

vM.) *, gs ; rolais p )li •* -1 1 Montréal J jA.h amat«*urs verront en* ore
j K. Dumphy J. Chamaillard, A.. q,. nouveau pour eux. c
j Boulanger, A. Maranda); 2, Ottawa | ftIin^> au i>ar,, de l’Exposition. 
Temps. 2 minutes. 46 3-5 secondes | mant.hc prochain. D*1 fait a*.».* 

Voitige à la pei^ho 1, J. ( ame-1 ja pri,rnièr«' parti*- t**rmim'‘«>. )•<
, ron. Vancouver; 2, J Chamail ard. L,|uj>s \apoléon et St-Patrick 
i Montréal; A. Marauda Montréal, j rans (j,, |a susnommé»*,
| H au tour; 9 pds 5 pos_ iront témoins de la roncontn*

Dmcer 1* jxûds d«* 56_Ibs. (•a. hau- | (|arj vg ç

L'automobib* est une locomotion | 
sportive; elle doit, quoi qu’on en diaej 
tous »<*» progrès au cours*» » j 
considérables qui s»* sont accora- j 
plies, l’automobile n’a pas encore at-1 
t<*int sa formule définitive. Elle a . 
autant de besoin d«* a course quel 
l’éLvag* chevalin et pourtant il. 
est bien certain qu’on n’a aucune | 
ehanc**, dans l’élevage, d imaginer 
un je ne sais quoi qui vaudrait " | 
la p us noble conquête de l’homme < 

rv.ttf.r~ , de réviser un progrès *1»* m*vanique| 
’ animale si considérable qu’entre le; 

quatre pattes d’hier” et celui d’au-J 
jourd’hui, on constatât une énorme J 
différence, non de production, mai» j 
de reproduction.

fusil pour donner 
e fermer le»

H. K 
0

Lorsque l’homme avec I 
le signal du départ persi 
yeux chaque fois qu'il fait feu 
Vraiment! n’est-ce pas déconcertant?

C’est alors qu on sent !e be­
soin d’une “bonne touche

GJXCULUX du cuï&tSLO ueuo cmuouicTfl-

I Buffalo 
! Baltimore 
Toronto, 

i Akron.- 
j Heading. 
Jersey City 
Rochester 
Syracuse

DANS LA LIGUE DE QUEBEC

un 
•t te 
di- 

'.»!) *>t 
le des 
vété- 

ils sc— 
Stan-

Gag
59
56
57

Perd.
30
30 . 
32

Pc
663 
OUI1 
é'41

;.>4
43 46 484
32 376 Profitant
28 ,58 326 i tation de
20 66 233 : h ontaine. 

accompagni

NÜTES

3 3 6

J-4. 
est 

- t a­

ll,000. 

1

3

leur- 1 W. Frenette. Montréal; 2 
W. Laflamme, Montréal; 3— E• Day, 
Montréal. Hauteur: 15 pds 4 pc».

KX) vgs, avec obstacles—1 A. 
Maranda. Montréal; 2—R. Lan- 
driault, Montréal; 3 A. Boulanger, 
Montréal. Temps: 18 3-5 secondes. 

Joute de baseball
Feu 000 (XX) 0— 0 1 0
Police 020 430 0— 9 10 0

1 latter i'- Giroux et Archambault; 
Caron et Vieil.

LE BILLARD

(Murphy i.............................
Peggy Jones, (Oeom 
Lillian Hilty (McDonald). 
Marge The Great (Cox 
Favorian (Edman)..
Temps: 2:12 3-4: 2:13 1-'.

1 1
2 3
3 2
4 4 
dis.

UN ATTRAIT NOO U EAU

On peut s'attendre à deux lutte» 
épicées Elh-s seront loyales. •'•)us la 
conduite de J. Ledden et II.-P- 
Drouin. I**s arbitres choisis par le 
pré»id**nt Pruneau, mais il n’y aura 
point d’indifférence.

Le protêt «inr**gi»tré ;/ar le Napo­
léon. eontn* >e St-Patrick. au sujet 
do la parti* du 11 du courant, n’est 
pas de nature à les inciter dan» la 
voie des concessions.

Quant au Standard, qui s’abs­
tint pour eau s** de manque rie 
joeurs, le mémo jour, il veut prou­
ver que son adversaire prochain 
n'est pas un épouvantail pour lui.
Et d'autre part, le C. B. tient .V 
montrer sans retard, une certaine 
supériorité dont il **st imbu.

La divergence des opinion» est ! spheres

d une bienveillante invi* 
ia part de M. Henri 

plusieurs sportsmen l’ont 
(* dans un voyage en 

auto nier- il» sont allés aux Trois- 
Rivières et ont assisté à la partie de 
baseball Grand’ Mère v» St- 
Maurice. en revenant. MM Jo». 
Ledden. R Lépine. U-E. Cartier. 
A -L Ivétourneau et Jos Bussières 
ont fait cette jolie promenade, en 
compagni * il** M Fontaine.

Reynold., h* lanceur du club: 
St-Maurice, est engagé A $150 *le 
salaire par semaine, dit-on.

Us équipes de la ligue de la 
vallée du St-Maurice renferment 
des jouera* des universités améri­
caine* Lehigh. Holy Cross et du 

; collège Tuft*
L*- club Standard doit pratiouer, 

I au l'arc de l’Exposition, demain 
1 soir

On dit que Armand Drouin va 
i continuer A jouer comme receveur; 
; pour le Napoléon.

Roméo Lépine n a pas eu besoin; 
de dire “A little pop’, aux Trois- 
Rivières.

Le vétéran Cartier est un mar­
tyr. en promenade. 11 va jusqu’h 
demander si des femmes se trouvent 
.lans une charge de bestiaux en ar 
rière de l’auto, et en passant chaque 
pont, il se croit obligé de faire une 

i opération qui ne tient pas de la

CIGARETTES NAVY CUT
PHILIP MORMS

lOp OUI* 15 cenls

Vos
PHEUS

Réparations
par
telle,
neuf

des experts Pour une baga- 
nous remettons presque à 

vos pneus et tubes avariés.

Pneus garantis
Nous avons un assortiment con­
sidérable de pneus des meilleures 
marques, portant les plus solides 
garanties de service et de durée

Tous accessoirs

Universal Tires
29 de la Couronne

2S SUR UN LOT DE 
PNEUS. VOYEZ-LES

COURSES ATTRAYANTES

Saint-Hyacinthe. 22. -Dc> courses | 
au trot pour un montant de $1209 1 
de bourses auront lieu ici les 3 et 4 ; 
août prochain Les
de la Province prendront part à ces ; 
épreuves. Le programme est le sui- j 
vant :

Mardi. 3 août '
Classe de» 3 minutes $20" 0" <
Classe des 2.30 minutes.........  200.00 i
Classe des 2.18 minutes. . 200.00 j

Mercredi 4 août : , I
Class»* de 2.35 minutes $200 00
fiasse des 2.24 minutes 200.00 j
Class»* ouverte à tous.............  200.00 j

Les inscriptions seront closes le 2 
août au soir et elles devront être 
adressées au Dr Rod. Langlois, 12 
rue Diframbolse. Saint-Hyacinthe. Il 
n’y a pas d'inscription conditionnel-
!e. .II v aura fanfare sur le terrain.

M. Frank McKeryey, un expert 
dan* le jeu du billard, viendra 
demain <n samedi soi-, ; la salle TM- 
v urged Lévis, pour donner des parties 
d’exhibition. Il sera à cette salle do 
9 à 11 heures du soir. ïj joue au 
billard vec une seule main et on 
dit qu’il est surprenant. H jouera 
des coups de fantaisie d’ abord, puis 
jouera une partie contre M. J. A. 
Lamontagne, de Bienville, reconnu 
comme un bon joueur do biliard 
Tous 1 s amateurs do ce jeu voudront 
bien s** rendre a la salle Thiviergn. 
car l’entrée est gratuite.

( forte, actuellement.
Quoi qu’il arrive, nous croyons op- 

i port un de donner ici le classement 
officiel de» clubs

Gag Perd. A j’r 
! Bell Tél.. 5 1 6
G. B.. 3 2 7

! Napoléon.........  - x4
St-Patrick. x2 4 6
Stai lard. 1 2 9

xUne partie protestée du 11 de ce
I mois, au sujet de deux joueurs nou- 

du club St-Patrick.

YACHTING

course internationale

Le» dames 
ment.

seront admises gratuite-

c: ATHLETISME

DES BONZ SPORTS

New-York, 22 D* yacht améri­
cain Resolute a gagné la course 
d’hier, sur le handicap qui lui est 
accordé par le Shamrock IV. dont 
l’étendue des voiles est plus grande, 

i Ils furent le même temps à franchir 
le- 30 milles, hier.

Ix> handicap est de sept minutes et 
une seconde.

La course était de 15 milles avec 
le ven* et retour contre.

Voici les chiffres officiels de cet 
événement de caractère internatio­
nal

Montréal. 22.—Les concours anu-. 
cl» de l'Association athlétiqu. ama- 
t ur de la police de Montréal ont eu' 
lieu. hier, au M A A A.

L** capitaine Art. Maranda. com­
me il venait de le faire à Ottawa, j 
est celui quj eut le plu» de succès, i 
C’est un athlète excellent. 11 eut 6j 
premiers prix; 1 deuxième. 2 troi-j 
sièmes et 1 Quatrième.

Voici tou» 1 » résulsats officiel» de i 
ces concours:

KX) verges 1. A. Maranda. Mont­
réal; 2. B Dumphy. Montréal: 3. j 
G. Wiîli», Ottawa; 4, J. Cameron, i 
Vancouver Temps 11 s»*‘*«»nd**s 

Lancer la poutrelle caber L V\ 
Frenette. Montréal; 2. E. Desmar- ; 
toaux. Montréal: 3. ^ Da>. Mont-i 
real. Distanc* 38 pieds 5 pc»

Saut en longueur sans élan 1. 
A. Maranda. Montréal: 2. E. Mc­
Laughlin. Ottawa: 3, L. Pinett, 
Montréal; 4. J. Chamaillard. Mont­
réal. Distance 9 pds. 5

Lanc**r 1** pid* de 16 lbs J 
Cameron. Vancouver; 2, K Des- 
martaux. Montréal 3. K Day 
Montréal. 4. J Turcotte. Montréal 
Distance 38 pd* ^ 1 a p* ».

KX) vgs. police en uniforme

Resolute...
Shamrock

Resolute...
Shamrock

IV

IV

Départ
1 (X) 41 5 
1 00 22 5 

Temps 
écoulé 
4 03 06 3 
4 (Kl 06 4 

Aller

Arrivé»* 
03 47 
03 28 
Corri­
gé

. 56.05 
03 06 

Retour
Resolute. ... 2 24 40 1 38 26
Shamrock IV. 2 26 44 1 36 22

la cours** de demain sera de 30 
mille» et triangulaire-

r"
BASEBALI

Sabourin et Bruueau 
avec attention les joutes du 
St-Maurice. le rival local de 
équipe.

—Les Corinthians ont gagné 
premier succès do la saison, en 
tant l’équipe du vapour Orthia 
4 à 1. hier. Cette joute do "football 
association” eut lieu au Pare de 
l’Exposition.

-Le match Montforria-Guy Boy. 
remis d’hier, aura lieu cet après- 
midi.

Los clubs Shamrock et St-Pa­
trick. dans la ligue junior de foot­
ball. n’ont pas fait un seul point, 
hier.

11 semble que Jack Johnson 
devra passer un** année on prison, à 
Chicago. 11 y fut condamné

de Grand’ j un lustre, sur l'accusation

refusé 
de la

la géranc 
"Ligue ii

LIGUE ST-MAURICE

Trois-Rivières, 22.—Plu» de mille 
personnes ont assisté, hier soir, à une 
bonne partie de championnat, au Cap 
de ia Madeleine. l,e club St-Maurice 
recevait le I^aurentide 
Mère, et triompha par 2 contre 1. en 
onze manches.

Cette partie fut joué*» ?i une rapide 
allure. Elle dura seulement une heure 
et cinquante-cinq minutes, y compris 
un retard au milieu, à cause d'une 
averse.

Les lanceurs »e firent une lutte 1 
serrée. 11 y eut de forts coups au bft- 
ton, cependant. Sheely, de Grand- 
Mère. en frappa un qui lui permit de 
se rendre au 3e but. I^o» lanceur* fu­
rent très bien secondés; cela explique 
le pet it nombre de points de chaoue 
côté. Le jeu fut ardent, précis, la plu-j Lorette-Amatour lance nn défi
part du temps. C'est un spectacle qui j aux clubs amateurs de Québec pour 
passionna toute l’assistance. | une joute dimanche prochain, A \a>

(’étte partie **st la plus belle encore rottevillo. Le Ix>rotte-Amateur s'en 
jouée dans la ligue de la vallée du St- gag** à rendre la visite le dimanche 
Maurice. j suivant au dub qui acceptera U*

Suivent les équipes et les point» 'défi. Répondre par voie du Soleil' 
Grand’Môre. — Johnston, lanceur; i ou à M G. Blondeau, tél 

White, receveur ; Sheely. 1er but ;! <avant 6 heures 
Biggs, 2**; Savarin, 3<>; Donovan, j

; violé la loi Mann contre l’immora- 
• lité.

Nap. Lajoie j 
; du club Syracuse 

t ornât ionalo”.
-—Il se fora encore de la 

i bras-le-corps, au "Théfttre 
que”.

BATBALL
I__ _ _

; Fallon ch. de droite; 
de contre; Malone, oh.

LIGUE AMERICAINE

j A Phi lad 
| St-Louis

II E.Iphie :— R
000000200 —2 5 

Philadelphie 11001013x- 7 10 
Bayne, Sot heron et Severe id 

Perry et Perkins.
A Boston R H

Chicago 010000000 1 6
Bo*ton (X)002000x -2 7 2;

Williams. Schalk . Jones et Wal-i Ph^sisville 
tors. jball recevait

A New-York K H E jout»* fut
Cleveland . (XXXXXXXKj 3 10 2 précévlente».
\ * w - York ()1300000x 4 10 1 la victoire

avant-garde 
Brown, ch. 
de gauche.

St-Maurice. Reynolds, lanceur;! 
Koefe. receveur Kelly-, 1er b_;
Maloney, 2e ; Coody, 3o; Cunning­
ham, av -garde Bruce (Paton), •
ch. de gau.. Harneg. centre Wca-. 
fer. droite.
Grand’Mère 001 (XX) 000 00
St-Maurice. KX) (XX) 000 01

L»' jM)int décisif fut fait par Keefe' 
sur un coup de Maloney. Ce! 
de l'imprcvu, cat la balle fit un î 
bond extraordinaire quand elle dé- , 
pasia le joueur d’avant-garde

W MeEwen et l^ambert furent les t
arbitres.

D A quelqu'un qui aura" 
de *** jx ndr**. que diriez-vous 

R. "Repends-toi

D. Quels sont le 
plus de caractères?

R. l**s imprimeurs

gens qui

JOUTES D’EXHIBITION

—Notre club de base- . 
la visite du Richmond.1 
intéressante comme les 
Notre équipe remporta 

par un score de 5 à 0.

William Desmond
DANS

“UH SAGE BRUSH HAMLET”
Re*ue Pnthé en couleur

Comédie “ Pau»re Innocent "
Poursuivit par 3

22-71

u i vent

Qu’auriez-vous dit 
a notre place ?
E

d'avoir

a phrase “A Handle for Ever> 
C royez-vous que nous sommes allés 
.sait que le Gillette rase mieux et 
chaque service à $5.00 comprend

FUDIEZ cette affiche. Que pensez-vous 
Hand’ . "Un manche pour chaque main 
trop loin en supposant que 

plus confortablement en moins de 
bonnes lames à double tranchant

tout ie 
temps.

du même espace. !’auriez-vous rempli ae iade ia meme laçon 
ISAGE, ou sur le 

son emploi économisa

vous aviez dispose 
auriez-vous insisté sur PAS 
que 20.000,000 d’hommes se 
dix minutes par jour ?

AS D’AIGl
bien

DE REPASSAGE
servent du Gillette eue

pas i affiche meme, 
en couleurs dans les devantures 

étalage des plus populaires services

trouve- 
des 
Cli­

vonsvous ne voyez 
rez ia reproduction 
magasins 
let te.

P'htrfZ dons un d? ces magotxn» et vous y trou 
Rasoirs de Sûreté (iillelte pour tous les goûts 1 ittérnle- 
meot “Un mavrhe pour choque mow'' parmi lesquel 

lui qui vous plaira le mieux. l’renez-l

avec

c î* *4Gillette Safety Razor Co.,

o. Canada, L'mited
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Tou» typfs de

FAIS CE QUE DOIS

LE SOLEIL
ORGANE DU PARTI LIBERAL

d«» <!<• .Semence, que janisin il n'avait vu au Canada | ^|'^|tln^r ^unt et

un au i nul exhibit (i** graines de trèfle. | fa <ii*<tin<-tion.
I dernier rapport de M. Brown, le chef de cette branche) Au'-ours do la nuit le fils du pilote,

au ministère de l’agriculture, démontre qu’il s’est récolté en ! ( * %’11 ' ’

101‘J, dans Québec, nrès d’un million de livres de
Uule^tinement le navire, il est por- 

graine de ' teur d** deux tougu»*-* d<. vin dont 1 une
mille piastres. < ette pour i CH,uii>agH et i autre j 

i. | bine Nous lui donnons
es revenus aux CUltl* artr**nt >-a

t l'autre pour la < a- 
un billet.

d’emjrf ' her le- .lapori'U' 
Des puhhei-tes se 

qu’au train où vont le 
de «iècle seront nous h 
nous avons sous les yei 
réalité le péril qui men

QUEBEC, 22 JUILLET 1920
y—■"....i    " i. ...  .............. .. .....    -------- —-

Si un conflit mppo-arnrriCciin éclatait....
Les relations entre le Japon et les lùtat^-l nis ne -ont pas J 

des plus cordiales par le temps qui court, et il ne serait pas sur-; 
prenant d’apprendre qu’elles amèneraient un conflit on se de­
mande alors quelle devrait être l'attitude du < anada .'

Voilà un sujet qui prête à discussion et il n’est pas hors de 
propos d’en saisir l'attention de nos lecteurs.

La cam*' du conflit probable et tant redouté ne serait autre| 
que la grande immigration japonaise aux Etats-rnis. Dan cer-i 
tains milieux on sY-t. épouvanté de l’intensité de 1 immigration ] 
nippone, et pour l'arrêter on ne crut rien inventer de mieux <pie

d’accjuérir des terres, 
sont min à la tâche pour démontrer! 
choses, les Ktats-l nis avant, un quart 
contrôle du Japon. 1 ne plaquette que 

x a la prétention d’étaler dans toute sa 
ace les Américains. Nous y recueillons 

les chiffre- su i va c i : environ 10 a 12,000 Japonais arrivent chez 
riu- \ '»isii,- ' h.i- ; ;i nnér et à prine arrivés ils ont trouvé un 
emploi ■ i • • .;ju.-que là p tr d< blancs. Lt il n’y a pas que des 
hommes qui immigrent aujourd'hui, il y a aussi des femmes 
dans la proportion d une femme, par trois hommes. La ronsé- 
quenre a éh que les jajionai^ nés aux Ltats-l nis, dans la ( 'ali- 
fournie sont aujourd’hui au nombre de 25,000 <*t à l’aide de 
chiffres on arrive à démontrer qu’en 192d la popnilation jai>o- 
ijaise aux 1 fal'-lHis sera de d 18,00(* et de 100,000,000 en 
200d. , • -t un f»» ; loin *:■ nou . ûiemefit que celui qui a pris 
la peine, d'aligner ers statistiques ne verra pas cela, tout de 
même il s’inquiète et a vue nombre de ses compatriotes, il de­
mande que ee.sM* au plus tôt Tafllux annuel des Nippons et 
qu'on refuse a ceux qui y sont les privileges de citoyenneté.

Or le Japonais n’esUpias tout-à-fait de la trempe du chinois . 
il ne -apporte pa^ l’injure sans sourciller, • t d’autant plus qu’il 
a la prétention de faire partie aujourd’hui du conseil des Nations 
quand les ! Tafs-1’nis s’en abstiennent.

Alors il est question de soumettre à la Société des Nations 
ce litige qui divise les Ltats-L’ins et le Japon et puisque le 
Canada, fait partie de ce grand organisme internatio­
nal il n’est pa,>> trop> tôt pour supputer les éventualités.

Il existe un traité entre l'Angleterre et le Japon: ce traité 
lie-t-il le (’anada? Sinon le Canada, pouna-t-i! se rallier à la | 
prétention américaine ’ \ raiseinbliildernent c’est l’at titude à
prévoir étant donné que lui aus-i, il est inciiacé du péril jaune, 
à preuve l'invasion de la CoUmibie-Anglaise par les Japonais.

M. Howell d’autre part a déclaré, que le Canada ne pour­
rait prendre partie quand l'Angleterre sera concernée dans un 
litige Faut-il étendre cette déclaration jusqu’au truité qui la il 
au Japon '

Que la Société des Nations ne parvienne pas là, comme 
ailleurs, à amener une entente et qu’un conflit armé éclate, vers 
quelles rives la flotte canadienne volera-t-elle? \ ers les rives 
du la vant, pour courir au secours du Japon ou vers les rives 
du sud?

Il y a l’article 10 qui l’oblige à mettre aux service de l’allié 
attaqué son armée de terre et de mer: alors que fera le Canada ?

,^i on vient dire maintenant que notre jeune pays est bien 
mieux tic;••ns qu i! ,i cfé appelé au Conseil dc> Nation-, non- 
n’en croirons rien et ce qui peut arriver entre le Japon et les 
Ftats-Fnis nYst pas piour nous blâmer de nos soucis.

Québec, près d'un million de 
trèfle '‘T,220 livre- évaluées à huit cent 
récolte a Je double avantage de rapporter de 
valeur^ en même temps qu’elle leur permet de semer 
grande quantité de trèfle de bonne qualité. Le foin et les pâtu- 

; rages en sont notablement augmentés, l’industrie laitière en 
! ié nèfle if* et la terre s’améliore considérablement par cette culture 

i profitable à tous les points de vue.
( * tre innovation * .-t un véritable bienfait pour nos agri-1 tairu* n-t levée. Cn remorqueur nous

'•ultem> (pii i r, sont redevables au gouvernement de Quél e et . au ponton de déchargeront.
.b- puis donc enfin descendre sur in 
• beY* terre de France".

R.-P. DUBK 
Mont-Joli, juillet 1920.

1 Non donné par les matins 
de la Provence aux navires ve­
nant du nord;

inq piastres, argent canadien, en 
nt qu’une piastre vaut cinq 

frai •' Cape de Idou’ Yingté cinqué 
francs j>our mon vin qui nn’en vaut pas 
trois

Mais ditev c’est donc un petit Pérou 
! que ce cul de beurre. (1 )

Quatre jours plus tard la quaran

particulièrement au ministère de l’agriculture.

sm u.MRS ni: un uns

COMMENT JE VIS, POUR LA PREMIERE 
FOIS, LA BELLE TERRE DE FRANCE

Extrait de "Quarante années de croisière"

FORME A
REMODELER

Sherbrooke, '£2 Yi commission j 
des finances vient de faire rapport ; 
aux échevins siégeant en conseil, leur 
recommandant que M G.-K. Bégin, | 
soit, à compter de ce jour, engagé 

! comme vérificateur et auditeur des 
J livres de compte do la municipalité, 
au prix et conditions contenues dans j 

| sa fettre du 12 juillet 1921).
M Bégin devra remodeler la te­

nu® des livres do la corporation ; ü 
j parait que ce n’est pas une mince 
affaire.

D. Deux taureaux s»- battent, Funl 
flanque un coup de cornes dans les ; 
côtes de l’autre; lequel des deux • 
peut dire: j’ai la corne aux côtes? j

R Ni l’un, ni Fautre, puisqu’il 
ne parlent ]ias.

laD Ou trouve-t-on 
moutarde?

R. Dans le bas-Dijon

plus belle 

badigeon )•
PLACEMENTS

Nous offrons actuellement 
AUTOMOBILES les valeurs suivantes

Franeois l'ignlo né à l’île de Ré est 
disparu avec Lape nuise,.

Son grand père était avec Régnier 
à Navarin. Son père a servi '2’> ans 
sur la grande flotte. Lui-même à 

j fait son service aux colonies de len-

II n’était pas fin marcheur le 
I navire : Dix nreud» par une bonne 

bris»? et longues écoutes. Sa grande 
carène p» mt»' »?n noir et sa longue 
mftture gratté»^ a vif »'t bien verni»* 
lui donnait un air imposant.

Apr- treriP’-truîs joui- d*' eourH»-j thém*- Orient. Il était malin* aux 
ir i AtlanUqu» *• il* <-* :ubr«* nous j (Jabn rs (juand il a été reformé. Main- 

''(i’nui-, <i«Ui- !•• déîntii de ( iù.ralt>vr | t«*riant il tire le filet, 
pur un»’ fort»- l*rise <]»< 1 <mj**se Nous! Avant i»? coucher «lu soleil il nous 
longeons 1* - <ôi*o de 1 AndalouM**! pilote de "visu” à travers l’immense 
bord*’-» > par !a liante ehaine «l«*s |x)rt et se.s environs.

• • * A ga ; • cm ion ' les hôpitaux 
crav«*u-e-, «j-,!,- r;t[)jr lient nos neig'"^ | navals d»* Saint-.M and rièr dont l<*s 
canadieiin»*

Pendant, «leux jour! 
en bourras «pie» d»* I 
vis-h-vis l**s affaiss 
«•oiq»c8 dés montagne*

D* 8 nous atteignons

PEINTURAGE, POLISSAGE 
ET VERNISSAGE

Obligation* Echéance Prix Intérêt

Los conditions «ssontielles pour 
fain* un b»>au et bon travail do e»> 
g.nre sont le séchage rapide, la 
pn«j»reté et l’emploi de matériaux 
strietemont purs.

(V- conditions ont été prévues 
du1 - raménagement do notre atelier.

1»* v«*nt souffl»* 
t terre surbiut 
■ments «t h*s

•a p de

Sur les talons de I Ontario
ù<u qm* l’Ontario,
- Mèeh'H, commence 
»*.st dan» un grand 
notre firovincr* qu<

qui moquait bien di 
à avoir peur de (vnpd«e 
journal de Toronto et

non*

peu sympa f hi-

bases -emblenî submergées, incrusté 
aux flancs de la montagne qui bord© 
1** côté nord du port, le fort Napo­
léon semble menaçant comme le 
foudre En eontr»* bas d© la monta-1 
gne un© tour qui baigne sa bas© 

r'a!‘: ! «fans la inor contient encor© la bat-
I," 9 a iiiinuii nous apurccvons h'ip-rie. l.-s jK.rte b*ux( les mèches, h-s 

d'-1 ( u*' P ' - - 1 b P"'1 ,,fl ' Yça ! écouvillons et même des gargousM*s, 
mm lueur d.» grande ''’«-icbi.. v isibb- ui faiSHiPnt parn q,. l‘armement 

1 ! h«*n ci, indi-pm un* vuh* imja.r- | iU, por( <iuaml N'armléon s’en s»*r- 
' < o i arthageii»-. ; vit ikiut faire dégu»-rpi les An-

I,. laBtm. !*, v.M.t un. un |h.u <1„ ,ais T,,ul„n Pn ,7,a.
Y',s s*.’rrNA 'T; A .ln.it,, un,, finormu ooMtruoti.m

l’"r'1 " -n* bu j.,.n. ppi-H. A midi, fnuvnrtw nn Wl„ f,*. i,ar„..1u! '
' ' .n'‘" Ii’ ' ’ ‘ On v construit h-s cuirassés. L’un
mm. do- I.a!.*ar.*s . puis lo v»mt ,y,,^ [„ • • Rh-helim,” s« ra bn-ntôt
cin .:int au «aiiti© nous restons lMi,>'lfnisft lh»t

’ !1 r.‘ " •”r’l# ,\i : Dan*» lo port, intérieur, de grands I
rf ,!i 1 llrn;‘- 1” l,!l portant _ de :(.uiruss^ p-q )(.rau-* la *TheUs” »*t 
II!.- nous «wonualtre et s en ; un), (|*:tutr„s phis petits
retouru" ' U croi-u r« I soinimallent sur leurs ancr»*s.
v E* • cr t , • î y » it \ •• d<- arri re. i fouift d’embarcations «le la

i flotte de toutos classes, depuis le , I-- IL .««u. ;.a:nlir;. Bare-; ..aUot inajor ju8qu*à ia ,,ost„ aux
b-r,» c.-nnd. vu;, bahe en . -agep au rlioU . ,.ir,.ulf)rit ru tous sens. ‘ Hi fait 

. . . des essais de plongé»! avec un petit
( omme nous «mirons dan- U) golf»?, .sUhmersible t«)ut gris.

V” L,OU 9“ b-^ne les cotes d" b» ,*u ,M.U{ [lavlp, ({o gU©|T© «ttirO 
Prov« ne»», de nombreiiH.-s tartan.-s ji»notre attention par “l’étrangeté” de 
r.i.-tu.ies voil.s triangulaire^ nous Hnn pavinou (-^t •Tlmmaculée 

!’•'r’' ' ‘! bb*-s .-ont mou- < *«in»,*tptkm” propriété do Sa Saiute- 
fé»", par «les pc« heiirs qui portent | ^ jqM j y
ions d«*s tmiues de laine rouge «‘un-1 V'oyez-\«»us là nous dit notre ci- 

s a celle-, d«t nos anciens nabi- (.or<mn(J UOUv©au genre ce grand mt- 
e.-ponlii'us do courtes viireu-jv|ro pont«>n à trois rangées de port»»-

1 canon- ’ (“est la chiourmo le vieux 
IU • - • <■! !»• navire « n un la-g age . i^)U;s ; - 

que natur.dlern.mt, n-o m» cuapre-, ( |a.(|(„iaus quo 1©K hagnanls
nous pa-». î attendent un convoi iK>ur La Nouv*jl-

D' 1.} au s-ur n«.UH a|.«>r< evons à ba- lfi <rai uu ftj8 ou sorvi<,0 là. 11 est
bord avant, un»; min< «- ligne ; brigadier.
i est le «up S ici»*. ( est la terr»* «l»i : Et cet autre plus p«*tit amarré pr?*s
I- rance. j q,, ja pata«*h« ? ('’«*st “La Belle Poule’’

N.eis contrôlons la man die du ua- J.an(.i(m (1av in* d». Joinville, celui qui 
vir*- sous !« , bas ris jusqu au matin, )a ramené le grand Napolé«m do Ste-
eî ^ heures n«>us doublons les “deux ; u^lèm, jj s,.rf (pat©|i<>r q,,

MARIER & TREMBLAY
Limitée

DEUX MAGASINS
Angle DES FOSSES ET DU PONT

— KT —
266 RUE ST-JOSEPH

téléphone* - 2t6l.2162.21S3
20-22-24

blab
tant

deu: 
du <■ 

T«ml»

eap>
lll»

imi«|ues ou 
^l. l'ontr»V

i-orn- 
h la

r;e-

qilç H 
«1 â me.

Aiiiai pat* plus 
Evipire met fait h*- 
stiicte «le 
impression 
••Ontario 1 
the p»«*ple 
»*otishlerabl 
start we hail, »»\\iiig the Hydro 
veloppetimnt «*f many basic indu 
industrial bail. Ql i’BFC

nous d«(*«)uvmns e«*t impnétant état

frères' 
m«*noc 
baie «!«

I )an 
pês'hi»
sur la lame comrm* d»'« g'wian 
sent «le l'ail»* la surfa**»' de la mer.

Nous hissons le ' I nion Jack” au 
mêt de inisain»' |K>ur d»*mander h-s 
s»»rvic» s d'un pilot** ©t nous mettons 

| le navire «'ti panne.
Prie »'tnl>ar<‘Htion «le pN'h»* nous

ncmil-
erie.

Dr lendemain matin, «à huit heures, 
des canots majors armés do seixo ra- 

"• 'h‘ balcaux «le j „u,s qOI1f 1 urrièn» est orné do eou-
d* . roulent et tangu.mt j N<>rtur,vS q<t (Jrap l«l««u marin»» courtil- 

lées «I étoiles bnxléos d’or se rangent 
à côté «h» la patacho.

( “est l’heure à laquelle les officiers

«rnclvp.s r|evi»*n- 
hc r»*lirent !»•* 

branlent » t lombem -

tard que lundi 19 du courant le Mail and 
lecteurs en garde contre l’application trop 

h |«»i de huit heures «*t pour créer une plus forte 
• tir l esprit «le ceux qu’il dirige il allait jusqu’à écrire: 
»s ne» d to beware lest too mu< h prosperity make 
to t'orget. Manufacturing in this province i- being 

handicapped by Labor agitation With the early 
Klectric ch(*ap power, and de- 
tries, this province had a great 

IS NOW HARD ON ONTARIO
FIELLS . t '»-t nous (pii soulignons'.

Dans cette simple phrase le journal ontarien signal»* le 
danger qui menace Ontario «le perdre la suprérnazie industriel!»*
>si .i ir l’agitation ouvrière.

La grande prospérité dont cette province a joui a fait perdre 
la tête, en quelque sorte, à son peuple. Il est bien vrai qu’à la 
faveur des grands avantages, notamment, du bon marché d»1 
son énergie électrique, Ontario a pu prendre les devants, mais 
il nVn » t pn> moins vrai qu'aujourd'hui Québec, lui marche 
sur les talons, au témoignage même d’un grand journal «le 
Toronto

La morale de cette histoire est apparente: c est que si 
Québf i veut poursuivre sa marche triomphante dans le domaine 
industriel il n’a qu’à éviter le danger qui menace l’industrie onta­
rienne et qu’il réprime toute agitation ouvrière.

Ou s'émeut dans les provinces anglaises des progrès 
r.'*dn alisme, qui s'apparente au bolchévisme, tandis »pi’on envie I riim

al)«>rde. < 1!«- «*st numbs* par «leux hom- 
rn«-s. dont l'un, un viellard agile, au 
teint hàh* «l«'s gt»ns «lu mont»*
à bor<i.

Nous lui souhaitons la bh*nv»*mi<*
« n fran»;ai-, Il nous regarde d’un air j 
ahuri, pui-i, cornin'* s'il «croyait s'»‘tr«* 
mépris, il r**gard«» h* j*:«villon anglais 
ut s’»'»'ïri«* Tr»>unn <ie l'air! mais ou I 
pari»* français -i bord.

N»*us rètablissuns la n>ut«« yntur 
all«*r mou»lh*r pris «lu grand mur «h* 
t.àrre qui «épar»* l© tH«rt int«'rieur de 
la baie

I I n bat»*au de jxVhe qui nous avait 
smivi av»»»* jHTsistanfs* s apipr«»ch«* <!**

; noir»* l>or«!
i t ne discussion viohmt© s‘»*ngag»*
! «Mitre son pat nui «*t m»tr«> pilot**
| < \*ite «liscussion «*st punir nous d’au- 
| tant plus intéressant© que nous n y 

«■ompr**TH»ns pas un mot
Diable ’ me tlis-je il faut donc 

' Nenir en Franc© ps»ur ne j»as enteu- 
j «!r«* parh'r fran«,’ais. 
j I)«‘u\ magnitï*pu* - «'mbarcations
; g»*nr»* ofiici»*! m»us alatnient © est 
! l incvitablo \isit»* «le la santé «*i «1«* 
la douam*. ('omm© nous n’avums 

* pas de pxirmis «i*1 sauté des autori-

CULTIVATEURS
Qui avez besoin d’un four et 

d’une fournaise à air chaud, 
écrivez au soussigné, vous au­
rez pour faire les deux choses 
dans mon four combiné.

O. FOURNIER, fondeur 
St-Charles, comté Bellechasse

VOYAGEURS
EN

DEBENTURES

Dans ta pyorrhée, les 
n»*nt snongîcus»**», puis, 
deuts n* eAt»*nr, branl»* 
nu bien. »'ii»*s «loivi-nt éiro extrait*:» potir 
ni-ft**>*r l<* système <l«*s K“rro«*s d’lnf«-ction 
que la pyorrhé»* ••nu**n«lr** ♦•nKlessou* «i'rl- 
ics. < vs lit-rnu -* «llminuent la vitalité du 
corps «*t caua**nt bien lit*»* inaia*l!**s

Vous pouvez prévenir la pyorrhée Eai'cs 
faire so'ivcnt, par le dentist*-. rircip»Ttlon 
fies dents et des gencives, et servez-VOUS 
*1«* Forban pour i»*-** gencives.

l-nrban i*our les geneiv.s prévient la 
pyorrbé,- -ou arrét,» ses progrès, si on 
l'emploie en e*mp« et pennan«*mm©nt. I^-s 
'l* nîritle»** «»rdinair**s ne peuvent fain* cela. 
For an ronserv*- 1r s gem ives f«*rm«*s et en 
santé les dents blanches et propre».

Coniraeneez aujotml'hul à vous en ser­
vir *»! vos «lents branl«*nt employ»*/. For­
ban suivant I,» it Struct ions, et «•«•ristibez 
immérllateirient un dentiste pour avoir un 
traiuunent spécial.

Tul» s «le 3,r>c et «1 • ©»><* att f"ana«!a **t 
a«i\ K r si voir»* pharmacien ne peut 
vous servir, adresse/.-no s * n le prix dir«*cte- 
ment » t un mbe vous sera adressé fran­
co paa la poate.

EORUAN'S, LTD., Montréal
Tbrhaiis

POUR LES GENCIVES

Nous avons besoin de 
deux voyageurs compétents 
pour la vente de débentu- 
res Bon salaire.

Le Prêt Municipal Limitée

Les docteurs recommandent 
le Bon-Opto pour les yeux

1 «i médecin* et le* «>eull*to* preaerivont 
B«jn-<*pto comme un remède uomewtlque 
•ûr pour l«* traitement d** affection* «Itra 
yeux et pour rvnforclr la vue. En venu* 
chez t*n;* le» pharmacien* avec garamla 
0» rtnibouiAetueut d argent

rue St-Pierre

le, F«*rt de notre 
prospérité rt dt

province qui 
progrès,

( “est un hommage 
qu < lie éveil!© i envie «it 
pulation de justifier ce s 
tivité au travail

jouit de la paix soeiale,

à rendre à notre province que de 
s«‘s voisines et il n'en tient qu à s 
ntiment en gar«i:int la stabilité et

onsulair»** d«* noir»* port cl© pro- 
vt'nane»* on nous flanque ©n quaran- 
taimt.

Dt .îouan© ideutifi© 1»' navin* «*t le 
] munifust© «1«* la ©argais.yn '2.r*,(MX) 

, dormants d** chemins de fer ©t di*- 
'u j imoirn rs jK)ur la ©»>mi'agnie ( atufn- 

i*« la S**yn©. D’ nutte «l© la • ar- 
gaison s© comptas© tlt* pi»'©©» 'l** bois 
d» « hên© jHiur h* gouvernement fran- 
V»1Jnv, 1 On nous attemtait : !>«'» h* mai

gage

po-
Fac-

Une {ructueuse initiative

Ou nous attemlad Dès 
I nous avions «dé signalés j»ar les
! maphores du la ©ôt**

< 'omm«> nous étions ©n quaran- 
tain© tout©*» »*«>nHnuni©ati«»n ave© la 

j i* rr*> nous «Mail fornh Uennut int»'r- 
! «lit»*

Notre pilot© devenu «•omtnueatif 
! nous «lit. «pu* son arrière grand-père

1! y u huit ans, le ministère 
inaugurait une campagne pour la 
trèfle. La culture de ««* produit av

de l'agriculture «le Québec1 
production des la graine de

«hit
pos

néglige avant
n’était

tt«'
quell

ip de trèfl qu il

nuiu-

De fait, Fon croyait généralement 
i! < , à a i tse du climat.
I es < ultivateurs achetaient le peu de grai 

semaient, à Ontario «‘t aux Ktats-1 ‘ms.
(ette graine mal acclimatée, remplie cjuelquelois d<

\ais«‘s herbes, ne donnait que de pauvre- résultats
Le ministre de Fagricuîhm». M. (*amn, convaincu que l'on 

pou Ait ro olter de la g’ a me de trèfl»* «ur tout !«• territoire cpié- 
b© *ais, fit faire des essais qui furent de suite couronnés de succès. 
F ne campagne d’éducation fut entreprise. «i©s champs de dé- 
monstr.’ition furent établis, d,*- primer furent au-i oü»*'! - .iix 
t uitiv: » qui H'-hèteraienf d« < batteus*,s le trèfle perfection­
nées. (irib'c à ees mesures administratives, la culture de laj 
graine «le trèfle a pris une extension c onsidérable l .os dernières j 
expositions ont détnorîf? que Fon pouvait produire ici de lai 
graine «le trèfle de qualité su{x'*neure M Vlark, le commi-sair»'’ 
des semences, à Ottawa, déclarait Fan dernier, à FF\position

rwi1 xm- n». -rw-

Quand les gens 
quittent le café

dans l'intérêt de leur 
saiité ou de leur bour­
se, ils boivent natu­
rellement du

Instant
Postum

L“Il y a une Raison”

Quebec

Robes en Mousseline der­
nière nouveauté. Patrons 
très jolis, en vente pour 
quelques jours à 20% de 
réduction.

Magasin

ST-GEORGES ENR.
172 rue St-Jean

icantERaD!

Notre bas prix de vente 
pour les marchandises 
militaires canadiennes et 
américaines a fait lever 
en Pair les mains du 
haut coût de la vie et 
crier “Kamerad”. Si 
vous n’ètes pas un de nos 
clients, nous perdons 
tous deux de l’argent.

Le Petit Magasin aux 
Grandes Occasions
441 ^ rue St-Joseph

VOYEZ CES PRIX
H** <loz. oranjC' ? '■©inkli©
A !>>©*•» bU d In>!«* s icrz- 
200 bolt«*s poU Soli’ll A .
Oeufs frais K.vrau’ls 
;♦ boit»'* N>«u>>«ur 

i»a-i l’cu-Ihu* H«*1m»« 
jus.; \>rmlo«*iU» fin 

,H ht» allunu'*.'* » . . .
10 b* Ht.
S lt» pof* ©ulsarrs ....
1 »«vui asximh'ux j ur 20 llv»
10() boite* ronflturea a» 4 !t>«
;,«* soaux ronfttur* » üh» .-s Ibs A 
1<io saumon r >s* a 
3 : s «r iü»> - i’i mu or
10 II* l.vlt K Im 
1 .loi *rri * balais 4 l'Ortlr*
i Ib thA Japon Jaun«. .
3 bout «»a*.i Virhy. française 
1 Kai! s'rnp Harba«\o 
1 gail viuai>rr«*
100 Ib* «l^-he-s ,lt* rlKar*'» la Ih
1000 O'* tab*»»' Havane « * r.'iq 

X> Iba «a 
nal«1 1 -'J

MX» iba talxK* A * hlqu«<r
t rotin 

McD*)o-

30c
54c
20c
54c
14c
25c
27c
25c

1 59 
29c

5 99 
94c 
23c 
19c 
23c

3 99
6 00 

«4c 
SOc

1 60 
45c 
25c 
35c
90c
17c1 (XT boite* bis- uits villa**' No i 

50 do*, boite* » 'uj»e» aux 1/-^,
me* 9 5r

2 Iba Sairou 2St
Avec oha<i'.!'* «•* n .v. ande d*’ $2 0©

vous avez droit A lu ;t>» d«* su«-rr pour 
t: 2»)

Prix «pAHai par \ou* a.-
ceptona l<'* «^©tutiandr* vie la rampaAne 

Noua achcuM*.* ,•« : r eluit* de la 
form»* aux plus ha* s prix

ART. T HIV U RGE
368 rue St-Jo$eph. Téi : 3405

LA MACHINE 
AGRICOLE 
N ATION ALE 
LIMITEE 1920-1920 

LA CORPORA-;
TION I) E- 

NERtilE DE 
M < » N TM A- 
M AG N1 1922 1931

Mont. Publl«';
Service Cor­
poration. 1924

Cie d»; Pulpe A 
P o u v o i rs 
d’Eau du 
Saguenay. 1928 1934

Cit A d’Edmon-i
ton...................... | 1930

Cit A «le Sher-i
brook**. 192S~1935

AM <21 T VIL­
LA! i K. 1920

100

100 
88 84 

100 
97 69

6K%

6

6h%

6 H% 
6% 
6% 
6%

LE CREDIT INDUSTRIEL,
LTEE.

PRENEZ GARDE AUX - 
GENCIVES QUI SAIGNENT
Vos K©n©iv»*s 8ont-©lles tendres ? 

Stti^ncnt-elles lorsqu'elles sont bros- 
s* * s Si oui--i»renez garde à lo 
pyorrhée.

Cette maladie de gencives, qui! 
aflîigt* quatr»' sur cinq lyersonnes «i«’*- 
passant la quarantaine, n© détruit 
pas s* ul»*rnent l«*s dents, mais ruine 
souvent la sauté !

103, rue St-Pierre, 
Québec Téi. 7750

Arthur Lachance
Gérant.

PROVINCE 
DEQUEBEC

OBLIGATIONS

6 %
5 ans ou 10 ans

Prix: $100 (et intérêt)
Coupures $100 $500

$1,000

Hâtez-vous de faire 
vos commandes

Crédit Anglo-Français
Limitée

132 rue St-Pierre
Tel : 313 QUEBEC

)9-20-2 J-22-23

Q

VITRERIE
générale pour construction com­
prenant : Plate glass, miroirs, 
vitres biseautées, vitre* ouvragées, 
plombée» ou armées. Verre à 
vitre, etc.

Spécialité Vitraux religieux 
et commémoratifs-

MARIER & TREMBLAY
Limitée

DEUX MAGASINS
COIN DU PONT ET DES FOSSES i

. KT
266 RUE ST-JOSEPH

Telephones 2161-2162-2163

AMATEURS DE

Tabac Canadien
NATUREL

Fumes les Tab** FtraMntés

ACHIGAN
“ROUGE”

•VI

-HAVANE”
Notre procédé ùe far- 
mentstion enlève eu 
tabec canadien I Arre­
té, le goût de vert et 
P exe é* de nicotine et 
lin donne un arôme 
doux et déhcsL

ïipédiés franc de 
port sur ré«>p?ion 
de 80 coots fa li­
vre

L-’lbqoett* métaUxjue
ronce portant notre 
marqrvK* de commerce. 
*ur cKaqoe manoqua. 
cet notre garantie de
puaiitA

CIE M T4BAC; FIBBUCTt limité* 
^KJargnw FAeBigaa. u Q«4.

PLACEMENTS SURS
Endroits : Nombre Rende- 

d’années ment

5 ans
10 ‘ 
10 “ 
5 " 
3
2 " 
3
1
5 "

Province de Québec ........................
Province de Québec .............
Ville de Québec. ...................
Ville de Québec.
Ville de Montréal . .
Ville de Trois-Rivières 
Ville de Sherbrooke 
\ ille de Sherbrooke 
Ville de Montréal Maisonneuve
Port de Québec .....................
Village de Bienville . . .
Ville de Paris ..................................
Emission canadienne............................................. 10

Nous avons aussi un grand nombre d’autres obligations 
de différentes échéances, variant de 1 an à 35 ans.

Demandez notre liste descriptivve.

La Corporation des Obligations 
Municipale Limitée

RENE DUPONT
GERANT

124 rue St-Pierre QUEBEC 
Téi: 6932

J.-W. SIMARD 
CORRESPONDANT 

7 Place d’Armes, MONTREAL 
Tél: Main 4933

lifjuil. j.no.

PLACEMENTS
Ken-

Nom de« valeurs Intérêt Echéance Int. payable Prix | de­
ment

—!-------------- - '-----------------J-------------------- -------------
Gouvcrnemont «iu Canaria, 
Province rte tju*lx> *
Ville rt'**', Ira mton..............
Vlll»» Trois-Rlvlér»*» ... 
Oon»oreri)n Scolaire rte

5 t-'.
6 
'»

|5 H

1023 1931 
1920-1930 

1923 
; 1929

nov et. mai 
j'iin et déc.

nov. et mai

marché
100

. 97 30 
90. 10

1 «
° j 6

KT*n «Kami............... 1931 1934 nov. <»t mai 100 : 5. rtO
\ ille rt-* Hull . . 1922 nov et mai HH) 5 150

« ' r •• rtc S i Tb'ooko . 0 29’ 2 avr. et oct. 100 1 6
\ II** «le L v'* »lle . n 1923 nov. et mal 100 6
\ il la {,* rtc « ’handler. rt 1**41 nov. et niai 100 i rt
Ville ■! M 0 1921 no- et mal . 100 i
Monlm >renc> • '(©ton « '•> rt 1922 juin «*t déc. , 1 (K) 1 «
Cie rt<* Pulpe et <!««s Pon- 

voir.s rt et ! du Savuenty 
M >n*real Public s<;rvi • •

A4 ! 1921-1934 Ijan. et juil. j 100 I 6 H
jan. et juil.c.>rpnra*i*'n rt 4 1924 ■ 100 1 fi H7 *{Stadacuna Hydraulic Co 1931 jan et jull. 89

PROVINCIAL SECURITIES LIMITED
105 cote de la Montagne QUEBEC

J.-M. MACKAY, prés ;• Hon. Ad. TURGEON, vice-prés. 
J -H. BOISVERT, dir.-gérant

Phone 6377

EMPRUNT CANADIEN

VILLE de PARIS
FRANCE

LA CAPITALE DU MONDE

10 ANS
PRIX: $9637 r\i o,

pour rapporter 2 /0
Intérêts payables; 1er novembre ©t 1er mai d© chaque année.

Le ©api t al et les intérims sont payables au pair dans tous les bureaux 
de la Banque IVovineiale du Canada,'de la Banque National**, «le la 
Banque des Marchands du Canada et de la Standard Bank of Canada.

com Rts : $100 $500 $1,000
DEMANDEZ LA CIRCULAIRE DESCRIPTIVE

RF.GI.STItAI RE DES OHLIGATIONS: La Société «F Administration Générale 
rte Montréal et Québec est la réKistr&ire de ces obligations.

DISTRIBUTEURS
L<** souscriptions seront reçues aux succursales et bureaux principaux de

NATIONALE 

OF
LA BANQUE PROVINCIALE LA BANQUE

DU CANADA

LA BANQUE DES MAR­
CHANDS DU CANADA

LA SOCIETE D'ADMINIS­
TRATION GENERALE

3,5. ru© St-Jacques, Montréal 
74, Côte do la Montagne, Québec

THE STANDARD BANK 
CANADA

CORPORATION DES OBLI- 
GATIONS MUNICIPALES 

Ltée.

7, Place d’Armes, Montréal. 
124, rue St-Pierre, Québec.

8-10-12

OBLIGATIONS

VILLE » PARIS
FRANCE

v
Emission Canadienne

6%—10 ANS
-Tranche de $2,000,000.00

Offerte eux public.

Prix: $96.37 
Rendement G^o

4?
Datées du 1er mai 1920, ces obligations sont rém* 

boursables en or canadien le 1er mai 1930. Les inté­
rêts et le capital sont payables au pair à toutes 1m 
succursales des Banque Provinciale au Canada, Ban­
que Nationale, Banque des Marchands du Canada 
et Standard Bank of Canada.

Intérêt» payable» let 1er mai et 
1er novembre dt chagat année.

Coupures : $ 1OO.—$500,—$ 1OOO.
•è*

Ces obligations sont exemptes des impôts présents ou 
futurs, soit de la Ville de Paris, soit de PEtat français.

DEMANDEZ LA CIRCULAIRE DESCRIPTIVE

La Société d’Administration Générale
CONSFIL D’ADMINISTRATION

MM J -O. GRAVE!. Montréal, président A. Tl'RRETTÎNI 
Pa*-;* France Martial CHEVALIER. Montréal Hon. *ir Hor- 
tiv.»« LAPORTE M<»ntr«al. Tancr.Vi«* BIEN ' EM Montrai 
l ■ la V AI.LEK-POI S8IN pari* Franc* Hon R«vlolphe LE* 
MIL.1 \ c R Montréal Napol-m LAVOIE. Quriv, J-a 
RICHARD LL I> Montréal G -N MONCKL Montréal

V4RTUL CHEVALIER. ttm+sL
TS. MAIN :*s:

tfcé .>• * y *
ii-

3-THEO. LECLERC, S*rm*é*. 
M. rm MONT1FAL

J I
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LE MARIAGE 
DE LAMARTINE

Le 6 juin 1020 fui pour Alphonse 
<ie I^amartine une de «es dates qui 
-marquent, môme dans la vie d’un 
fpoAte épris de romantisme. Non pas 
•que le rnariape qu’il non true ta ce 
(jour-la lui laissât entrevoir d mou- 
oliablea amours le «ouv<-nir d’Klviiv 

**tait trop vivace encore. M iis cette 
pjnlon n’avait T»aH été sans de prands 
(obflta^des moraux. Et comme elle 
gavait mis fin pour l’auteur des Mé­
ditations” à de lourds embarras d’ar- 
Agent—pour quelque temps du moins 
** -on conçoit que cette page d’his­
toire intime fut de celles qui se puL- 

**ent marquer d’un signe1
Milly, oïl s’élevait l** château pa- 

ltemel, n’était pas si éloigné de Pu- 
Kniet, village voisin de Chambéry. 
*qup I^amartine ne pût s’y rcmdre. Il 
[y avait d’excellentes raisons. A Pu- 
jgnet, en effet, dans le domaine de 
Curamagne, s’étaiont installées Mlle 
Bireh et sa mère. Ix*s Birch étaient 
Anglais et venaient tout droit d<

! Londres. I^a jeune fille, par son es­
prit et de gracieux dons, attirait au­
tour d’elle une société nombreuse, 
mais choisie. Elle adorait les \«t> 
'et plut au poète. L«> poète le laissa 
voir. C'était l’idylle. 1/inclination 
qu’ils avaient l'un pour l'autre allant 

iso resserrant, Lamartine demanda à 
la marquise de Raigomont de lui 
envoyer de Londres, où elle se trou­
vait. quelques renseigne men ta sur la 

'famille Bireh. Et U* poète de presser 
sa correspondante “Je vous prie do 
le faire le plus promptement que 
vous pourrez, lui écrivit-il ; la céléri­
té st d'uno haut importance en 
fait, de tous partis et la jeune per­
sonne qui s'attend incessamment 
a. une demande positive de la part 
<i«‘ mes parents no saurait comment 
interpréter un long silène.©.”

l u court billet, qu'il adressa à 
quelque temps de là à Mlle Eléonore 
de Cunonge. fille d'un juge de baron- 
m «in (lard, «pn l'honorai d*' son 
amitié. n'%«l*' admirablement 
vu Limon*. "J'ai un mariage en train

parle: Elle avait une belle robe do 
mousseline brodé© et un voile de 
dentelle superb© qui la couvrait 
iresque entièrement: il est imp*>ssi- 
>le d’avoir une eontenantee plus 

remplie de dignité, de motlestie. de 
grâce et l'air plus pénétré d** piété 
Sans être une beauté, don souvent 
plus dangereux qu’utile à celle qui 
le possède, elle a de l’agrément de 
la grâce, une taille admirable, des 
cheveux sujterbos, une education 
remarquable ”

Après la cérémonie Alphonse de 
Lamartine emmena sa femme en 
Italie. Il venait d’être nommé se­
crétaire d'ambassade à Naples.

Déjà la carrière politique le ten­
tait

CAMILLE DUCRAY

Avis aux proprietaires de moulins
et à tous ceux qui ont bexoin de faire réparer leurs machi­
nes ou d'en acheter de neuves.

Sous avons toujours en stock, carriages, planeurs, mou­
lins à bardeaux, machines à lattes, scies à rubans, écor- 
ceurs, poulies, shafts, courroies, etc.

Nous coulons sur modèles n'importe quel morceau et 
nous faisons une spécialité de la réparation générale de 
machines en bois ou en fer.

De mandez nos prix avant de placer vos commandes 
et nous sommes certains que vous les trouverez plus avan­
tageux que partout ailleurs.

LA CIE LA FONDERIE ROY LTEE
St - Anselme Station, Cté Dorchester A. BEGIN, Gérant

iw e-fr

depui- quelques mois avec une jeune 
Anglais*1. Il y a là «le grands ob>- 
l.-mles «le part et d’autre. Mais il > 
a ain si «les volontés très pron«.»neéos. 
La jeune personne est tr« s agréable 
et a une très belle fortune: il y a <!<•> 
pui'-hants communs, d« ' sympathies.

Quels sont («-s obstacles’.’ Ia) pré­
tendant de Mlle Bireh avait compté 
sans la mère d»* lu jeune tille. M nie 
Bireh, en effet, ne paraissait poinî 
disposée à transiger sur !«'s questions 
de religion: les Bireh étaient protes­
tants, h-s Lamartine étaient catho­
liques. Elle résista longtemps. "Le 
temps décide! -ii «lit le jeune
homme. Et pour aider le temps il !’.t 
so faire si persuasif qu’il arracha du 
moins la promesse fi la jeune An 
glaise d’embrasser la religion eatho- 

lls étaient fiancé.,. En avril 
à Genève, secrètement, Ml h 
abjurait le proies tan tisnm. 
contrat de mariage fut sign 

mit cent vingt et le vingt- 
jour «lu mois de mars, à

lique.
1820.
Bireh

Le
‘ l’an mil 
cinquième _
-six neures après-midi, a Bugnet, pa­
roisse de Saini-Piem-de-I.» n < i < 
territoire df« ('hambéry. dans la tnai 
son appelé»' <1«- (’aramagne. fK-eupé* 
]»ar Mme Bireh, par devant Ix»ui' 
Joachim Léger. ni»taire royal, ré ; 
dant J Chambéry, assisté des té­
moins”

La scène-, racontée plus tard par 
I^amartine, est charmante. I>* po'-v 
ne manqua pas de lâcher bride à s«i;- 
imagination pour transformer en Je­
ms de romans les personnages qui 
prirent part à cette cérémonie un 
peu sévère. “On lut le contrat et 
l’on appela les témoin.- à la signatu- 
r ■. Le gouverneur de la Savoie fut 
appelé le premier, par son rang d«< 
ropré-sentanl «lu souv« r:'.m dans la 
pro vine»;. Il signa et chercha à pas­
ser la plume à la main du comte de 
Maistre. Le comte de Maistre, que 
nous venions de voir dans 1«- salon, 
tout couvert de son habit d** <-<mr et 
de .ses décorations diplomatiques, 
avait disparu. On le chercha çn vain 
dans le château et dans les jardins. 
On fut obligé de laisser eu blanc la 
place de sa signature. Mais une fois 
le contrat signé, il reparut sortant 
d’un massif «h* charmille, où il s e- 
tait dérobé pemlant la cérémonie 
Nous lui demandâmes confidentielh*- 
m«»nt la raison «l*1 «‘ette disparition 
qui avait contristé à un moment la 
.scène. “C’est. dit-il. qu’en ma 
qualité d'ambassadeur du roi et de 
ministre d'Etat, j«* ne voulais pas 
inscrire mon nom au-do>,ous du noni 
du gouverneur de Savoie. Demain 
j'irai signer seul à la place qui con­
vient à ma dignité El il alla ©n 
effet signer le registre. Les uns ad­
mirèrent cette grandeur «!«• respect 
pour soi-même, les autres cette [>oli- 
tosse Quant à moi. j'admirai cette 
forci? naturel qui place 1 étiquette 
plus haut que le cœur.”

Cette anecdote, hélas! a germé 
dans l'esprit du poète, qui avait vou­
lu rehausser ce qu’une telle céré­
monie a de matériel. L«* pèr«' de La­
martine n’avait jamais choisi pour h- 
représenter Joseph «le Maistre, qui 
. tait bel et bien à Turin, où 1 • poète 
loi adressait quelques jours plus tAt 
un exe m j) lain- de ses “Méditations”.

Los futurs époux recevaient de 
Mme Bireh une somme de dix mille 
livres sterling placés dans les fonds 
publics d'Angleterre, et de M. fîo 
Lamartine le domaine du château de 
Saint-Point évalué cent mille francs.

Le mariage dos époux fut célébré 
le »> juin à sept heures du matin, 
dans la chapelle royale do Cham­
béry. La jeune mariée était vêtue 
avec toute la convenance possible 
c'est Mme de Lamartine mère qui

NUXATED
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et
endurance

“Le
Tabac

Paternel”

LE tabac “OLD CHUM” est un ami dans les familles. Les 
grand’pères, les pères et les fils l’ont fumé depuis des années 
et des années.

Au cours de ce demi-siècle, le “OLD CHUM** a joui d’une faveur 
constante et d’une popularité qui ne fit qu’augmenter.

Tous les amateurs de la pipe apprécient la qualité du “OLD 
CHUM”—le tabac de Virginie de choix, haché, choisi par Jes 
experts, conservé jusqu’à ce qu’il ait acquis son goût parfait et quo 
son arôme doux se soit complètement développé.

C’est sa constante qualité, maintenue depuis des années, qui a fait 
du “OLD CHUM” l’ami de tous les fumeurs du Canada.

OLD CHUN
LE TABAC A FUMER 

LE PLUS POPULAIRE AU CANADA

%

Releve les
Forces.
Active 

la
Convalescenc
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Jeunes mères, qui venez de subir les épreuves de la 
maternité, n’oubliez pas que vous êtes encore des 
convalescentes, ne présumez pas trop de vos forces,redoublez 
de prudence car votre condition est grave et il vous faut 
faire tout ce qui est humainement possible, afin de reprendre 
vos forces, de hâter votre convalescence. Employez le

Vin St-Michei
Ce vin délicieux est riche en ce» éléments essentiels à la restauration, au 
renouvellemer*. à l'enrichissement du sang. Ses effets sont saisissants; 
ils se manifestent dès le premier jour de son emploi, c'est pour cela que 
des médecins le recommandent à tous ceux qui sont anémiques, faibles, 
nerveux, ainsi qu’aux invalides et aux convalescent».

EN VENTE PAFTOc r
BOÎVTN, WILSON â C1F.. UmllA*. Sfent* . 4M me St-Psol Oarnt. Montrtat

I ÎMÜ
»vST Michel

k3;.i

u

magasins Paquet ferment tons les fours à 5 heures 
p. m. durant Juillet et Août, y compris le samedi

DE REDUCTION
— SUR LES

0 Robes et Blouses
Toutes ces robes et blouses du dernier sty- 

] le doivent partir. Sous ne les gardons pas 
d’une saison à Vautre. Avec encore une lon~ 
gue saison pour les porter, c’est une véritable 
aubaine.
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ROBES ©n tri< <*■ ■ ----
flosH. et finies av©*- «’einture Bru $59.50 »-

'v . 1 I f fy

J/M 1

ROBES ©n •
garnies de Bossu oire «'einture longue Prix

ROBES en trie©* im- de juin- l«n.••• 
floën et boutons, iinies av««-’ ceinture 
ITix

$79.50 '»T

$63.001'

____

ROBES de serge bleu marine avec plis sur la jupe en avant et en arrière.
(T* C fi *7 C moi nu

©Atés Prix ibOB./b 25%

ROBES de serge gris taupe, imUjIh pl, eousu» en avant on arrière et. sur,
• <r» a o /\r\ moins

soi*'. lYi.x $4Z.UU 25%
^ ROBES de si rge M«-u moriiMi av* - veston en soi»' garni de flo*- rouge et 

bleue, doublun» jupe en arrière, garnies a'«" (T -4 fi C A mo*n* 
galon militftir»- fTix îp4y.bü 25%

ROBES en soie noire», manches courtes, gar­
nies avec médaillons de perles et fil doré, 
jupe doublé© ©n «oie et finie avec lanquot- 
tes’de même «•ouleurs /n/*» t a a n-ioin»

io/.uU

ROBES de >oie taffetas noir»; a\o<« double 
jupe garni** de petits frisons à Ikiuillons. 
nian*'h«'v tr»>is-quarts «'( jolis appliqués 
de couleur sur !" «•oi)©t s» n r-rv moin*
1Y i.\ $68.50 25

ROBES de soie charmeuse taupe avf»*'. 
tunique en tulle de mémo couleur finie 
avec tios.- manche*» courtes et ceinture

M $85.00 ™1"*
ROBES de soie c-harmeuse bleu marine, ave*; tuni­

que en crép© Georgette fini»* a>w floss de fil 
doré, nianches courtes. r* n r- r\ r\ tnoin*
fVix $65.00 25 ,

ROBES d«‘ soie chiffon noire avec tunique ««ourle 
en crêpe Georgette garni** d<» floss noire et rouge, 
manches longues. C O ”7 ^ A mo‘n*
Prix J b /.bU 25

ROBES en <*répe Georgette brun, double jupe 
finie avec floss de même couleur, man-ches

C* 4 A r A oioi n (V
I>ix O 4 9.50 25%

Nous accordon* un ESCOMPTE de sur A % ®
w O 0

crêpe Georgette etc., dont Irts prix ne sont pas 
déjà réduits.

/ 'TT

Ausci ESCOMPTE de _ 0 -*ur tout "s les blouses
• •n .soi*-. 'Téf*,- i,. Z D 0 Chine et crêpe Geor­
gette et trmolette, dans tous les tyles les plus 
nouveaux.

BLOUSES <l«> linon blan«-. garni*' de jolie dentelle. 
Valeur $2.00 et $2.2,5.
Prix réduit. $1.49

BLOUSES <1 «> soi»- japonaiw* couleurs assorties 
Valeur $4.50 et $.5 00.
rvix réduit $3.49

BLOUSES en -’rêp© de Chine Ass**rtle« de couleurs. 
Bégulu-r $,5..50. $1* 00 et $0.50.

$4.39
Au premier

rCoupons de Soies 
et Etoffes

A moitié prix 
et moins

% r

( Rez-de-chaussée)
j %,

Souliers pour 
Dames

Soldes de SOULIERS en dongola 
noir, et cuir verni, à lacets et 
escarpins, talons hauts ou bas, 
pour dames; non dans toutes les 
pointures
Très spécial .... $2.99

PAQUET
RAISIN muscat, la li-

vro. 3 U C

Petits RAISINS épépinés 
la livre ÔOC

PRUNES évaporée-* gros-
sc. la li vt© 40c

S onces, 
pour .

ORGE Rarl

8
cy grosse. 3

50c
POMMES évaporé©'., la li-

25
VIN ‘Corona Un paquet

fait un gallon d’excellent breu­
vage, le paquet 
pour................. 60c

1 ivra** pour 22c
SAGOU ©t. Tapioca, 3 li­

vres pour

POUDRE h LAVER belge La

1 U c
C\ Q

pour 4- O C

SAVONS râpé Lux" pour

PUNCH au raisin, de McLaren’
C A

gallon. bUc
THE noir de Strou-i. la « ^-v

livre / (Je

THE Japon
la livre • Uc

THE ‘Gun Powder g,,
la livre. O LU U

LAIT * vaporé St-('har!*" rjp 
L«»it© de 2 livT©.» bbc

I livre
pour l.\jc

12 onces. - ^
pour 1 De

t issus fin. 3 boîtes pour 35d

$20.90SUCRi.
1001 ivro» pour

20 litres 
pour

10 livrer 
jKUir

SUCRE en cube, botte de £ ,-x 
2 1-2 litres bUc

$4.20
$2.10

SUCRE pour glacer. 2 li­
vres pour

SUCRE ft fruit- 2 livres 
pour

RIZ pour la soupe. 3 litre 
pour

R IZ glacé pour 1-udmr r* r\
litres pour DUc

RIZ Caroline, 2 litres
pour 4bc

BEURRE d’érable, boite 
d’une livre 40c
boîte de 2 litres -, r.
pour / bc

C 1 7 Cpour 5 1. / D
BEURRE de piste* hes l -

livre 45c

;*!:r 8oc
BEURRE d’«*!ive pour JA

sandwich, le bocal 4Uc

BACON pour déjeuner, la p 
lalivr*' b b C
JAMBON «ru, -n

la livre. bUc

SAINDOUX pur. « r
la livre. 5bc

BISCUITS Banquet «Je Perrib, 
l*«»îte de 5 livres ^ 0 . A
pour $4-, 4 U
ÏÏ; ""2 $1.00

BISCUITS «-ho^olat)» Queen''.
'“Ala livre bUc

BISCUITS t ’ra«'kn*»l
< ornstarch, lalnr© UÜc

BISCUITS Rust 
vro............

la li- 40c
HUILE MfLzoht. «le b!é d’Inde 

pur. pour salade et jw>ur la 
cuisson E1I«* remplace le sain­
doux et le beurre -, p
Boîte d ure ehopine b bc
Boit, d une pinte ^
pour J 1. I U

MAYONNAISE Royal**. £- 
la bouf'-ille 18c, 35c <• Obc

MOUTARDE p«*ur eon«li- a A 
ment. 13c, 35c *-' bUc

SAUCE aux tomat**s marque
Cl ”7 r1 . / b

MARMELADE d'.ranges pures 
«1« Wng t affi* q -,
Poids net. 16one©- b / C

'Z:r 50c
28 onces. £ £
pour Obc
t’haudière d<- 4 1 ivr* - —
î'our G I . «u b

ANANAS pour «lf-'©r’ •••rr.p!. 
ou en tranches. Poid.‘ 
net 1 1-4 livre Mis 60c

v. J

Tél.
6900

Tél.
6900

DIVISION DU DETAIL
■ im -ïFfkæ*

157-173 RUE ST-JOSEPH

I
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DANS 11! MONDE

M. An<lrp h’aiii«»a,u\, Mon- 
tKul *’ t rn vill*'

M J»an Ijinrtot «*Ht. retourné h

M. Il Ilnt'ly, d« Montréal, 
f*«*f <Mir*^ihtré ftu (’hâu au.

M K dm on d IK-lan^T •»( parti I rhoz 
bour un vos ;•/<- aux Ktatfl

M . t ‘ M m* F -If Mitoaifn <Ih 
llol\-»k‘'. Ma** , sont «'i» vilUi

L’bonoraMo Nttrcûw** Forodeau, 
ifto Montréal, ••tau on '•ill*1 hior.

• L’honorahl*1 Napoléon Héjfuin 
/•’uo « n vill«‘ hier

l>' major Cl -L Mailler de 
Monlréa!, fst au Château

M Gordon Grant, d’Ottawa, 
i-st «•:; v'ilia *! ' < • »,r* k'i-i r*; au ( hâ-
lom

.1 -T
ville

Poulin.
il est

do M- ml

Ion-
7 nu' o Ht •nregisfr*- au '' hAPTUI.

< hftrl* - ! MiAr,*hamL <1*‘
P* Jéro.■m- * -t :iu ('h;Uirau depuis
|ji( r

M « - Mm* 1 Dougall <1**
Mm,' r-îti. M, .ill* *-t ■'♦mt *ii-
r>. • HU ("hâl**itij

**«»l«m*'l « A ( itaui «au « 'h t
»!•> r*‘io>ir > n vill«- iij»r« • avoir paaré
i|U* h| - jours a Ottawa

Ml !*■ L«!.**lh- *r Mr !,< f larwoo*!.
H'Otfnvk a -uni « nn-gisii■<■* • a,| f'hA

" Ml !■ K ILirl* y (»*» <iu*.lqu*M
gmirs à Stoiiohan, « U* . -t l’invité»-
#1*' « «•iir, Mm** < orru

ion llori'in* M* ip’i'T. l’hon
A ' haï in 
■M !U'h*'i

h*. David ut )’ 
1 sont * n vil U*

bon VV (i

i M G-Il Dufour «i (Ht aw a.
l «V t • •! ;tregi-tré an OhAt- ■au. hi*r

M Kdo i.tnl M* rri* r fvrornpft-
gué d« ,a -omr Mil** Mnirml «1*‘ MU*.
< ni*. *1 *. MM l’aul »*l .ban Tawli**-
r**jii, - mt arr-vés h»* r * 1* U R'v'. n*
♦in h ip *n auU»\ t ' t.-- M rtlo m. Wiinoua Shirp*-.
il <• ■ 1Ü*'. sont *’n \ isitr ohciz
<1* j»n r*’ip*< a f ;impb*:lltorl.

\li ,,«• VfVHii'Irf) t ’ ham Kiiu *»st

de Mr Imer et de lady Gouin.
M. et Mme F -F V'an Home, 

M »*t Mme J -S Moore et leur 
fila, et M et Mme J. -H Andrew» 
s»- Koul enre^iKtn's au Chât»*au

lx- major général sir Henry 
Bunttal) a {miW- la fin d» la wmaine 
â Toronto, il était l’hAte du colonel 
et de Mme ()*borne

Mme Aphom*e Fa^piet Mm*- I'
, Itlouin et «ui fille, Mlle Sarah Hloum, 
t jMuiM ut l’été a la Fointe-au-I'é-*1, 

M Alfmd Ijavoie.
M 1'abhé Dionne, euré I’IkU'I 

était de en ville
Mlle A myéline Duifal est en 

; voyage à Montréal et h Châtoau- 
‘ puay, oil elle visitera re*poelivemont 
' son frère et sa famille

Mme V'vt» .1 -T JoluHBur. de St- 
! Michel, Mme K me Ht Koy. de l/évis 
| sont partu-s pour un voyage à 
i Chicoutimi avec M et Mme .\fu- 
I tide I ti sbieuH. de <'hicou t irni, qui é- 
: taiei t venus faire une promenade 
'it Si -Miehel 'hez Mme Joliounur *t 

« ho-. M I -'rboinas Hoiasinot Ils 
j su»nt descendus en auto de St-M iehel 
! à la llivi< re du Ixjuo puis ont pris le 
bateau jniur h** rendre h ( ‘hicoutirni 

M et Mme Honoré Iloger, de 
St-Nieoliih sont de retour de lotir 
voyage de noc»*H aux Kt.ats-l.niH 
où ils ont visité les firincipalcH vil- 

i l<*H.
M Kdouard Morcier. MM Paul 

jet Jean Taschereau, Mlles Muriel 
i Meridor et Marguerite < oie sont 
I de retour d’un voyage à la llivière- 
1 dudxuip

Nous apprenons avec plaisir le 
retour dans notre ville de M J -■ 
Joseph Julien, qui après une &b- 
«enco de 2H an» i t hu*ago pu-sera I 
une semaine en ville, il sera l’hét* 
de M Félix Ktnond

Mlle 
à Québec 

M e 
Rivières 

M
étaient

UNE PENIBLE FIN
t Mme Monagh.ïn de Troia- 
-,ni chez. M J os Martel. Troi» jeunes 
et Mme K meet Del isle niort dans 

hez M Fort. Gauvreau çois

gens trouvent la 
a rivière St-Fran-

famille
Gaulin do Joli 
J -N Dussault

■t te

Kudoro Du 
.-he/ M

sault de 
Kdouard

ainsi que leur
M Paul 

était chez M 
jours derniers.

M. et Mme 
Montréal sont 
Fiaet.

M Louis F’i.v*t. de Sherbrooke 
était < he/ M Donat Dussault.

M Adolphe Parent, gérant du 
département de merceries, chez P- 
F llenault, Heauceville, est de pas­
sage ii Québ<*c et repartira dans quel- 
ques jours fsiur faire le tour du Sa- 
guena.v

Madame Kdouard Si-HUair 
Mlle Marie-Paule 
J«*finne pelletier d* 
étaient <|e passage à St-Romuald j

! Sherbrooke, 21- - La triple t ra- 
• gédie où Philémon Louval, Pi an». 

F.rneat Louval, 2'i ans, et Alfred 
Pichette, lô ans, ont trouvé la mort 
a créé une très fjémble impression 
ici. (,”e«t dans le St-François, h Kast 
Angus, comme on l'a rapporté, que 
ces trois jeunes gens se sont noyés 

Voici les faits tels que relatés lors 
de l'enquête:

Le* trois victimes, accompagnées 
d’un jeune camarade du nom d K- 
inery Beaudoin, décidèrent d’aller 
prendre un bain dans le Kt-Françoi» 
t ue fois à l’eau, Beaudoin, qui sa- 

Mllc Mari* -! . nü'P<>r mieux que les autres
Montréal qui ! s'éloigna un jsm du bord et quand 

a St-Romuald i ll r, v,nt il ne vit plus ses trois ami

PERCLUS OE 
R E

avant, étaient â 
seulement d**

depuis quelque temps sont repartit» > qn*- un moment 
pour Montréal. [Jouer à quelques pieds

Monsieur Joseph Camiré et M. 'tt , .
Joseph <'outure, fl<* I>awrcnc*<, Mass, j '* comprit qu un malheur venait 
sont mi v i -. i te che-/ b*urs l>Hn.„ts ' d'arriver et courut demander *lu s<- 
a S? Romuald D’ours Ce n’est que tard avant-hier

Mm* Vvo Krs Côté et Mlle | due deux <i’«>ntre eux furent retrou-1 
Olivine Mvrand sont revenue* d'une
promenad*- a Montréal ( '♦dP' baignade sc ht presqucim-

M Kusfucho Ijetcllîfir. de la i médiatemcnt au ««jrtir du dîner et on 
rédai tion do U Pro»-", ii Mont-, d^’un d’entre eux, pris de
real, « si en ville |*our <|uelqu. » jours j crampes, entraîna les deux autres.

M Damien Moulin, tabaconi 1 .........
te, de Drummond ville, e.-it de pas

Avant de prendre “Fruit-a-tives” 
la médecine aux fruits

R. R. No 1. Lome. Ont.
1 •• rhumatisme me tenait cloué 

au lit depuis plus de trois ans Les 
i :• ns m avaient traités et j’avais 
,.,,-uvé presque tout sans succès

‘ Finalement je pris des T’ruit- 
a-fivu-s' ■ » avant d’en avoir fini la 
moil\< d une boîte je m'aperçus 
J'une nrnHiorot*o>>; la douleur était 
m. n- forte et lenflure commençai 
ù disparaître.

• continuai à prendre de cette 
médecine aux fruits; je revenais tout 
b* temps et maintenant il m’est pos- 
nble de faire une couple de milles à 
pied et de m occuper de légers tra­
vaux

ALEXANDRE MUNRO
.'Os la boite, 0 jKmr $2 50. boîte 

d • -m. 25« ( hee tous leg marchands 
ou franco par ’« posie de chez Fruit* 
x-tives limitée). Ottawa

t**mp

ruo
nhl
ipies

\V- t 
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J rno 
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M
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LES ECUREUILS

Kn villégiature eh**/, M Gaud Page. 
M «•» Mme Philimon Pagé rl«( Mont­
réal

M et Mme K Lavigru' Mil*' Nellie 
Lavigne. Burlington, Vt.

\f ««t Mme Lh-K Jndquet*, M 
Kdouard Jaefiucs. Montréal 

Mme l^-ssarrl, Montréal.
Mm»* G Gorlin, Cap Santé.
M Ile Kdifh Dussault. La*1 aux 

Sabh-.s
Bi

Will 
M m*

M
Dm

Ml!
R ici 
■
M
Ne!

U» pa» 

i Da i l
i arriv < 
hôf'H d

Fourni*'
le r««t O*

Morin 
pai t i* j 
iscront

I Farrcl. 
és on

de la 
pour 

qu* 1

Mlb* Bussièr*'. Québ«*e 
M et Mme Aquilas Morin. M 
(rod Dussault, Québ<*e. sont chez 
et' i)ii**auit

M et Mme K tien ne Dussault, 
les Du-' itiilt, Mlle Alice et Jeanne 
.vault ' her M < Ame Dussault.

M .t Mme Benoit Dussault, 
Beam evillo. M **t Mm*1 Ia<on 
'..illlt Québc**. M Pli I )esva

NL
r {»

A ndr

de la n

■maïue
'urgeon.

Du
rennes, N P.. <
étaient ch**/. Mm* 
ces jours derniers.

Mlle Félicité Dussault et 
Dussault, de Montréal, sont 
Mm*' Olivier Gauvreau

Mme lyouis Gauvreau «**! 
tour d'un«* promenade 
ainsi que Mme l/onida 
qui a passé nu m

Papineauville. 
J -B Dussault

Paul
cliez

sag** en ville.
Mlle Caroline Pacaud, de l ave- 

nu** Lévis, ♦•st narti*1 pour Carleton. ! 
dans la P,ai** ncs ( 'haleurs, où ©lie I 

j passera un mois en promenade.
M Olivier Plamondon est àl 

I New-York
MM Ernest Boutet et Albert 

Boutet d»* l’Abitibi, sont â I>oretto- 
villè. en route pour 1*> Saguenay.

LES IDEES
PRATIQUES

Conc*»rd. N-H . 21. L’échevin
H -T. Brunelle, outre qu’il est un 
bon Franco-Araéricftin. a des idées 
(«riginales et en même temps pra-
t iques.

L’autn* jour, s** tnmvaut près de 
la gun* *lu chemin tie fer. il vit. sou­
dain les voyageurs qui y station- 
naumt, pr'mdr** la fuit** en criant. 
( était un essaim d'abeilles qui 
créaient cotte émotion. M Bru­
nelle réalisa la situation en un clin 
d’odl II prit un*' planche, la cou­
vrit d* sirop ou de mélasse, et la 
plaça au non endroit. Quelques 
minutes après l'ordre était rétabli 
et l'ev-aim mis en panne

Oahourv, au law. 
M e! Mm*-

*st de r*1*- 
Québ**e 

Dussault, 
ht z Mme 1) 
Sables
Bertrand ont

M ( iiiHpard M*’ rnior a passé In ; fêté jov.MISfMIU'lU leur 25e annu. «*r-
fin d** i» srurmuu* ;au 1 «ar Nr-rgont. sam do mariftg** <’«*h jours il**rni«•rs
il «'tait 1 m v it*- d*’ M «t d« 1 Mru«'j lMu“i* urs beaux «•i richos crwl*.aux
A udr.- Sftmnon huir fur» nt prt wntés par 1* •urs u mis

i • ju g* ■ rt Mrno • în-on shialds, i ,et i'ar*uit-. dont la list" s*•rait t rop
d** Mo ut real, arri\ rimnt hi**r •• U vill.-F l.'figu** A irisé* ht ici.
*•' oii' < nr*'gisfré!‘i au < hftt «♦au.

M L..UI-, V R n-bard *‘*.!t part i M M rno *-t Mil** *»ttutlw*‘r
j»u*r j» »ur la l'oint** -n-Bio où il pas- 1Qu« b* • pans» «nt 1la s«*rnaiu*’ ch z M
* r» qiii«'!qu«’s jours, il s**ra l'invité j / Trem bla> ,

AU BON MARCHE
Si vous voulez acheter 

bon marché, rendez-vous 
à notre magasin, nos ré­
ductions sont épatantes. 
La Maison FORTIN Enr.

746 rue St-Vallier
17-19-20-21-22-23

ATTENTION
BICYCLISTES

Importante ré­
duction dans les 
prix de bicycles

“BRANTFORD'’
Marque Red Bird

Pour hommes et dames 
$60 pour $50. 

Juvéniles pour filles 
$55 pour $45.

DE RL.U»

20' * de rabais 
sur pneus, cham­
bres à air et acces­
soires.

Venez faire vos 
achats chez

J.-Edm. POULIN
de la Couronne et Fleurie

21 tt*S

UN COLLEGE
FRANCO-AMERICAIN

Fitchburg, Mass., 2L—Les con- ; 
tribut.isn» affectées A !a construction i 
du collège St-Joseph s<* poursui­
vent avec le plus grand succès. Des 
f 100,(XX) nécessaires plus de $50.000 
ont déjà été déposés à la Fitchburg 
Bank & Trust Co. Vroità hein 
une nouwlle preuve de la générosité 
de nos compatriotes.

Service des signaux
Quél*ee. 22 juillet 1920

1LK-AI X-GRLKS, 31. clair, sud- 
ouest. Descendant 7 20 a. m . 
S. B. Matindcook. 7.0ô p. m-, 
hier For bac h, 8 40 p. m , S B 
J. A- McKee, IL 10 p. m , Gene­
ral Peltiti.

CAP-SALMON, 82, clair, sud-ouest. 
Montant 7.30 a. m-, Madam En­
terprise. Descendant 3 a. m , 
vaisseau, 3.30 a. m , vaiss<«au. (’• 
G. S. Druid ancré Descendant 
hier 0.30 p. m , Cap Trinité.

POINTE-AU-PF.RE, 158, clair, 
ouest. Montant 0 a m-, Wilhelm- 
Descendant 7.30 a. m . Océan 
Monarch. Descendant hier 4.30 
p. ni , Sheaf Spear, 7 p. m . 
Mondip Rang** et Ovre.

PC ) IN T E - A - L A-R E NO M M E E. 330, 
clair, nord-ouest. Descendant 7.30 
a. m-, Alexandrian.

POINTE-ESC T M1N AC. 460. clair, 
ouest Montant hier Barquentine. 
Descendant hier 8.30 p. m vais­
seau.

CLARKE-CTTY. Descendant 8 a. 
m-, Guide.

POINTE-CPPER, 58 L Montant 
hier 9 a. m . Océan. Descendant 
hier 10 a. m . Chas- Whittemme, 
11.30 a m , Trontolite.

BELLE-ISLE, 739. gross** brume, 
gros sud-ouest. Cairnvelona 145 
milles à l’est 7 30 p. m-, hier mon­
tant. Descendant nier 4 30 p. m-, 
( ’airnmona.

LOUISBURG. Sheaf mont parti des­
cendant 0 a. m-, hier

EN HAUT DE QUEBEC
LONGUE-POINTE 134. clair nord- 

est. Montant 5.50 a. m. Maplo- 
more, 6.25 a. m., Thordis, 0.40 
a. m. Montréal 6.50 a. m. Sert. 
Derbyshire 8.15 a m., Cap Dia­
mond, 8.50 a. m. Sin Mac Mus- 
callongo et rem. Descendant 9 
a. m S. B. J. W. Follette.

BELLMOUTH 110, clair, calme 
Montant 7.50 a. ra. Rapidan 8 
a rn , Cairngowan 8.50 a m 
rn. C. R. P. Montcalm.

TROIS-RIVIERES 65 clair cal­
me. Montant 4.50 a. m. Canadian 
Sower. Spray et rem arrivés 
d’en bas 3 a. m. Descendant 8.10 
a. m., S. B. A. D. McTior.

GRONDINES -U clair calme. 
Descendant 9.50 a. ra.. Andalu- 
sier.

ST-NICOLAS clair, «•aim**. Mon­
tant 9.25 a. m.. S. B. Fred. Mer- 
cur.

STATION du PONT, clair calme. 
Montant 9.25 a m Hudson et 
re

h.-s. McCreevy
surintendant

EN FRANÇAIS
Sherbrooke. 22.—A la dernière réu­

nion du conseil d** ville, M. l’éche- 
vin Tétreault a parlé des photogra­
phies de Sherbrooke, que l’on se pro­
pose d’envoyer à Londres, dans un 
mit de propagande. Il vanta le ta- 

* l’artiste, mais il ne manqua

LA CRISE
DU CHARBON

Lowell, Mass 21 —L** mair** 
Thompson et l’agent acheteur Foye 
sont allés voir à Boston les repré­
sentants «les compagnies minières 
dans 1« but de se procurer le char­
bon nécessaire au service public 
Los compagnies paraissent disposées 
à fournir tout le charbon dont 
on aura besoin.

Au bureau du contrôleur du com- 
; bustibie pour la Nouvelle Angb - 
| terre on assure que la crise ae- 
! tuelle prendra fin avant deux ou 
I trois semaines.

lègues sur le fait nue toutes les ins-

Eholographies sont
!

lent d*
s d’attirer l’attention de ses eol
- Vcriptions do ces ph 

exclusivement en langue anglaise 
"Pas une seule inscription fançai- 

se sur ces photographies appelées à 
fain* connaître notre ville à l’étran­
ger. dit l’échevin Tétreault, cepen­
dant que plus des trois quarts de 
notre population parle cette langue". 
Il déclara ne vouloir critiquer per­
sonne tant il a la certitude que la 
chose est uniquement le résultat 
d’une omission involontaire , il pris 
cependant qui de droit de faire toute 
publicité municipale dans les deux 
langues officielles dorénavant.

LA LEGION
AMERICAINE

Fall-River. 21.—A la réunion de> 
membres du Poste local de la Légion 
Américaine, tenue lundi soir, on a pro­
cédé à la nomination des délégués qui 
se rendront à la convention d Etat, à 
Springfield, le mois prochain

Au nombre des délégué mis en 
nomination citons MM. O-A Jon- 
.•as. A. Uhaput. A. Paquette, Dr Blan­
chette, M Benoît, dentiste. E.Savard

Le rapport au sujet de la récente 
Kermesse fait voir que l’on a réalisé 
$1,500

M. K. VANDERBILT
TRES MALADE

Paris, 22.—M. W.-K. Vanderbilr 
s’est trouvé subitement souffrant 
aux courses d’Anteuil. Son état est 
critique. On déclare qu'il décline peu 
à peu. Il souffre d’une crise du cœur 
avec complications.

LA CRISE DU LOGEMENT
C’est bien une crise de logement que 
nous traversons dans le moment. A Qué­
bec plus qu’ailleurs nous en ressentons 
les effets. Depuis deux ans notre popu­
lation s’est accrue considérablement et 
le nombre de nouvelles constructions n’a 
pas été en proportion de l’augmentation.

ATTENTION LOCATAIRES!
Le seul moyen pour remédier à cette crise aigue, c’est de se 
bâtir \utrement c’est encore une perspective de subir une 
grosse augmentation de loyer au prochain mo's de janvier.

Nous avons des avantages tout à fait exceptionnels à vous 
ofirir dans 1 i paroisse St-François-d’Assise. Venez nous voir 
ou écrivez-nous.

mh ffiim en
LIMITED

189 RUE ST-JOSEPH
QUEBEC TELEPHONE 5475

rNor-ilount Realty Co y
iIWITCD

189 St-Joseph .'. Québec
\ eutllez m* procurer «4e« ren- 

*eignement«i mir s*aint FrunçoU- 
d* Ansioe
No ni

-VH reste

i*

Sr*/*'*//*/

l.a course d'un train est comme le battement d'un pouls ênerrme 
dans les artères d'une nation Ln ralentir le battement c ost 
en ralentir la me.

¥ E train, dans cette gravure, est un des onze 
cents trains de marchandises en service quo­

tidien au Canada.

Il est formé d’une grosse locomotive de traction 
et de 75 chars fermés ordinaires.

Il peut porter 2,000 tonnes de blé.

XXX

En 1913 cette locomotive aurait pu être construite 
au coût de $34,700, aujourd’hui, $81,000; ses 
chars fermés pour $1,138.85 chacun, aujour­
d’hui, $3,797.50.

ïLn d’autres termes, prise isolément, la valeur du 
matériel roulant, necessaire à la manutention de
2,000 tonnes de blé, a monté de $85,948.25 à 
$251.887.50, soit 193.lrc !

XXX

Le bordereau de paye des employés de chemins 
de fer, durant la rnêm^ période, a monté de
$1 15,000,000 à $23 1,000,000-101 Lx.

Le coût des rails pour un mille de voie ferrée est
passé de $9.497 à $ 19,680-107 L.
Il n’y a pas eu un seul prix de revient que la 
hausse générale n’ait pas touché.

Les dépenses d’exploitation continuent à aug­
menter plus rapidement que les recettes brutes. 

Les recettes nettes diminuent avec rapidité.

X X X #

\ oilà les faits sur lesquels est basée la demande 
de l’augmentation des tarifs de fret pour vos 
chemins de fer.
xEstim*

Ceils snnsn.e esi i fr and" d une sè*%e publiée avec c samtum is

l’Association des Chemins de fer du Canada
anciennement le Bureau de Guerre de# Chemin* de Fer Canadien*

Explication du Graphique r
lus ligne du haut tndufve l'auimtnf- 

Utm du revenu fmu!

La ligne du milieu indique l'augmrnia- 
•ton plus rapide "ncore, des frais 
d'exploitation

La ligne du ba’ indique la degrwgoiad» 
des recettes nettes par suite de la 
montée dr la ligne du milieu^—celle des 
frais d'exploitation.

m mmm
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HEUREUX D'AVOIR TROUVE 
LE MAC. DIME

(Le I anlac 1 a complètement 
remis sur pied et il aura 
toujours un bon mot à 
dire aux autres de ce 
merveilleux médicament

AtUwtation do M Ixnm V inet. do- 
gneurant au No 1169 ruo Cartier, h 
LMontr6al. (férant do la Huoeursalo 
U^apineau do la chaîne de magasins 
ne William Davi'*.-

"Il y a eertainoment quoique ch«»s<* 
•dans le Tanlao qui agit do façon tr«v 
ftieurmise. C’ost |v>urquoi sans doute 
^je suis aujourd'hui on meilleure santé 
Kjue je ne n'ai été depuis dos années.

"A aucun prix je no veux plus re­
tomber dans le pitoyable état do 
•*>anté dans lequel j’étais avant do com­
mencer \ prendre du Tanlao. mon os- 
itomae était, en effet, complètement 
Wétraaué et je n'avais jmur ainsi dire 
plus d’appétit. Parfois la seule vue 
(des aliments me causait des nausées. 
Des gaz se formaient dans mon osto- 
inao et exerçaient dans la région du 
«ooeur une douloureuse pression. 11 
•arrivait que je ne respirais qu’avec 
tpeine J'avais la sensation que la res­

piration allai! me manquer d'un n»o" 
ment à l'autre. J'était si nerveux que 
mon sommeil était très agité. 11 m'ar­
rivait souvent do prendre de longues 
heures h m’endormir et parfois la 
nuit n'était |H»ur moi qu’une lon­
gue insomnie. Je souffrais l>oaucoup 
de consti{»ation et il me fallait conti­
nuellement prendre des laxatifs et 
des remèdes pour mes autres maux.

“Je suis heureux, je dois le dire fran­
chement, d'avoir trouvé le Tanlac 
sur ma route car je suis si bien remis 
sur pied que les maux dont je souffrais 
ne me causent plus le moindre ennui. 
Mon estomac, est dans le meilleur état 
possible. Je mange comme un ogre et 
de tout ce que je veux sans en ressen­
tir par la suite le moindre ennui. Ma 
digestion <vst parfaite et je ne suis plus 
constipé du tout. Mon sommeil est 
calme, profond et réparateur. .Mon 
état est incontestablement meilleur 
e*. je suis heureux de dire aux autres 
ce que te Tanlac a fait |M»ur moi. < "est 
une bonne parole que je tiens à répan­
dre."

1>j Tanlac est en vente iï Québec à 
la Pharmacie Joliooeur, et chez MM. 
Martel & Dion, pharmaciens, et à 
Lévis chez M. Maurice Dion sous la 
direction personnelle d’un représen­
tant du Tanlac. Ann.)

1 à une grève qui serait de nature à 
! causer un tort constlérabb-. niais 
! d’autr*' part, on a émis l'opinion quel 
raisonnablement la commission ne j 

(pouvait empêcher la formation de! 
cette union.

Et comme conséquence !«• prinei- 
' pe de l'union a triomphé, la ('oui-, 
j mission ayant décidé de ne pas
| inte-vonir.
! Depuis que In saison d’été ••st 
! commencée, les r««eett*,8 du pure de 
l'exposition ont rapporté un surplus1 

j dé f'J. J.M* 1)1 Le> re»‘et t<*- brute>
[ont été de $11 T’.VS Jti »»t les dé- 
' bourses do <‘1 V}'.» :r>

I^t Soï'iété <ie Hienfaisam- Kran- 
1 raise de eette ville, par i'en’remiM* 

<io ton président, M Jean Thomas, 
a adressé des remerciements è la 

j Commission pour l’usai fies terrains 
lors do la fêt«* de la France, !** N 
juillet, faisant remarquer que si la 

j température avait été plus favorable 
le succès aurait été plus grand.

UN CYCLORAMA MILITAIRE

et le capitaine 
vétérans de la1 

du ‘«Je bataillon 
se sont présentés 
isaires pour sou-

À ST-MALO
'Oeuvre# principales de la Congré­

gation N.-D. de la Providence,
suite

t£cole ménagère

Sont admises à cette école les jeunes 
(■filles au-dessus do 14 ans. Filles y re­
çoivent un cours gratuit d'économie 
domestique et pratique, répondant 
aux besoins des classes ouvrières.

Une jeune fille qui a suivi ces cours 
complets est en état do tenir une 
ïnaison convenablement, sur un pi<*d 
de stricte économie.

Nombre inscrit. 37 : Assistance
^moyenne, 32.

Ulcole française
Afin de compléter l'instruction de 

»nos jeunes filles qui sont obligé.- do 
(travailler dans la journée, deux fois 
ipar semaine ont lieu les cours dit 
lEcoIo du Soir. Ecolo Française. Le 
•«lè vos de l’Ecole Ménagère y sont 
fadnn^es. mémo fortement engagées à 
Ly assister.

Nombre inscrit; 58: Assistance 
(moyenne, 15.

(A suivre

Note personnelle
M. l’abbé Alfred-H. Martel, curé 

fde Ste-Famille, ancien vicaire, est de 
• passage au presbytère.

Réunion de# Fille# de# St#-Anges
Ce soir, h K heures, il y aura réunion 

dos Filles dos Saints-Anges dans le 
•«ou basse mont de l’église St-Malo 
Cette confrérie a pour but d’aider ïi 
payer la dette de l’église

COMMISSION DE 
L’EXPOSITION

MM Delaney 
i Cou il lard, un de>
'grande guerre et I oanadien-françnis. 
devant les commii 

i mettre un projet de eyclorama dans 
i l'édifice du l'alais Central, eyclorama 
i où l’on montrera d*-s scènes de la 
| grande guerre. I>*s requérants 
étaient disposés a payer à la com­
mission une somme de $300 pour 
l'usage <le l'espce nécessaire, mais 
d’un autre côté, on demandait à la 
commission de fain* certains travaux 
d'avant-scène, ce que les commis­
saires trouvent trop onéreux. On 
demandera aux promoteurs de re­
considérer leur proposition

La commission serait disposée è 
leur donner l’espace nécessaire, mais 
«\ la condition qu'ils fassent eux

mêmes les travaux nécessaires.
1a* question d»* savoir si l’on doit 

améliorer le système de drainage 
des terrains fie la Commission, cotte 
année, ce qui. d'après l'ingéneur d«- 
la cité, coûterait une somme de 
$13,000, avec certains travaux ‘le 
voirie a été longuement étudié et 
comme résultat, il fut décidé qu il 
serait iinjtortant et même nécessaire 
que ces travaux soient faits pour 
cette saison par la ville même, pour 
ce qui est du drainage en dehors des 
limites du parc et par la Commission 
sur ses propres terrains.

Quant aux tniv aux fie voirie, pour i 
cotte année, on ne les fora pas. ; 
A ce sujet, une lettre a été lue des | 
autorités de l‘ex|Nisition de Toronto j 
et de celle d’Ottawa, établissant , 
qu’en ces deux endroits, les avenues

La moitié d un ananas
pour un dessert

L* -, entremets Jiffy-Jell sont géné­
reusement pourvus d'essence de 
fruits. Ainsi, on écrase la moitié 
d'un ananas pour fournir le jus d’un 
seul entremets d'une chopine. Ceci 
a lieu, en Hawaii. On utilise les 
fruits trop mûrs pour être transpor­
tés.

Toutes les essences do fruits Jiff v - 
Jell sont extraites du jus de fruits 
condensés, puis sous leur forme li­
quide mis en fioles, dont une est 
logée flans chaque paquet. C’est 
le seul entremets du genre.

Pour quelques sous, on prépare 
un entremets pour six convives. 
Exempt d'arome artificiel et de sac­
charine. cet entremets aux fruits est 
délicieux. Il existe dix essences dif­
férentes de Jiffy-Jell.

et rues d»,v
• «

FOUR LFS

terrains sont pavés «•h

COURSES Al TROT

La commissior. 
i/'eorder lu somme de 
mandée par le eomm 
au trot, soium» qui -• 
en prix, par-• que l'on, 
un montant de v\ unn 
et l'on ne v< A • <1

pas cru <1
«i .'.no

somme
Convm» «i«irnW*res questitm-. fin 'lul ,'1 0,1 réussi! constituent 

;. étudié celle de- prix il’entrêi* qm- L'ri*nde amcln.raHoii. <• la 
i «m chargera {>eudant la procliaine proc in-r au publn d« -
exjx.sition Ut plujutrT des comrni-- «:•’‘‘-im pi transjMir
-a res .,•• sont oéclarés en faveur •!♦• rendr. sur le- terrain** j*» 
nain tenir en vigueur les prix pftpu- i ••xjH.sHnni 
luire- et lu 'ho-.- h etc lai"',«' jH.mr
plus il étude au comité d»*- finances ^1 U va-.seur. m de- - -m m

MEKK
DE MEILLEURES FACI­

LITES DE TR ANSPOR T

Uhu>e qui MC sen: pas .ai ma!

vsu a etc nomme avec u 
d- a c«.:nrni.-.-ion jH.,.r - • 
la chos.- et <le fain rapj>ort

ISÀPHCl'
Pi';'! T^r m p l o v c 2 i*

POUDRE S AP HO contre ^

i -a.kENNEI A'Mf J
hlinBl Montrer'

'Sirop de Figue» Californi»**
e#*. le meilleur .«xalif 

de l’enfant

(Suite dî la race 121
d’en venir à une entente.

LE PRINCIPE DE L’UNION

La commission n été dûment in­
formée par le employés des scènes 
d’amusements mécaniques qui sont è 
son emploi qu’ils so sont formés en 
union dans le but de se protéger.

(Vs derniers ne demandent pas 
d’augmentation de salaire, mais veu­
lent que leur union soit reconnue, ce 
qui a paru effrayer un peu quelques- 
uns des commissaires qui ont expri­
mé la crainte qu’un bon matin, si on 
permet la chose, on ait h faim face

Automobiles usages
en parfaite condition

McLAUGHI IN
CHEVROLET

OVERLAND
nouveau mod '-le

HUDSON
GRAY-DORT

CHEVROLET
B abc Grand t

Hâtez-vous de venir choisir le vôtre 
tou# de# vrai» BARGAINS

Ce #ont

P.-L. LORTIE (limitée)
138 rue du Pont QUEBEC

Tél: magasin 6336 Salon d’auto# 7751

En n’soceptnr.t que U lm<»p oe 
Figues "Californie”—en cherchant, 
le nom Californie sur la bouteiiie, I 
vous êtes alors sûre que votre en­
fant a le meilleur laxatif ou pur­
gatif et !♦• plus inoffei f r l'es­
tomac, le foie et l’intestin du petit. ! 
Le* enfants en aiment le goût de 
fruit. Instructions au long »ur cha- ! 
que bouteille. Il faut uiro Ca­
lifornie”

1 out dans le Savon
Cuticura 

suggère efficacité
Savon, onguent talc. 2r>#. chacun, partout 
Dépôt Can: I>> mans Limited, rue St- 

Paul, Montréal

Triduum
Ce soir. ;• 6 h. 30. aura lieu l’eu- ! 

verturo des exercices çlu Triduum pré- 
paratoires à la fête de Saintf'-Anne j

SISAUVEUR
GRAND GALA DE CHARITE

D* Cercle Dramatique Durocher, 1 
de St-Sauyeur, préjiare pour la pro 
ehaine saison un grand gala de 
charité.

L’un des plus grands drames ehré-j 
tiens vient d'être mis h l’étude i>oiirj 
eette occasion. MM Ed I^aforte. 
Art. Fortin et Jos. Boutet auront 
la direction conjointe de ce grand 
spectacle.

Nous en reparlerons prochaine­
ment.

MME P. PAQUET
St-Alban Portneuf. 22.—Le 15 

courant avait lieu les funérailles 
do Dame Elziro Tessier, épouse de 
feu Philasor Paquet décédée à TA-1 
ge de 63 ans. L’église était revê­
tue de ses plus riches ornements, 
la levée du corps fut faite à do­
micile par M. l'abbé Rouleau curé 
de la paroisse le s«jrvic*> fut chanté 
par M. l'abbé Eug. Dumas pn>- 
fesseur au collège de Lévis. MM. 
les abbés Bouil é et Montambault 
assistaient comme diacre et sous- 
diacr.- l»s porteurs étaient MM. 
Elz. Gosselin Pierre Gignac, Eu-' 
gène Chantal Alfred Perron. La ! 
croix était portée par M. Arthur | 
Abel. La défunte laisse pour pleu­
rer sa perte dix enfants dont qua­
tre garçons Johnny Joseph Do­
uai Henri six fiiles Mmes Henri 
Isabelle, Adoi I^arivièro Woonsocket, 
Or.i: •«* Paquin, Montréal: Mlles 
Phibirnène Auréa f*t Lumina tous 
de Si-Casimir. Nos plus vives sym­
pathies sont offertes à la famille.

'NCinq minutes 
pour paraître 

de votre mieux
Essayer, cette simple formule 

Un : • u de < RE M E El 
CAYA qu'on frotte légère­
ment dans la peau; puis si 
vous voulez de la couleur, un 
très petit peu de roujre éten­
du avec soin sur les joue# 
avant que la crème ne soit 
tout A fait sèche et après 
cela la couche de poudre El- 
caya pour la figure par-des­
sus tout.”

CRÈME
ELGÀYA

En jarres de 30 et 7.*>c
ELCAYA se trouve cher 
votre marchand qui en 
vend depuis des années. 
Demandez-la-lui.

HUDSON 
SUPER 

SIX

IL Y fl 
TROIS CHANCEUX A 

QUEBEC
Ce sont ceux qui deviendront 

les heureux propriétaires de ces 
trois automobiles de valeur et 
dont la condition est de tout 
premier ordre.

HUDSON Super-Six, sept passagers. 
HUDSON Super-Six, Speedster.
DODGE Quatre Cord Tires, Roadster.

Prix tris avantageux et termes 
faciles, si vous le désirez.

Legaré Auto & Supply Co. Ltd
61-73 Rue St-Vallier

jr Cuirs
choisis

= Cordonnerie 
experte.

§ Satisfaction
assuré.-

= Styles pour 
toutes

3 circonstances.

=■; • «Ï0
simiimmimi!

Ci** Æ

LES DEBRIS DE PRIX
LA VENTE COTE &. MOORE

a pour résultat que dans tous les rayons les prix sont écrasés 
et s’effritent en menus morceaux. Nous nous acheminons vers 
le but sans dériver d’une ligne, que le public donne son effort 
et le succès sera son oeuvre.

LA VENTE COTE & MOORE
restera l’une des plus efficaces dans le sens du travail bien orga­
nisé et bien conduit Les acheteurs sont les meilleurs juges. Ren­
dez-vous à leur invitation, vous n’en recuillerez que des profits.

LES HEURES SOLENNELLES
VENDREDI de 10 à 11 hr# vente de bas en 

noie blanc pour dame# à

34c

VENDREDI de 1 à 2 hr# vente d.
I er#" combinaisons pour enfant# à

29c

stOirt

i
^/maO* à

Goodrich
Cord ou fabric

Le# pneu# Goodrich «ont re­
vêtu# de# plu# puissante# ga­
ranties de long service.

Un pneu pour chaque besoin 
particulier Livrets explicatifs 
en français et en anglais sur 
demande.

RENE TALBOT
Distributeur 

89 Dalhousis - Québec

1 V> 

A

. -T ^
-me

Pour un bon dessert d'été 
économique et vite préparé 
servez vous de la ::

GELÉE PRIMUS
Durant (es grandes chaleurs de l'été il faut remplacer les pâtis» 

series et les poudings par des desserts, légers et rafraîchissants. 
Avec les GELEES PRIMUS il est facile de préparer en un im 
tant les desserts les plus délicieux et les plus rafraîchissants. 
Ces gelées sont offertes en différents arômes: fraises, fram 
boisea. cerises, pistaches, gadflies, citron, orange, chocolat, 
naturel ( pied de veau et aux V’ina Sherry et Oporto, 
aucune cuisson nécessaire.

La Marque Primus est une garantie de qualité 
et de pureté Infer de votre fournisseur les 
GELEES PR I MUS. ce sont les meilleures.

L. CHAPUT. FILS A CIE, Limitée, M0NTREAI

ÏÏT

Voici les faits 
bien en face du public

11. y a dix-neuf ans que les industries Benjamin furent 
établies pour la fabrication d appareils électriques spéciaux 
destinés à augmenter la sûreté, la commodité et I utilité 

de I électricité.

Depuis des années noua inventons «*i fabriquons ces articles de la meilleure façon 
que nous pouvons—avec les meilleurs matériaux que nous puissions avoir et nous 
les vendons avec la plus petite rnarg*- de profit raisonnable

Parmi des centaines d’autr*> appareils, la Compagnie Benjamin ■ («•rb-etIn Kiehe à Deux ITues ’—une idée 
combinant li l’origine deux autres créations, la grappe sans fil et la fiche à appareil rotatif I appareil rotatif étant plus 
tord éliminé . Cet appareil fut tellement satisfaisant il de\ mt populaire, qu’il n’y a réellement guère à s’étonner de 
«•e que d'autres ont cherché à produire quelque chose j>our faire l'argent’ avec son prestige.

On trompe le public avec de pau- 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ vres imitations de la I iche à Deux Prises

/

Voi-i 1.-# divisions 
des produi'# lli’n.tH- 
mln tt les niHs ü 
n. u* f^ra nlaiKir 

ti v over tlf.s .utal « 
tq vision .le lèelai-

IndmcrlH
Dhislon électrifie- 

\ compris I.# Kt 
'Ti«' fl Deux PrI#**# 
Menjaintn >.

Iti s.«on des pro- 
flet s en acip- 
p e*s'

Division de« pr>>

améliore la writable Fiche P.enjamin a 
Deux Irise- toute' ■'Oti' plus pauvre' 
mé<*aniqiHTnent il > en a d.- vraiment 
dangereuses, au point «le nu** électrique 
Ds pires, naiunllement tiapr*^ notjv. 
sont < »'ll« ' qui '«'t.! a« tiiell»'inent «-opié. * 
en apjHirrncr directement sur nos oriiM 
naux «*t -i habilement «opi»'.- qu'un 
certain «*hiffr«‘ «l«* vent»-' en est assuré 
malgré leurs «léfauts mécaniqu* s simpl* 
ment par leur ressemblance avec l'artich- 
seritabh- '
I!« z-vous que
firrnamm sont inijn. 'in . in ilrs /. •

éUrtruiucs. D'un anfr. côté, err- 
• ,imi ' «i**> imitations sont faites par «b*' 
ouvri«rs travaillant à bon marché, av«*c 
d« s matériaux inférieurs, «lans des fal»ri- 
ques étranger s, et t ntn nt au Uanadr.

.-ijrrfG Techniquement parlant, d n y 
a de 6«‘be :i deux prises que la Kiehe à 
Deux Prises B« njamin < :«r «■* fut In 1«- 
nom imaginé par son inventeur pour e* t
article.
Mette--vous à notre plu-» Que diru z- 
>ot.' d’une telle piraterie dirigée et per­
pétrée contre les art ici*-s mie t ous manu- 
f act un'riez

Insistez pour avoir les produits BENJAMIN Fabrication Canadienne par

THE BENJAMIN ELECTRIC MFC. Co. of CANADA, Limited
Toronto et Montreal

Kn \ente partout chez le# marchand* responsable* d’acttcle- 
électrique# et de quincaillerie

' *,
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LA CONVENTION

»**ur*»r [»nr »'♦? i
h plu-ûnips rnillior* »

w1111• ! 11*11infi I ;
*i |«.urvo>ant il Jh J 
'••fiiont*» r»uv'rU*n» ««f 
k muni -ijwlit^K, 1h
ui« I il U il aoitj
<lc -<» c<»iL-i.ruire à 1 

i-ni le plus appro- j 
■ *a famille [xmrvu ! 
■rrain «oit hvci*'*ni-i

' ou de fromage d cxer<M*r le m*',t wr «i’in­
génieur niftiA «*>ulemeut dan* U* Wur- 
rerioM ou 1**4 froinA^orMi-* Que 1«* bu-

àî A Tl A Aï P 1 V r' 111NAIlUMit
—------- jH»ur fuir* uhir ou exane n pratique a

fc*ul*e dr U rue I2i j chiwpjo «utudidat <•». qui j.* rm**itrau
j h rexaminaUvur <!*• >*• nmilre coinpt** 

psuihit M Je ■ hevall'T I>ul»u* plu*» « .m-it wiinai m*
qui présida A kw* côV* on romar prat îqu<»** de eha/ju** «‘ndiriat 
onaît M. Oaudiow Hél»*-rt, pré- i i l a < nrr.' fif ion dwr . .<}< i i 
«lent Ho la convention; l lion. j ou* i fW nu-nt fédéral qu’il aide plu» > fflca^ , 
1 )é#y. Mgr K fjipointe, M l'abbé n.,- .am-inn-ileur> •!*' navires
M Fortin, au/nôfii< r tfénéral de« alin ipi'ils puissent remplir Ii-h d, 
union a national*’- eat.h«*!ûpn « les = mamie- qui i< -.r .mt faite j-ar • 
«Affici.TA de I'exé«Mitif «1*' la conven- pav • « frarup-r [jour la construction 
tion, l**« officier* «le la fédération ! de plu drurs nu tr-,- et 
ouvrière mutuelle du nord, le* nu-j moyen du travail à j<; 
mAriiern et autre* notabU’A l*** con- « d ouvri«»r* oui « hAmet 
^fT»tK4 tt*t**s et les repréHfUitantn *1*' <lau • ; ■ . ft 
journaux Quand chacun eut fait j Concornanl la 
honneur au rnetiu. commença la »é- eonKtructimi «i* 
rie des dI«cours, tous Aooutéd avec i à de- avai.’CfH 
grande atteution. Oti nunarquait par-, convention de»n 
ficulièr*-(nent. tmlui de Nt. le cheva- ptirn i A l’ouvri*
Hcr Duhuc, tant il était iympathique { endroit qu’ii ji 
»*t. réefinfortaiit. pour le* ouvrier#. ■ pn* aux intérêts

V Duhuc félicite l«*s ouvri^ni de* toutefois que «,• 
trav aux <1** leur oonffr*-*. du bon ’ que et conforme aux * xigerio**s do la 
esprit qui 1*:- anime «t il déclar" loi
qu’U avait dé/i reçu l>eau<x>up 'l«*j 2o Que par rnc.-uro d é-conornic 
ifismpr- mai h jam-.u un Kroupe j>lua d «oit p*Tm • «1* bâtir de* maisons 
intéressant. Il • riioi;.'* a les c<>m'r* a loffcnumth. qu** la n tenue 

ft fr tid* 1* 4 â leurs prim i ‘«le JO pour cent «oit retranchée et
, «pi" la *omm** totale alloués- h ce#

M fi Hébert remercie M Dubtm S‘>rtc- d»* loip-frmu?- soit ftr’-Ur .sans 
de hch boun*** p irolcH «d «le hh > i auminc ré . rve pourvu «pi* le terrain 
bonne r«V*«*ption e* I" pria «l** croire j ^dt *’ntlérem*ud pav* et *:>.*-mpté 
que U-s ouvriers ^ürih ront un bon ; de t«)u!" ) \ jM»!h'qm*. b* «pie le «ys- 
souvenir d<< h«*s bonté?* et il souhaite j A in# de chaufTa^* ■ l ’wiu chaude
'p ' I» - pttlr«»U4 <h", n-nnent tous a , _______  .

i bon* e' H u s * I sympathiques que 
‘Y-' M Dubue

|1 y eut enc«)r«* discours par M 
l'alibé HélicrY Mpr K lApoint*-. ! 
l’hon Juif*' I)e»v, M O* Itéroux, ] 
l’abbé I -< Tremidav Fabbé M-i 
Fortin le K F Hilnrion <1 Hogru**. . 
i’avoriit S 1 «j**»»!**. le chevalier I’ 
fî«»iil" K D Duelhd, le chanoine!
Maie*uotte. M Daudreau, M IM' . ! 
l’abbé H* rif«'ron

Après le banquet. '• * oontfreasistcs ; 
po < ri'id «le*ml l'obj*" • ♦ «lu phoi..
KTHplie I/»mayf puis ils reprirent 1«* | 
convm «pii les r*on«im-!î À l'ort-Al - ! 
fr*'«l Tous sont revenu* ensuite A ;
( ’hicoutimt. «'m'hanté* «l'une proim*-. 
n»«i* aussi intéresRante dans la rc~
ICton du propre*

S l'heure réglement aim commença. 
la dermère séan«‘*’ «lu «’ouicfés, la- 

'}«• m«> «yint imia ju*cpi’?l trois heu-| 
matin M Ait » rowo. n pré-j 

mit *)«• l’hon M < lalq»«»ault, 
be*-, r« m« n ia les ofiieiers **t h-s 
ibres • i** la conv«ntion «i<* la 
liiisie qu’il» lui oni manifestée. 

m déclara «uM'hanté «lu travail 
• r« marîpmble onnirrfi» ouvrier 
proriWla «/isuite i* iYl«?ction «h** 
i, r- «ion* In liste a été publiés'. 
pj*j J» « ér<’îfiOiii«* «le I rnsfalla- 

d* ». «ifTi( i* r- « t In béiié«|iction

! trop dispendieux tant j*our l'instal- 
lation qu*' fsiur I'uo.p* ne wnt jam*1 
♦■xiijé. •'«* qu’il soit défendu aux mu-, 
nn-iimhté» «1<* «il*poser de l’arjfent j 
k clU'rt pr»!«- |«jur «'«-Tt*- fin «ti fa- 

« ur <!«'» ■ ompairnn*s mduvtriell*» ou
«le capital'-te* en vue <1** K[FYula- 
tion : *»«* «pi*- U-s ouvriers puissent 
iiabiter ««s Iog«ni*'ntH sur r*nb- uA 
<iu«* I«* pcrrnei la jsditkjue des Dm» 
chemin* la convention r*«command»' 
aux union* national*’* «•atholiqu*1» de 
gnmper 1*-- ««umnami**» «i«- leur» 
rnernbr** pur rcntrcmiH** «!«' <*oopé- 
ratives pour fair** d« - iwhats de pro- 
«luits al ijnentaire 'h*-/ le» mar­
chands 'ie çni -

f4* «'«(n *ntii.M proteste énergique­
ment aupr* - d* - au*or11*-* et de­
mande «le fuir* obs«*rv* r la l«?i di«
1’«>bM-r\anc* «lu dimanch*- «lans 1 in- 
du.stri*- fd mémo «iams le* *ial«»n- de 
barbier-, ain*i «pic 1*’- !«jis «l*- l’hy- 
gicne

LA PROHIBITION EST 
RECOMMANDABLE

FalJ-River, 21 !>• rapport du
département de la police pour les 
six mois »♦» terminant 1«* llü juin 
démontre une diminution «le .>s7 
arrMitation» sur le nombre rapfMirté 
au «ours «b* la période correspon­
dante de 1919. Durant eotto d«r- 
niér*> période 1,675 arreMation- 
a\aient été opérée» dont 997 hom­
me» pour 1920 contre 1,533 en 1919

< >n rernar«iue une diminution <1«* 
350 «lan» le nombre de p<‘r*onn*'S 
arrêtées pour ivresse,

( *«'t.te prande diminUou «'si altri- 
hué-e à troia principaloa <*au.se» be 
v. -té-rne «le probation, la fermeture 
don buvette» et lu troisième le pau­
ment de» amendes «lan» le* <-auv s 
amenés-» en coui «le district.

PlLULfS OH «HAHTILS. CONTRE LE* 
AFFECTIONS FEMININES

4o «iam 9e rtf 2-S dcrniAr»*^ années <1r« 
n- : - r» d»« fernm*-* ont lAnu-lmé *n fiT**ur 

? *-r' .s «.il ifalr* *. 9»-*- Rilule* du Dr 
MartaH routr* Ut AWvctlont Urninlnai
r* ai*‘do «ic façon fcelen'ifl-iuo ikxIi
.* < »«* «!*• menstruation r»-i«*rrt4*i *-t <l<. > 

le Kn vente wuli ru* ni «1at!« U
i- te «i«t It-rblanc à «couvercle i «Alarmer» 
Ctrve'<• « lie/, votn- |»harinaeit-n oti .1 •••

< n! ! la (MMte prix S '*) Knl<h*r- 
botker lUmvdy Co., /I rus Front Ext. 
Toronto, Lonodo- ***. . u.

D Qu'offre de remarquable un 
fiuperb«' courrier?

R. Deux fiança beaux (fiambenux

D Pourquoi un malfaiteur garde- | 
t-il »on chapeau?

R Pour ne pas être découvert.

Robes en Mousseline der­
nière nouveauté. Patrons 
très jolis, en vente pour 
quelques jours à 20% de 
réduction.

Magasin
ST-GEORGES ENR.

172 rue St-Jean

Une aide pou»* porter les 
modes de celte saison

( Aide à la Beauté

Voici un moyen simple, infaillibl*' 
de -f» débarrasser la peau do poils 
follet*. Avec «lu «Udatouc en poudre 

' et de 1 Vau faire attsez «le pAtc pour) 
j réouvrir la surface velue, l’appli­
quer et au bout d'environ 2 minute*( 
on l’enlève en frottant, on lave la 
fieau et t«>ute trace «le poil *’«**t éva­
nouie. Ce traitement est tout h fait 

j u offensif néanmoins pour éviter tout 
i «léMippointement il est reoomman- 
i «labié d’avoir le delatona en paquet 
! d’origine.

Bébés et mères
par milliers

certifient que le véritable

Lait Malts

Horück’s
réconforte et soutient le corps.
Pas de lait ou de cuDaon nécessaires 
En usage depuis plus de trente ans. 

Lss substitution» vous coûtent l«
meme prix

Belles Positions Pour des
Vendeurs d’Automobiles

Deux ou trois bons vendeurs d’automobi­
les, ayant l’expérience, de l’ambition et du 
nerf, pourraient se créer une superbe position 
en s’adressant immédiatement chez

LEGARE AUTO & SUPPLY Co. Ltd
61-73 RUE ST-VALLIER

ma

qU*

Q

«1* (•*• «it-rumr* par â * aumônier» ;
pr* -*nt, I* nfit* icp". .? tour «le rôh* j 
«•■m* ne ut U'* il«vl":,u*Y' <1*- !«*tir «'«.n- ;
tbi’y.- i ! promirent «h* travailler ave*», 
« ntmin * t «l"vourn**nt h promouvoir j 
h." miérêt» il*' la ronvontion.

M H*nri Itounis.Ha critni «lans la 
call*' *1’ «lélibératmn Viqwlêa a«lrw-- 

r la parole il félicifo 1* h «•oiigr*'HHtf<- 
((- «I» h-un îrHvail et «**t convaincu 
«jn’il ‘« rit fyn>fitabl«* aux «mvri* r» «h>

‘ a i.mviu»'*' et «lu Canada.
!,«• <•«<!;;rn'4 h«' rriit cuHiiit** A l‘«**u«lo 

«I* ré*.Huti*»n» «•* «juclquc»-uuo» d’f'ii-• 
tre'•!l«' Lun-nt lomfuern«*rit «liKcuté»'*. I 

Parmi 1« h plu» importante* adop- i 
tiY* sont I*'» «uivanto*

La com «*nt»<m «loinand»» l'adoption j 
«Pun<> loi cri t«Mit s«omblabl«» A !
«POutario «'onnernant la «v»n«tru-t ion j 
«!m chatuliènv» A. vapeur, lYmi-'i. u 
d’un C4>rt i.ficat spécial «Ici cmnpétcn«N'i i 
pHrmoUant h tout fabricant «le bourre

A voyez-en 1 éclat !

«l'uno <’ui 
Dual, «I es 
t1t« brow* 
chaude. < 
Kt co mm 
"luisaiit”

Pour 1* 
r(!« «tu 
*iol«I DU

votre
lasllA toujoum bril- 

if c( l'M.pre II suffit 
crtf h soupe «le Clold 
u rliautle et d'une pe 
' 19U* rincer A l'eistl
online c'esit fm iln ' 
i tout para!» frais et

Irhcs dures <»u fa 
employes le 

en VOUA attMUrant

rarrrrrurtmA s* twwrrr

Y',

U
ii ïï>

! , y\6 J/tes pas ( 7abac, dites

CROWN /«
MACDONALD

F abri cation canadienne 
'I.HlMH'7. I*»! 

umeaux <iol«l 
I »ua* faim votre 

>uvra*{e

î| fl !]!|ii f I I

! i ^-90

H.-C. FORTIER, AKent Vendeur, Montréal

Conmient mesurez-vous les pneus?

i
À

B au mille

/U
ou au gallon

LES PNEUS DOMINION
tiennent toujours 
leurs promesses

Ont’ vous les jugiez pur le parcours que vous en tirez - l’econo- 
mie de ^azoline-raisance de roulement--ou leur belle apparence 
- vous retirerez toujours des Pneus ‘’Dominion” jusqu'au der­
nier sou de leur valeur-et davantage. Demandez a ceux qui se 
servent des Pneus “Dominion”.

l e marchand de Pneus “Dominion” vend aussi des 
Chambres a air et des Accessoires “ Dominion0OIVÎ mRUBBER Les Pneus Dominion sont de bons pneus

POUR STIMULER NOTRE

VENTE DE JUILLET
IMPORTANT ACHAT

de plusieurs milliers de piastres provenant des moulins.
Pour être offert à des prix pour faire dire aux acheteurs

CA C’EST BON MARCHE !
Etoffes a Robes au Prix du 

Fabricant
et noir croisé». Valeur $2.00 pour $1 25

CACHEMIRE i robe, toutes les te1 /î Q 
to* ValeurOOepour ^7/0

POPELINE et GABARDINE 40 pouce- 
noir et couleurs. Valant $2.2. 
pour

* Valant $2 50
pour

SI.49 
$1.69

Beaux TWEED mélangée gri* •■t «ir.tb, [?«.ur 
manteaux ou habillomonts 56 pes 
de largeur. Valant $4.50 pour 

CHEVIOT bleu murine 54 pouces.
pure laine $6.50 pour 

CHEVIOT brun, 54 pouce». Va­
lant $5.00 ]v>ur. .

SERGE bh'U marine tout laine, 54 
pouces. Valant $5.50 pour 

PLAIDS h robe». 36 pouces. Valant 
75c pour.

ETOFFE m manteaux [>e«ant, drab Ç Q Q Q 
seulement N abuir do $6.(X)pour «psJ.^O 

Belle GABARDINE » robe gri*. brui aq
y O C

DRAP Sedan marine, noir, brun./.t Q Q / r 
IXiuees. Valant $’•')0|x)ur. qltZ.Tr)

$2.50 
$4.95 
$3.95 
$3.50 

55c

MARCHANDISES D’ETE A 
MOITIE PRIX

Balance de tout no* coupon* d’ETOFFES
A robe d’été «le 2 h. 6 verges. Vendu pour 
le moitié de PRI X

Balance de no* CHAPEAUX «l'été 
pour dame*. A clatrer. . 39c

couleurs. Va- 39cDUCK à robe toutes l* 
leur OOo pour...........

DUCK posant rayé bleu et blanc, et noir et
• j- r

pour 0 D C

TISSUS POUR ROBES D’ETE
Magnifique VOILE n r«>b«

$1.50 et $1.75 îxiiir.
VOILE et MOUSSELINE de fantai­

sies. Valant $1.25 pour 
Valant 50c,
pour ........................... ..

Valeur

75c
28c

Marchandises d’Utililé à des 
Prix Très Réduits

COUVERTURES, flanollelte prises et
c» i 1 Q

; nr*pour. «+) 1. 1 tf que
DESSUS-BUREAU on point blanc QC

\ liant t'O*- p-wir 3 D C
Belie PERCALINE en coupons. 36 or 

poucfs. \'alant Y)'-pour «jDc
MARQUISETTE - ri.leau 3 il 10 ver or 

ges Valant 60<* pour Z. D C
MOUSSELINE è rideaux 3 à 10 ver or 

t:*' \ liant'•O*'pour. «zDc
LAINE i tri'-otoe grise seulement. Va-

t i C
TOILE à ROULEAU. Valant 20e

pour.................................
TOILE à ROULEAU. Valant 28c

pour
GANTS, fil noir et blanc pour dames.

Valant 25c pour. ...
BAS en coton brun et noir pour dameY 

Valant 39c pour.....................................

15c
20c
15c
25c

MAGNIFIQUES OCCASIONS 
DANS LES SOIES

$1.69SOIE popeline. 36 pouces. Valeur
$.3.00 pour ..............

SOIE . carreaux noir et blanc tf» 1 or 
\ alant YJ 25 pour. . O 1 . <2 D

SOIE Shantung naturel. Valant 98c r Q 
peur Dt/C

SÔIE Shantung en eonUnirs Va- (Pi or 
lant $2.00pour. Di.«->D

Balance de Tous nos Coupons 
de Soie à Moitié Prix

CONFECTIONS AUX PRIX 
DU FABRICANT

ROBES d'enfant* 6 , 10 am en çi aa 
' t.ambra;. \ «la- So Y) pour Di*Os/ 

TABLIERS «i** . érmci ' très grand- A r
Valant $1.25 pour 7/Dc

Un lot de ROBES dVnfant.s d«.......: C* 1 O r
•p I . k- D

BLOUSES en en'po «le Chine bro- (T* A r A 
<ié- \’alant $ >0p«^ur. DD.DU

Un grand lot de belles BLOUSES en voile 
Yjinc uni-- et br<*«!♦••*>. nouveau (? O C A 

$1.69. $1.95, $1.75. $2.25. d)z-.DU

Balance de Tous nos Coupons 
de Soie à Moitié Prix

etCACHE-CORSETS en soie ro*e 
blare Valant $1.50 pour.

JUPONS en satine de couleur*.
Valant $2.00 pour.

COSTUMES en oie 1>hui mari 
et gris. Valant $35 00
pour. .. .........

ROBES d'enfant- en indienne. Va -ta 
lant $1.50pour I OC

COSTUME imitation palm-beaeh. (? 4 r A 
Valant $8.50 pour. «p t. D U

ROBES en voile, nouveau mo«lé- C* 1 H C fl 1«* Régulier $p.i 50pour. tp 1 U. D U
CHANDAILS on la u e pour «laine 

Valant $3.75 pour. . .
CAMISOLE ••n eoton blanc pour da­

mes Vidant 50cpour. O UC
Belie FLANELLETTE grise ot blanche 

très épaisse. Valant 40c pour.
FI L à tricoter blanc et couleurs. Valant

15c pour......................................................
TOILE à NAPPE écru.

$1.75 pour

83c 
$1.50

ripe, taupe

$19.50

$2.25 
39
28c

5c
Valant $1.28

DES PRIX SPECIAUX
POUR HOMMES

Belles CHEMISES il rayure «1** (J* O TA 
soi* . Valant $5 00pour «p D. D U

BRETELLES fortes. Valant 60< 
pour

BRETELLES fantaisif 
lant 80e ot $ 1.00 pour.

CAMISOLES et CALEQONS en ç i oq 
laine naturel. Valeur $3.50 pour »p 1 . O •/ 

CHAUSSETTE •-a laine 'heather ■ OQ 
Valour 50c pour D %Z C

35c 
Vl 45c, 59c

Valeur Spéciale dans les Ha­
billements pour Hommes

$19.50 
$22.50 
$25.00 
$29.50 
$35.00 

$6.50 
$11.50

COMPLETS en tweed mélangé*.
Bonn** valeur $25.00 pour 

COMPLETS en tweed foncés 
Valeur $30.00 pour 

COMPLETS en tweed Anglais 
Valeur $35.00 pour 

COMPLETS en vécuna bleu noir 
et brun Valeur $40.00 pour 

COMPLETS **n sorg" d<* laine 
noir et bleu. Valeur $45.00 pour 

HABITS d’enfant.* de 5 à 10 ans 
Valeur $8.50 pour 

HABITS pour gary «ns do 10 à 15 
ans. Valeur $15.00 pour

Ces marchandises seront en vente
VENDREDI MATIN LE 23

Jamais vous n'aurez de meilleur occasion d'acheter à des prix semblables

I.-A. FORTIN ENR.

\

i

I

123 RUE ST-JOSEPH ST-ROCH J
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Notes personnelles

M Louis Marquis, de N. w-Vnrk. 
Etats-L’nis. «-st «-n promenade «duv. 
eon p?*rf*, M. Xai-.h-ion Marquis «*t 
fhez eon fr^r»*, M Joseph -Marquis, 
à I-Jiu /.on

Mlle (’éeile Sirots. hile du Dr 
Sirois, de l-auzon. *-st partie pour un 
voyage d'uu mois à Montréal. Mll«> 
V’irpinie Sirois, >a so*ur. «st aussi 
en voyage au Hie.

Appels d'ambulance

I/ambulaneo de M lA\al Forner a 
été appelée hier midi, a l'arrivée du 
train du Qué(»ee.( •,.ntrai< à |H Kan. 
de I^évis, pour transporter à l'H.i . !- 
Dieu de Lé vin, M. I.’Abbé, \*nant de: 
Cou reelle.^

Iji même ambulanee a été appelée 
également hier pour transporter à 
1 JIotol-DieU de Quebec M ;u,
de St-Séb'i'tien. souffrant d’une atta­
que d appendicite.

Mort de Mme Damase Moreau,
au Grand-Tronc

Nous avons appris avee, regret laj 
mort <lo Mme Damase Moreau, nrri-j 
vé« hier soir, à sa rénid«*nce. au elian-1 
tier Kussell. La défunU*, âgée de 'vl! 
ans, laisse pour pleurer sa perte < inq j 
enfants, dont deux garvons, MM. 
Henry et Arthur Moreau et trois filles, 
Mmes Josej Lahi n t • J. Bois eau 
ainsi que Mlle A Moreau. Nous pré­
sentons à la famille de la regrettée 
défunte nos plus sincères condoléances.

La nomination du Dr Roméo Roy

est commencée et on s’attend d’en 
faire un succès. Jl faudrait que cha- 
uuo i he\aller st- fasse un point 
d honneur de vendre au moins dix 
U vrots.

cou\n>-pied de Mme Napoléon 
lilais. de St-(’harles a été rftlié et 
gagné par M. Omèr Turgeon, de 
SM 'iiarh , Sud.

COMMISSAIRE
POPULAIRE

Si-Vahre de liulstrode 21 M. 
J - H Arsenault a été élu président 
de la commission des écoles. M. Ar­
senault oeeiqie ce |H)sto depuis quin­
ze a ils.

D*' r*- ettes de la commission sco­
laire ont été de $,{,020.70 et les dé-
jHM.se>: de $2,08^.18.

TOUT EST SOMBRE EN 
NOUV.-ANGLETERE

Boston, Mass , 22 1> >s rapports
des différentes industries du Massa- 
«•husetts indiquent qu’il y a haïsse 
considérable dans la production et 
que nombre de filatures ne fonc- 

; tiennent que trois ou quatre jours 
par semaine.

Iju liste de paie dans les cardon-; 
neries tie Hawrhül «si <ie ÔO pour 

, moins élevée que celle du mois de 
I juin dernier. Le même état de choses 
existe à Brockton et à Lynn.

A Ijiwrence, la grève n’a pas en­
core pris tin. L’a grand nombre) 
d’ouvriers travaillent sur «les terres | 
ou sont partis j>our le Canada.

A Ixjwnll, les manufactures sont 
fermées trois jours par semaine.

LES PARCS OU
L ON S AMUSE

Fall-River, 22 D- Oesc^mt Park 
est un endroit où l'on s’amuse et 
où, assez souvent, on m» fait voler. 
L’autre jour, Y. Pannoni était allé 
à Providence pour retirer de la

banque $40U. A son retour 1 idée lui malheureux, mais Punnon) ne |m>- 
vint d’cntn r au j>an-. quand il i • vaut dire au juste où et quand ou 
sortit il était sans le sou I! - i--t l'a volé, il est probable qu’il ne rei. 
plaint h la ixdice. refuge <!«■ lui.' j trera jamais dans ses fonds

L'alcali dans le shampooing est 
mauvais pour laver les cheveux

Avis

SEULES LES METÏES MHUEES 
" SONÏ DE L’IISPIRINE

Pas d'Aspirine du tout sans la “Croix Bayer

«

employ* s du chemin de fer na­
tional canadien se réjouissent de la 
nomination de notre ami, le Dr Ro­
méo Roy, comme médecin examina­
teur du fond de pension et de l’assu­
rance des employés pour la division do 
Campbellton à Montréal »«t Kd mu lis­
ton À (’haudièn*. Nous félicitons le 
Dr Roméo Roy de cette belle nomina­
tion. car ceci ost due h son mérite et 
•mis capacités de médecin éminent. Los 
employés en sont, fiers et le félicitent.

Elle prend un chargement de
boia

La goélette “Mario-Julia,” était 
accostée hier au quai de Lévis voi­
sin do celui de la Traverse de Lévis. 
Kilo est arrivée lundi dernier des 
Grandes Bergoronnes ( Y». Saguenay, 
où elle a pris un chargement de ma­
driers venant de M. Joseph Dumont, 
de Lévis, qui a un chantier et un 
moulin à cet endroit du Saguenay. 
La goélette a complété ici son char­
gement de bois et est ensuite partie 
pour le Cap de le la Madeleine, 
porter ce bois h M. Joseph Blais, de 
Lévis, qui y a une manufacture de 
portos et châssis.

On a réussi à lancer la “Lchigh”

On a réussi dimanche dernier, 
à bonne heure A lancer la barge à 
vapeur "Lebigh” qui se trouvait 
sur lo chantier de la National Ship­
building ou de la St-Lawrence Dock, 
à Madlow. On avait essayé plusieurs 
fois auparavant à la mettre à l’eau 
niais sans succès. Samedi dernier on 
tenta de nouveau, sans plus réussir 
et ce ne fut que dimanche matin 
qu’on put la lancer. Elle est accos­
tée au quai de la compagnie où on 
va terminer les travaux qu’on a en­
core à lui faire.
Elle avait peur de l’eau

Une üllette accompagnée de sa mè­
re a fait toute une scène, hier 
après-midi, sur le bateau de la Tra­
verses de Lévis, laissant h* quai do 
Lévis, à une heure et demie pour 
Québec. L'enfant semblait avoir 
peur de l’eau, car dès qu’elle fut 
embarquée sur le bateau, elle se mit 
à pleurer et a crier disant qu’elle 
avait peur eue le bateau -ombre en 
traversant le fleuve. Elle ne se 
consola quo lorsque le travendor 
accosta du coté de Québec. La 
mère et. l’enfant étaient des améri­
caines.
Le* travaux de pavage de* rué*.

Les travaux de pavage des rues 
de Lévis, malgré la température dé­
favorable que nous avons depuis 
quelque temps, vont bien. M. Blais 
est rendu dans la (’ôte du Passage et 
a commencé une partie de la rue St- 
Louis.

Dans la parti** d<* St-David la Cie 
de Pavage de Lévis pousse ses tra­
vaux de pavage en béton avec 
autant de rapidité que possible, mais 
la température pluvieuse retarde la 
marche des travaux.

Comme on le sait cette compa­
gnie a obtenu le contrat de la Com­
mission des ( 'hoinins de Lévis pour 
le pavage en béton des chemins de 
SC David et de St-Télesphoro. Les 
employés de la compagnie ont com­
mencé aux limites de la ville do 
Lévis rue Si-Georges, là où com­
mence St-David et sont rendus vis- 
à-vis le Fort No 3 ou un pou plus 
Loin la résidence de M. Marceau.

De* trottoir* qui sont bien dan­
gereux

Il y a dans Lévis des rues dans le- 
queiles les trottoirs sont en bien 
mauvais état et constituent un vrai 
danger j our les personnes qui pa— 
sent à ces endroits le soir. Nous 
allons en signal* r deux ••t jirions les 
autorités de Lévis d’y voir. lx*s 
trottoirs du côté sud d** la rue Dé 
ziel, vis-à-vis le couvent d*1 Lévis 
et les trottoirs du côté nord de la 
rue Fraser, de la rue Montcalm 
venant vers la remise des chars.

Vemploye* pan <1** M'utnipoo* préparé* 
ou ftinr»** rh<>*•■« b*'int)lal>it*« qui ronllt*n- 
nont in>p <1 al«*li <v qui «xtc tr^n iiuiBlble. 
as-»A<-hf 1© < uir ghevelu *M rend I*,h ch*-v«*u* 
CXMUUll*

l-o meilleur article à employer «-ai tout 
Juste la mul*ifled eoeoanut ordinaire car 
celle-ci e*t pur»- et ne «-ontlent pas *1*' 
ftruiittH du tout Eli** est tn’s bun marché 
et bat en brèche unite autre chiwe Vou* 
pou vox *'ii avoir <lier n importe quel phar- 
miuien. *-t «luolqu*-* ou*** dureront de* 
moi* à toute la famille.

avec de T eau et frottez l*-s vous ave*- 
I hull*- environ une milleréo A thé ««t tout 
te qu il faut Elle fait un** abondan* *- «l** 
riche mouMto crémeust*. elle nettoie A la 
perfection et se rince facilement 1 >** Ctie- 
veux gN'hent vite et également. i!s suit 
doux, paraissent frai* légers lustré*, 
ondtibs et fa«il*-s à arratiKer Kn outre, 
cette préparation détache «>t extltj.M> toute 
particule de poussière d** saleté et de pel­
licules

Nous désirons informer ro* client* et le public générale­
ment que. comme par le* années passées nou* avons obtenu 
notre licence pour ta venta des vins et liqueurs pendant l’an­
née 1920-21.

On est prié de fournir un certificat de médecin avec toute 
commande donnée personnellement ou par la malle

La Cie d’Agences Européennes
LTEE

16 rue Dalhousie
Près de la Traverse

QUEBEC

s m j n n

T,c nom "Hayer’’ sur l’ Aspirine est com­
tr*- l t carats s ir l’or II identifie de finon 
I" sfti\<- la vule Aspirine iténulne T As­
pirine pr* sente depuis pl s d*- dix-neuf 
ans par les médecins et qui v fait main­
tenant au Canada.

Achetez toujours les "Tablettes Bayer 
d'Aspirine" dans un paquet non entamé 

Il n'y » qu'une seule Aspirine la
Aspirine « si l i manpie «le fabriq i<- i«*nn*iris'ré** .vu Canada) d«* la Bayer Manufac- 

tun- of Momuiceticiu’id* so-r of Suic.v iirarid II * s*, bien c**rimi «pie le nom Aspirine
vaut dire manufacture 1
Imitation, les t.ib)ett*8 d** la Compagni*- Ba>*-r porteront à 1 aveuir 1 empreint© de sa 
ttanpi*- générale d* fabrique. la * mix Bayer

r'
qu! contient !«*s Instruction* voulues pou,, 
les cas de rhum* h mal do tête, de dents’ 
d'oreille* névralgie lumbago, rhumatisme 
névrite, mal aux Jointures et douleurs eu 
général

Les bottes en fer-blanc de |j tablettes ne 
coûtent que quolqu*-s nous II y a de. plus 
gros paquets "Baver".
’Bayer" vous devrez dire "Uayer"

f L'Ecole Commerciale 
Pratique Lalime, Ltée^

de LYSTER, P. Q.

CONTINUE SES COURS TOUT L’ETE
FRANÇAIS — ANGLAIS — COMPTABILITE — STENOGRAPHIE — 

CLAVICRAPHIE — TELEGRAPHIE — ADMINISTRATION 
DES GARES — COMPTABILITES DE BANQUES. ETC.

Avantage extraordinaire pour instituteur désirant *e perfectionner dans 
iv psetenenu-nt et pour jeune t gens de se préparer pour 1 occupation de bonnes 
positions à l'automne.

Le site de l'Ecole Lalime A Lyster est probable­
ment le plus avantageux de touta la provlnc*

DEMANDEZ LE PROSPECTUS.
Cher J.-E. Livernois ou au bureau do ia Cie «le Publication Le Soleti

10 juin—

CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA
Temps méridien de l’Est

Innovations dans le service des trains en vigueur dimanche le 27 juin de Québec
QUEBEC MONTREAL 

Gare du Palais
Dép. QUEBEC 4.00 p. m., tou* le* 

jour* excepté le Dimanche. Wagon- 
Salon-Buffet .

Dép. QUEBEC 10.55 p. m., tou* le* 
jour*. Wagon-lit* direct pour Mont­
réal et Ottawa.

QUEBEC - COCHRANE - WINNIPEG 
Gare du Palais

Dép. QUEBEC' 5-30 p m., tou* les 
jour*. Wltgon-lits et Wagon-restau­
rant.

Correspondance directe à Winnipeg 
pour les points de la côte du Paci­
fique.

QUEBEC - MONTREAL - TORONTO - COCHRANE - WINNIPEG

parCorrespondance directe pour les points de la côte du Pacifique Gare du Palais 
le pont de Québec.

Dép. QUEBEC 10.55 p. m.. tou* les jour*
Dép. MONTREAL 10.00 a ni., tou* le* jours "G. T R International Limited"

Gare Bonaventure .
Dép. TORONTO 11.00 p. m., tou* le* jour* "Le National".

Gare Union .
Wagon-lits Québec-Montréal ; Wagons-salon et wagons-restaurant Montréal - Toronto. 

Wagons-lits première classe wagons-lit* touristes et wagons-restaurant Toronto- 
Winnipeg.

La fermeture 
bonne heure

de* magasins

MM. J.-I Langloi* **t C.-A.
Di omit*. <1«* Lévis, ainsi qu«* MM. 
Ixjuis Bourgot et, Narcisse Bernier 
de Bienville, marchands-épiciers, ont 
commencé lundi dernier, à former leur 
magasins à 7 heures le soir, les vendre­
di et sa?n**di excepté. MM E.-E. Le­
mieux et S. Bilodeau, marchands de 
nouveautés. d«- Bienville, ferment 
n 0 heures depuis 1«* 1er juillet.

QUEBEC - MONTREAL - OTTAWA - NORTH-BAÏ - SUDBURY - PORT-ARTHUR
FORT - WILLIAM - WINNIPEG

Dép. QUEBEC Gare Lévis 4.15 a. m.. tou» les jours excepté le dimanche.
Dép. MONTREAL Gare Bonaventure fi.10 p. m.. les MARDI, JEUDI et SAMEDI.

Pour toute information, taux et garde-place», s'adresser aux agents des billets 
des réseaux Canadien-National-Grand-Tronc.

SERVICE STATION
* • V • ••<* • «•« ij

LA SATISFACTION
que vous retirerez de mon 

service m intéresse plus 
que 1 argent que vous 

> iaissere?
Im satisfaction de m*"» 

clients eut ma meilleure ré­
clame et j y apporte un
*"in tout partu’uibT .-n - t 
vice et en leur donnant la 
pleine valeur pour chaque 
dollar déjKjasé.

Pas de réparation à moin* 
que la réparation ne justifie 
2a <iéjH»nse et cela est «léter- 
miné à l’avance

Epreuve et rapport «ur 
condition gratis

LOUIS LAVOIE
173 rue du Pont

Téléphone 4096

QUEBEC

PH0SPH0N0L POUR HOMMES
Kretsur* force rt «UtAlIt# pour nerf* m 

«vrvrau segment* Is instl^r»* gr'sc .n 
ionique— tous r*g»nfrcra J.t Is ou
deux i*our $.*> rhez I** t r. . .ns* len ou par 
*h poste S'.'r rAeeptlon Au prix 
J UK M nBELl UlUii « Ht Oath % 
rire#. Ontario Kn vente ches I. K M .■ 
tel. pbarumcien 6i rue **t ) .*.*pb Marte 
A Llou. phuruiiM.n*ns 107-lOU rue st-Jo* 
*•*'1 tuu-mar- veu ; u u / »—

BELLEAÜ & AUGER
ASSURANCES

Feu, \ie, Marine, Cautionnemeoî 
85 RUE ST-PIERRE

QUEBEC

ARGENT à prêter par 
grosses et petites somme 
à la ville ou à la campa­
gne.

Sur hypothèque ou au­
tres garanties spéciales 
pour les fabriques ou 
corporations municipa­
les.

AVOCATS

Roy, Langlais, Lavergne, 
Langlais.Godbout & Tremb’ay

AVOCATS
ERNEST ROY. C. R.
HOMED LANGEAIS, C. h. 
ARMAND LAVERGNE, C. R. 
ANTONIO LANGEAIS. LL. L_ 
i -X. G O D B < >\ l. B a. L 
THOMAS TREMBLAY. LL. L.

BUREAU
QUEBEC. 126 rue St-Pierre

Tel. 5800 j* 5803

Chemin de fer NafioHI • Grind Tronc

Robes en Mousseline der­
nière nouveauté. Patrons 
très jolis, en vente pour 
quelques jours à 20% de 
réduction.

Magasin

ST-GEORGES EN R.
172 rue St-Jean

20. 24 2). 31

Tout le monde j-rét pour un plaisant vo* h-c* 
l’auto roulera rapi(Je et sans bruit—le réscr oir à 
1 huile rempli d’Imperial Polarine rt comme essence 
rir,)j*c:irtl Premier Gazoltne nous aurons la plus 
belle t acance.”

---gout exquis
du citron

bHt

Telephone 
fsujente 7S5 J

Paquette & Fils
Entrepreneurs 

Peintres et Oecoraleurs

Finitssge d'Fiterleur et 
d Interieur d'CflIses 

et réxidencex
A u v vi Peinturage d* Ponts 
et Construction d'Acier

SHERBROOKE
P. Q-

LAPOINTE, LAFERTE, 
SAVARD & SAVARD

AVOCATS
IRNEST LAPOINTE. C r? . «Vl P 
HECTOR IAFERTE CR VI P P 
ALFRED SAVARD. B A B C L 
ARTHUR SAVARD, B A B C l

Artre*** télégraphique L \ "AlMt
Telephone: SSOO-SSOl

F.niFl'K DO MIM < » \
12S rue «it-Plerre QUEBEC

MEDECINS

Dr J.-dJDORI PARENT
KX-ELEVE ri**« hAjn‘aux de Ba­

ri*. ex-int*Nrne de 1» Charité de Lyon.
Médreme géséraie *«péoijdiEé ma­

ladies ment&ig* et nerveusw* épnei^- 
. chorée, neurajthéme 

HEURES DE CONSULTATION 
L'aprce-midi de 3 a ô heure* et # 

eoir de 7 a 8 heure*.
1 AVENUE PARENT—Téh 3144

11 no v.—

Dr Zdl IOI F Pm HOT
MEDECIN GENERAL

Spécialiste: maladies de la peau 
ou cuir chevelu et des organe» gé- 
to-urin ai re*.

9 h a

Heures de consultatio n :

. m., 2 h p m 8 h du soir

LA BANQUE NATIONALE
api » *-s un

Lémon

Un constable 
î4e enfant

fait baptiser son

Lp constable Kti»nnc (ôté. <1 
I/\ is. a fait baptise, hier à Béifiisc 
Notre-Dame. sf*n quatorzième eue 
faut, une fillette bien jHyrtante, qU- 
jKjrte les prénoms de Maria-Kmihai 

Nos félicitation* ?» M. *•( Mme. 
Côté.
La râ^e de magnifique» objets

I
Une maçmftq'ie lampe de salon

3ue l'on peut \n.r dans le magasin 
e M Wifrid Thivierge. r% la < ores- 

pondance des chars à Bnnville. est 
actuellement mise en nid** < ’e ricin 
et artistique morceau a été fait par 
M F.dgar Boude, de I/\is

I^a ràli*’ de l'automobile que font 
les Chevalier* de Colomb de I>mh

de W ard
Une bonne balte pour prendre 

un régal rafraîchissant du Le- 
mon-Crush mousseux! Saveur 
délicate soulagement à la soif 

avec un goût et un arôme 
qui ravigote et rafraiebit com­
me la brise du matin. Prépa­
ré d’après le procédé exclusif de 
Ward avec de l’huile de fruits 
extraite de citrons frais cueillis, 
du sucre fin et de l'acide citri­
que l'acide naturel du citron .

Le Lemon-Crush et son com­
pagnon, l’Orange-Crush, tou­
jours recommandable* pour 
leur qualité, leur pureté et leur 
goût par excellence.

se Procure L’Impérial 
Polarine Partout

V r I
requise pour li lubtiiî' ation de votre auto les qualités sont uniformes 
et sont vendues partout depuis Halifax jusqu à\ancouvcr.
L’huile Imperial Polarine réduit la plus grande de vos dépenses la 
dépréciation sans compter le mût du garage, des pneus, des réparations 
et de la gaz I lie ré luit la fri» tion au minimum forme et main­
tient une couche hermétique du pi-om au cylindre sous la chaleur la 
plus intense de L engin, aide à lengin à produire le plus de force 
motrice possible fournie par la gazoline.
L’huile Imperial Polarine tient sa consistance—maintient la com­
pression fait mur'her h* moteur régulièrement et. facilement. Le 
Tableau des Recommendations vous montre la marque s'adaptant à 
votre char. Demandez à voir ce Tableau quand vous arrêtez en 
chemin pour acheter de I huile.
L’huile Imperial Polarine vendue en bidons plombés de un et 
quatre gall-ns de b oils et demi-bari’s aussi en barillets d’acier de 
joi 2 gauons Be b «nnc contenance pour usage domestique de garage 
privé. Achetez les grandes quantités afin d’économiser.

LunqJ. le 2 soût prochain, 
cette banque paiera i scs action 
divi<lrn*i«* *J« trois pour ci«nt ■'an! au 
taux «le doute pour rent par annAe). su! 

■apital \*t*«. pour le trimentre (lies
sant

C*
cie* actionnaire* insrr ia s ia <!atu du 1 
Juillet prochain

Par ordre du bureau de direction.
N. LAVOIE

garant k'-no
Québec- !s U» Juin lO.’n

1 b- J 7 -1 H-19 j n m . ■ n.

Dr ROBERT MAYRÂND
Professeur à l’Université Lava!

Médecin de (’Hôtel-Pieu 
SPECIALITE: maladie, de 

la peau, du cuir chevelu.
38 De la Fabrique - Tel. 3278

H •ure* de conxultntlon de Ih.a Sh. * m.
m j •. -a.o —

— DIVERS

Cyr. Delagravc
DOUCHER

n rapuai \ ••r*« pour )<• tnm» s:rt* tlt.is- .
nt le lU ju:I!*-* ppxLaln "7 0 1* A * ‘Il
' ” | n ; ...... . « .n' ia -/ (s rue n /Aicrni Ions ac-ttonnaires insc * A ia date du / i Li - VI ^ x JL4111VZI l

Une aubaine chez 
Marceau & Cie
Un lot spécial de 

marquisette “Mull 
et chiffon de soie, 
toutes les nuances, 
valeur jusqu’à $ I d0 
Tant qu’il y AQp 
en aura. . . . ^

V’iandes de choix! Y e a u 
Bœuf ^ olaill«s
Lard frais et salé Jambon 
Agneau. Charcuterie

PROVISIONS!
Tel: 4788 :

U CAFE MARATHON
Wm CHILDS. Prop

71 RUE ST-JEAN Té» 7S1S
‘■dm* au «-entre d«- !» ville com 

plétement retnc«del* tHcn f lairé et 
K*r' vois’.naK*' .'ufréat-le cmn:t>e et 
service *aii* A*tiu ira! terne ni poil 
envers !*■* dam* ► i • -s,«Min,

Noua survoti* • < .. ! i.* |. » ^ h
trvaox e* le* oft-.f <].• famille le* 
mieux fad* <!e fa v m» \ •« prix » >nt 

m <dAr/* - • , ; : cous en
coûteraient de fivt-e . / vous < * **
. ,
ne sa trompe- , «le SHSpiiler quoi 
que ce » \ * H « • / 1 •. ! ; ,--* le
plaisir de cav-dr ',ue votr*1 famille 
*e lé\e «le tahle tout en Atant bien 
satisfaite e- bien <-<>i 'de d i mon- 
<îe.

Huître* «errte* a la mode du Jour
N .v 4 Dinar Spécial

rt«‘ Il t. a m à 8 b. p m

N

II MO** JB Iff

en bouteille* ou aux fontaineal

Prépara» par la Or an *e - Cr u* h Co., 
Chlcage Laboratoire Lox-Angelev 

Embouteillé* * Queber par 
Mr Timmons A FU»

92 rôt* d'Abrabam. tél. CRS 
fail''* fcnif /c Itrre grniiut I hist"ire dt 

(frangt < ruxh rt du I i trion-Crush

polarine
IMPERIAL POLARINE IMPERIAL POLARINE HEAVY IMPERIAL POLARINE

(Consistance claire tuoyenm (Epaisse Intermédiaire) (Très épaisse
UNE MARQUE SPECIALE PROPRE A VOTRE MOTEUR

' J.

»J PIN-VENT ION

Marques de Commerce
DROITS D AUTEURS, ETC. 
protégés en Tous Pays

MARION&MAR10N
72} rue Sf-Pierre QUEBEC 

Tél. 5900
Suer Montréal et WMhlnstton T» «’

ItrfliAiide* le (.nid*- de I Invet) 
leur qu! voua «era en v .. »

Toute «orte de vêtement*, 
etc Bon marché, tout en 
bon ordre F.n gros et en 
détai1

et 30 rue St-Jo*eph

militaires
à vendre

9 |

CARTES D’AFFAIRES
i

NOTAIRES

(H. HSCilE
126 rue St-Pie

m\ I
rre 1

i

%
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Petites Annonces
FOUR l * VILLC

1 c«nt par mot <J • 
chaqu* inxrtion

Au(u.>« ifi*»r‘ion à 
moins d« 2<

i»l* inr«rticms c on a* - 
cutivasau pria da qua- 
t ra

foula annonça pu- 
bilâa dan* ca* colonnaa 
doit è ra i>a>4a avant 
* on insortion

CHEVAUX A VENDRE DIVERS A VENDRE
CHEVAL

4 CHEVAUX

CHEVAUX

jtunmii» i*-H 
Si I K M(

MACHINEE mai hlnr» 
'rr* nvar-

alrra-

MACHINERIE

EMPLOIS DEMANDES FILLES DEMANDEES HOMMES DEMANDES
COMPTABLE s-ouvat ■

• hai>r«a i a; jour, fera la
ll\r«« rurr»*,K»r,<jan»* ou Nrritu 
«o/i'iura, * cqnMililooa N onomu u 
•a'IafAriion K< i w «• a . a*>r 041 
Irll

JEUNE FILLE .nd- HOMME-, trim pour

MAISONS A VENDRE ~ l— TERRES A VENDRE —

%':.

I •

MEUBLES
>i* » ifh ha

DIVERS A VENDRE <1 aotr*** an 
% ; n Pointa

m • *bl'
.1 **-*ltf

«le

. rc ..
« '-Jri'1 f«»r‘ra
IttlO M P
«irui* aunt 
H Et az-voua 

Mk-r à / Ht - 
JÜ-1V-.4JU

. . v da
*•1 cltaia*-*

• dauir kl 
ulainr Mma 

17JU «if»

•NiTITUTRICE
hük*' off/-**

dar.M tarnillt* 
rnlqur, mt-aïu'uti

HOMMES DEMANDES

-:nie
1mm'

Ecrira bo o.i. j

PRIVEE.
a* a 8MTviri-i 
prl\/« lin 

laineou

KlJk Aa*'*'
ixjiir en-

I wuf 
• ljil-4Ia

EMPRUNTS DtfviaNDL .

<lr

EMPRUNT. ( >n d« m.inei à en |>r 
aommr di »*mi aur prrmikM 

iKJthoiUe * 0 fî Ecrira * «-a* • r 1 
La Solall" jOill

AGENTS, ronuniaaioI dre ica artuea "Ktl |U«t
1 , . . • ► < t e\( .fi\< a
) Iwea ruatlijora pro(4ti(éa 
aeuirtmint ri en vente 
> v l iaiv. uirn» Aucun «l/liü. en tranatnet- 
ii' • -rdrea Krhantlilona »{rii^'a Ecrl 

i à la Cie l'épi ni ère J)>* 
171o-&Ofa

i libérale A van 
* H4 OgR * UgMM 
cotiiptenac ' ar- 
par noua-métuea 
par noa i/*- •

a fuit a 
minion M ou créai.

AKGEN 1 r\ PRL 1ER

k* A I ANCOINt
!'-r une bonne baiancolre de iiii 
K-lire ., raaie. (U Le ‘>ul*il

• IC VCLC f
i'*iw à vendre a bon marché > 
ordre i.o! - ««er n Arthtir liai

■ IC VCI c

MOTOCYCLETTE

MOUL ANGE

Indian FEMMES DEMANDEES

i p 
Ki

i h mai 
par f.il ’

CUIS NIERE. <»n demand» me .s
nl-re pour ur e icole de Krerea A (Ju/Ihv 
leinma référem ea eilféea Ecrire au ' aaier 
01b Le * olelK IdJU-Ofa

AGENTS déraonatrateur*- vendeur* 
inand'* fievront avoir eapérlence et i'illi- 
•■irer de j-orte *ti j-orte Pn>|MMUtlOD tie* 
jm>âme un seul aitetil par ville ou pa- 

.*•• par'out en t'anada. lie boua v en 
de.ira «eijl* devront fane appii. At Ion. Adrna- 
««/ La ‘ ■■ le* l'rikluit# Korok Enr 
* aaier poatal -Hl Québec. P Q Jtijn-^4f»

DE MONSTRATEURS-VENOEURS
ii.a de S20Ü par mola |*i.r 1^00 Ainea

JEUNE HOMME i • *• rendre K-né- 
A.eniel. u île et »•..■>.» 1.1 ‘a '.CllUt -le* 

lima Leriie a raaier t>40 ' Le •♦••icii
a2]U-ÏIa.

JCUNEMOMIVtl
notera plie Doit ère ■ ai ah e U’écrire 
f ran.; j :* ,■( i au, .a:* v .. ' »*er par écrit
i» kimeut a .a < auadlan E\prr*« C o 
Québec. jiijli-.tf»

JEUNE HOMME - >n demai. :<• n 
I jeune iuiftiiiie de 10 A 20 an* sachant lire 
et écrire, muni de boni, ta riiCiviui a pour! 

! oi. \ ra*ce général dais une épi cet le n'a-1 
dr« as- r s. Itoiiaaeau. 12M) ftt-\ alliir _'2jUtf

JEUNE HOMME. -<>n demande un . 
jeune homme parlait le* deux lariK'*»*

, et a/ant queiquea année* d expérience , 
• ian* la librairie ** atlreaaer J-A Klrouac | 

, éc < ie 34 de la Fabrique 20jll-bf*

JEUNE HOMME. • >r.
Jeune homme ayant une

on
CUISINIERE
ère pour

ARGENT * PRETER
■ en’#* de |.-op' .'•il* -
Trudei notaire i.-

ARGENT à PRETER
L-K Koriler rnjtaJrf il) Nt-J<i*eph Qué 
t*ar- léi 441*0 lOllldîllf*

A R G C N r
|7(M*o (m s i 
a ritpatrie *

MM) IHI $ IM Mi 

diOt •* \l<i|f<

DETTES Gf. NI RALES HEGLEtS

1. il."* in;. * » p.ium. i 
■‘••ne ni. Kt^lve* pour il 
ope* Lemieux. 4.1 pla<

AUTOMOBILES A VENDRE
AUI O M O • I L E

Jacqut* lu’a-U

AUTOMORilE

m *p
X i

r orti lour

Dort, live*land H", u.' Km 
Mi l^URldiii I' !.. « e* i,i
fait ordie de t -i>< : ..u i i o • i
rr » A • • • ■ • • .« ■ .■ *
, l,e . » > i > /
J Ki'.m l'oum de la < .,ur

AUTOMOHIL C

• fftu . *
Hump«f Ha

*ll»i e loin U s *'U 
m au Su im

BOU T I QUI

BICYCLE
dn- s a<ir*

BONNE
aet'i s*» dre* coinple'* auesi d’auire* • f?e «
trT,".;r r^cz:

BOIS i
pied* rie madrier* de l jmkh • • | non

• .'«O , 11 IMMI de J pt’intM t K. (Ml
Id TMMi pitvl* d<- | iHdice m S Pt i M r _'(l f r K i 
pled* d< I , l*o ui i' fl JS OO ». in. de 
puu< t m t u pm emb iuvef é * f t( H > 40,000 
plid* il» < iuvr|Mipe de dilféreiptu» dlinen 
* H'.* lloiMi I’.ir quantité, au lieau u 
ue I acheteui Au rornptaut *<udemeni 
r ,kln,**er A ,lus« pii Protean \e Kav 
moud IleAUiKtri (él 371/S a i 14iJII-2l.f*

BON i> i-.si.- t ur i uert • 1 • i
verxirt ditna le Immau cenfrw du nui h nun 

.)> un-ilHU'faie A vendre raune dt ian"'
» . au • .i*u r 021 L* holed l‘»Jll-OI*

SOIS (J* CHAUFFAGE. Il < f:,.'

-’ar!......mi Pox < n Mil rue «.raru : é|

PA THFPHONE

PEINTURE

PI ANLHLTTES

m ( 'oiumbla. catil

Lau f
ft'u/lr» m 

■nt Lév 
22JU-»!

t >n «iemande uiie ■ t 
U ne r .nirnunauté Ilunnt» t- 
a*)resM’r A 1 Aradémie du •■a 

(irand'Mère. P Q lljll-ot*

CUISINIERE I ne lionne .uiHlnlère 
ortliidtire deinandét ftdulre**er A .Mme 
(Jr trier !io««elJ 10 avenue Ste-éienev iève

20JIJ-df*

* i' vutn- territoire oai-ce tuf- I d expérirm •■ pour nuvrajie tténéral tit

nu.dre tin lot de j^ln- 
td * o -M-rtur** 4<xi 

« Itrorhu. HT St-

Je KM.* le premier 
planchette* au pa>* 
r ma .'lieniéle me* 
afp le* k n * (OU# raje
e ronipéiHion dan* Ira 
A \ ai ère Jjihhé ma- 

irtjli-df*

FEMMES
pour laver a x 
me &*• ht aid e 
Il ‘i(el Mt-Lihii!

< >n demande <iea femme* 
t.Kselle et une femme < om- 
i uiïinièie <ueuxtm cook: 

ue M L..iu* .0JI1 *.l*

lleaure Jonction

nd

20jll-2dfa

BOULANGERIE
iidr i ... P -u un Plu.

«OUI ANGERS, •!<
• k d épi net te I pied* 
i rt.Ar "tudiv nna Pc*

POEI E
rond# a• •

POSTE
ICI» K" t'1

POULET S

14 
in*' 10 •

vent d

"F" ci
parfait

•danlata*
lOjlJ-of*

. :t
un

de*
••xcei-
Kran-

1 l ornmcr. •• K^neral établi 
an# uiaMcttin avec re*Men< e 
t A tendre promptement .A 

■ n pot vaut faire de Rr.utile* 
evertu dan# I»' % Iliade en face 

j»iu# Ue 1 égUM' <I u cou ven t 
Krrlre raaier 2.1 1 Le Soleil'’ 

P.rjll 4fn

FEMME
ne f ile pouvant dispose! ttuelt.iie* iieu't* 
le matin pour i entretien de 10 ciiaruhit* 
K.-rlir au t aalcr O.'id 1^ soleil 21JIP0I*

PERSONNE. On demanda une per- 
■ .nue bien ret onunanduhle p<»ur prendra 
•Kiln de bureaux de médecin# K.fle doit 
connaître la clav igraphie pour a oiNMiper 
de la l.-nu» dr# lit re# ft adrt K#rr au doc­
teur Ailiert Paquet. 71 rue ftte-Anne de 
4 h A 4 h 30 p m. l7Jll-20fa

— FILLES DEMANDEES—
COUTURIERES 4>u demande -d b .n 

ne# outurlèKK iKinr travailler dan# haidr# 
i.omnie# A !a main ou Au moulin chr/ 
Klx Portier A. Krère 117 Ht-Dominjotie

2ljll-éir*
FILLES demamlé. s ptmr servir tian* 

un Kalt.n de crème à la glace .S’adreaaor 
n 272 rue St Iran Peter Dcmctre Jtljll tif*

FILLE. On dt-mandc une tille de Halle 
M ,'ri firochu. 10 marché Champlain

lOJll-df*

La démonatratlon finie partout 
v o1 ■ : . faite# que diatribuer 1 article aux 
inéinc* [teraonne* *ar * la moind'e «ollirP 
a . • •■«. r»i al/aoiurnt-nt garanti i.ar la

('ir b • Protiul' a Korek Km «'aaier 
L • , ;ft i. Québec p Q. 5Jll-24f#

APPRENEZ LE METIER DE BAR
BIEN -.s'.'rne un- .int quelque* *. 

maint* Hiifi'.scnt Outil* çihI # poun-enta- 
p*\ é en apprenant. Punition garantie 

Adreaatr Moier Par ber College, 62 bouie- 
\ard ••t Laurent Montréal 2ili-20fa

AGENTS E X C EL LO EXCELLO.
Qn. penae/-\on* d'un article qui i»e re- 

veml aux même* tou* le# moi* qui lave 
le linijre absolument aan# frotter *ana faire 
de mal .t ix tiMU* le* plua délirais et qui 
rapporte jua u A quiuze pia«'reH par jour 
• profit* < - » < <• que fait EXCKI.I/)
'I ir fait pour le# autre* et est capable de 
le faire i»our voua Noua garantissons le* 
vente* H«o M ivi emer.'* grntuji*. Kxcello 
Pnxluci# t'oinpan>. Tr.»i»-Pivlères, ijué-
bec 12jll-12f*.

1000 BUCHERONS ■ Bo
bei f o Dean Lake, Ontario, S'tô.OO par 
moi# avec nourriture Déjwvrf tou# le# 
mercredi# S adressi-r k:i du Pont. Pureau 
de Placement Provincial 29jn-2i.f#

demante un 
ouple d'année IL 
général de bu- , 1

j r»*au. 
meut.

adresser N'ap. Cigna. tik lavle
21JU-If*

JOURNALIERS. On demande '.u Jour­
naliers S4 ou i»ar Journée de 10 heure# 
s adresser A Mlles Lonerg; 
de la Montagne immeuhlu P

COTTAGE. A vendio Ju . ... !4U'' en 
bi e, u.s ciiatid avoc am<-i-'cain.: » mc-
• e m s cor. enir t rt api<ic « mt n * »•! citani-
I» e ue b-in. ai' ué A p.-i. ■ . ••la'ion. 
K Vered ftac eaa-T L. fichio,* -n» , - - 
Value.-, iéi 2. i.>J Idjll-M*

PERDU i
ARGENT. Perdu mardi ap t-mid: 

dar * la rue hi-.Ii aepJi de* * \ («tire rn 
ai h raiiers N'.ni pv* grande valeur pour 
. eiui'.ul le aursii trouvés Prlre de U* 
retounrr au Hoiell. 22jU-2fs

ARGENT |>erdii environ fl».(K) pu.# 
très dans ut e envriopj^ ai.**t 3 «ou», un 
!*• i* canadien et l'autre américain i«erdu 
sur la rue ftt-Jean entie magaaln A-IO-LV
* cher K i rouai-, samedi après-midi. Prière 
de remettre Mlle Dionne. ftt-Iiavid-de-

2 2 J ! * 2fS

BOITE A cigarette* en argent pertan* 
le* ioltiah* M T a été perdue du garage 
Jo* Devarrnne# rue Notre-Dame d#-*- 
Anges. A la PuhmvVille RAromper*e A la 
er*ounv qui le rapportera a Maurice 
urgoun, b** rue St-\ allier 2tjll-2f*

CHAUSSURES.
chaUMUie* partant de L Islet A venir hi*- 
qu à la rue St-1 ranc< la It 1 Prière « » .» 
remettre 23K St-Jo*eph 2tijll-:tl*.

ueTE^RI. Mac m fi 
. w

I h grant'e •;##«
I A 12 mille boftt* de

'c re à 1 mille
in# avec tout ie 
neuve récolte de 

■ on *'X cent# m
no * u avoine ter: »• planche en bonne 
• • rre forte fiftiMioo moitié comptant 
H J <ia/elle 06 rue st-Oeorge* Lév'i* 
téiephui e 4M» t.U lUtn # iu'llea terre* de 
tou<e« dimenalui)#. bien aituée#. vei.er voir 
ira foins 16jLl-6f*

TERRES A vendre A Ste-i atherine ie 
numéro : b. n A 12 arpent* de i è.gl!*e 
A au pitv'k de- la rivière contenant 60 ar 
jk sî # en *ut>crflcir- avec Ixmne nxalaon 
et . u-siiie neuve le tout en parfait ordre 
Aussi le numéro 32 avec maison et grange 
et «ft iiile neuve S'adresser A Ktierne De 
ni# ^ « t'ati.erine *. tnté Portneu. 19jll4fa

TERRE vendre ^ 
«lend de l église, moulin à 

jet magasin, etc. A rle»ix

. 4. cote 
22Jllè3f*

JOURNALIERS
50 joui naliei * |>our 1. 
bAtjr une écluse et 
* ■ igcs SKI) par rri'ii*

CHIEN noir trouvé d.in# la 
C'Iiamplain djniHncht' dernier 
71 Polite rue Champlain

jiciite rue 
•S'adresser

• t BUCHERONS
Prow n C ' >r i»orat i «n _
fui ce «!. •■ chemin# CHIENNE. ' • dur u n«* ••lUqim- 
lair 60 h .- lierons blanche Pécom|H*nse A celui qui

pour faire «tu bois «1«: papier brut. SUX) 
!.. ortie - iiernin fai' c out h# fourni# 
50 hijcherors dans le* billot* »r.ri,(XJ par 
ni'-is clair loo journaiiei* pour ht voirie 
* < 5o par jour clair Tout pr. s de Qué- 
Im . «q pas.s.tgi- payé pour s > rendre 
-.idr.hs.-r Puieau d'Kngagement éiénéral.

port en 
phone

A \\
ft 146

Leinaj

ftpltz 
la rap-

126 3e Pue ou télé- 
20JU-3fs

34'. Xt-i'atll QU« IMM' 22jll-6fs

MECANICIEN. On «Iem:tn«'e un m*- 
- • u |e>ur prendre charge u ■ garage

b - vragi ga tn .
Pô'» un homme s*riuux et compétent 
ft;» c - S-I5 ou .• S4n (K) par #emaine " a 
d.-'-'-c. n J -L. Bernier Amqui été Ma­
ta ne

MENUISIERS. De* buis 
deman-l.'t» •* iklres'i i W'rgtat 
neur, hangar 2t».

>n«ir.

Jean tél

de Su aur x 
■ouïe# Prix 

Mac VVil- 
1 20Jll-3f#

FILLE
français 
mangei 
K adresser 
S t J «-a n

d»'i!ian«|ée parlant anglai# «>t 
fravakillei dan# une Halle A 

\##i deux !av«*t;#« # de vaisselle, 
afé Alexandra 162 rue 

ll)jll-6fa

kZ

SALON •mirt
f . « i fx ur buri'AU 
ipi é#-mld». l 2ft

C H A L O U F f

AUTOMOBIL C

AUTOMOBIl. ES
ge. • f 2iMi .o t I >»».! . •. -
I Mtdaàugh.i,,
ili • * S i JM» <»o “> adn *»■ .
i olne

CAMION
|Miut m ui’ei '•* p»u# gru*

UM» Ht «•» \ vein.r. po
f.p fit I VX f U. It!

,.*r |MIU * K - . -K
feu \ vendre « ’orullf i'.ns 

i * lin iistu t* (*' aan* im »
* el lour nlt urr* \ leille# 
et éctiaiigées 'Iii«‘ N,diet 

r.r ( -d « atiada Md

Paul Québec •''Jii-2f.fi*

C M11 f t‘M i Vti bank# l

bon marché 
j ft'adrfsaer de 
avenue Tuache- 

2! ill-6fs

FILLES < «n demande tie# filles de 
f&llc «I exj>érlen«-e «' sai s expérlrnte bon 
salaire i»a>é ft adresser Hôtel ftic-l rsule.

ASSOCIE. L'n voyageur «le commerce, 
avant A couvrir le territoire de la Gaspésie 
désire avoir un aH#»M-ié itour faire le voya­
ge devra dire duns quelle ligne et la mai- 
*o» tpi il repréa- nte AtlreSBt r A bureau 

Le Soleil”, casier 05 l3jU-26fa.

BARBIER «in demande romiwignon 
barbier. ia»uia ftavard. 240 St-Pau! 16jll6fa

BARBIER On demande un bon bar­
bier Ki.bre salaire de I union ft adresser 
A K Ivuvigucur. 145 du Pont 19jU-6f*.

CHARFENTIERS
charpentiers sa«li»s#er A la Compagnie 
I - s < aron A Fil# I.imitée Nicolet

19Jil-4ta.

i5jn-iofs

nienui#i«*r« 
entrepx* 

22Jll-2fa.

PH ESSIE R On demande un apprenti 
pn-isuT de 2 à :i an# d'xpéiieiue S'a­
dresser :\ Krnest Treinblav. Imprimeur. 

1 b. du Pont tél 4ft'22w
20jll-6f«

SIDE LINE. In DSO» ■ • 
bi»ui annoncée. Se venfiant chez ]♦•# épi- 

- ( fer* et pharmacien* I n voyageur visi­
tant le* marchands •]« gros et détail de­
mandé l ie Caron 111 St-Joseph. Québec.

16Jll-6fs.

solliciteur déni mu St»
I Romuald. p< vivant « (*«•«• ujxt de la collec­

tion. Homme marié, 
fércnce S adresser à 
Hox 224 Lév -s

de 25 
J R

A 35 de pré- 
Boulet. P O. 

21JU-ôfa

SET ri* SALON .Magnifl'jue #«*

VIEUX TIMBRES

TYPI4YRITEH
-'fait nr-ilre ft adrew

III

hop'

t neuf, 
au No 
2JU-6fs

lenaire 
«•. 10c. 
Fran- 

i* 035 
1JII 2fa

q -L

FILLES.
shII'- d expérience

20.-Il-6fi

«1* mande de* fille» «le 
Hô'el Clarendon 21Jl2r#

VENDEURS. -On
1 vendeur* chez Faut.1CHAUFFEUR. 1 >n dcman-ie un chauf-| r ..!,.,ktl

fetir [mi faire le# feux S adresser A la i . . ..... .

demande
i.éplnay

do bons 
A Frère. 
2 2 jll-tifs

FILLE1
«• bien recomniandée. 31 rue Mont-Car- 
el Quéhf-c. 21 JH-6f#

Praascr.e Po#well. 90 rue Kt-\ allier 'JOJi lfs

)n demande un chauf- 
jMiur nu camion atitonu

CHAUFFEUR
•• - •) • \ ! ..-rli T C«
bile ft adrtsaer ]£)z 
ftte-I)omini«iuf

Fortier Je Cie. 123
22jll-6fa

CHANCE OA F» AIRE
VICT ROL A

• n < av

ail Aimoe-ment h- p 
lerce le piu* pa>ain 
i n d DU ftt Jean

I 4

. er a vemlre en 
141 rue Ste Ann» 

17jll-6f#

i«tue \ ictrola” «‘a- 
Jeur. repnalulMant 
t grand nombre de 
ft «vdrt K«er A 0 rua 

21 Jll-3fs

- vandra

filles. On mica de
salle* pour servir le# table* expériem e 
angliii# et fruit.n:# Pona gages $■'00 [.ar 
#«‘ina!ne S adn-nser 20 rue ftt-Jean Café 
Belmont l9jU-6fs

CORDONNIER. -On demande Un bon 
oordonni**!* jHiur faire «ie la r-d'anriuri <>t 

J chaussure# neuves d'ouvrage Je i*aierai le 
| salaire demandé pour un bon homme, 
i < hs Duval. cordonnier Amqtd. < t«- Ma- 
j tane 19jU-4f*

f

CHAHS USAGE %
u rl u* M. I auslibi

DOG ( A R T
fab Ici» ion n n» 
t»i OiTipt a- he ••
- fiait.e . n h o.

H'.'l.mcb

t 44 A H II O N

L 44 A H B O N

ir# .voir
n- Pella d'environ 
plut é «lans la rivière 
iit.-xnufhct ur«> Paqn«»t 

t-##i t iniiinmiati-fiieiit 
20JII 31a.

V A C 44 T A gar.o

ttj ne

CHAUSSURES
»«k Ix'iiimi s lemme# ‘-tifait.K i» k 
dm 'i-m Halle d ennut J < .,#auM

COSTUMES
HUDSON

plie e* en l'Ai fa 
pneuN i iir«l A 
tv«Miue (Onoltluti 
11ère i él |ftt« A

OVEHlAND

ST UDt B A K( N
dre ov «rha'ii- rt
mari lié i„, i r i < -n

Uvnl 
idra 

Kdn 
ft< P

DIVERS

parmi r 
i nm ch» 

J H 
le soir

ordre,

• h*f-

A TOUT LE MONDE
«le* neuf#
ta • lus

Nous iwh»1 
u vieux p-*»

f ont e sort

l Pn ne 
JtljU- 6f

• ai giuit» M«-ei verrerie# 
o poéln A ga/ «» A I hui* 
bijotiterlea Sdulrt #ser A 

tm Tlendarson. Palais 
2JII-2M*

Le retour à la terre

Nombre de citadins 
la \ ille pour .se livrer 
ilîs ne tiennent pas 
intermédiaires pour 
leur conviendrait.
I ne petite annonce

limeraient a (jmttcr 
à l'agriculture, mais 

à des 
a terre qui

a ’adresser 
trouver

classifiée dans “LE
unSOLEIL” vous permettra de trouver 

acquéreur pour la terre que vous voulez 
vendre sans que nous ayez à payer de 
commission à un intermédiaire.

DIVERS. \ main

voyaqfur. demande un voya­
geur pour la campagne pour vendre de# 
buh-i ' A commission s-adr«**aer de 7 h du 
malin A 6 h du s ir A !2 rue Chenier. 
L< •* ir « .'•() laifayeuf '2lJU-2fa

— LOGEMENTS A LOUER—
HALDIMAND APPARTEMENTS.

Logemei.t# j- . apport cment # A louer' 
n»e,d»i.# chaufTé# <<iaii''* [xéle A ga/ 
glacière fourni# -Ktlieaser 25 Mont-Car- 
tnel. ou 11 Haldimand. tél* 7242 ou 72-H6.

16)11-bf#

LOGEMENT
au N• i [02 de# Ko#*/# S'adresser Edouard 
Ficher. 126 rue St-Pierre, tél 4520. 17jl6f§

logement de • ■ : amb •»> avec ch&in 
bre d»* bain A louer à b >n marché pour la 
balance «h* la k-usoii «I été d'ici au 1er 
septembi*1 Amélioration# de# plu* nuxicr- 
("'# > adnà K Martel. 311 ftt-
JoifCph. tél 2667 I9jll-6f#

P L AI N P ! E D .
de# Prairie* .'> pièce* et chambre de halt), 
chauffé, éclairage éie< trique, prix raison- 
nabla Pour détail# s'arlresser A 86 rue des

CRIC. Perdu dans h» rue ftt-Cyrille 
h* vendredi 16 du courant, un cric «l'au­
tomobile. deux «haine# e« ut jM'mp. 
Prlète A quiconque aurait trouv. ce* (,b-
Jc » «l'avertir "Le ftolell". Récoin|M-tiM- 
promise 20jll-3f*

EPINGLETTE iH*idu'- jHirtaii' draix'au 
américain à partir «lu Bell Telephone 
rue Kr-Jean-Racine. 321) St-Ülivier Prière 
«ie remettre A cette adr« km-

part ir 
1 églihe

IMPERMEABLE [M-rdu 
i égii^.- de I'Ange-< lartlit-u 
ChAu-au Me notifier i»ar téléphbnt 
ou par lettre M Vi«'ii. it rue Dézie. Lé 
vil 22Jll-3fs

Îrls taujM' 
e pont'in

pot- «lameMANTEAU
été oublié sur
Québec La in-1 sonne qui le remettra à 

3H -, ftte-Julh- recevra une réeomT*ense.
22J11-21R.

PAQUET contenant un habit <1 enfant 
a été laissé au magasin de Mlle Noël 
267 rue St-Joseph. Le propriétaire voudra 
bleu le réclamer en pajanf les frais d an­
nonce# 22jll-3fs

PORTE-MONNAIE |»-r«lu hier au soir 
A la première représentation de l'Audi­
torium dan* le thfAtie un porte-monnaie 
vert, contenant un *5.00 en or un $2.60 «• 
or et un 10 cent doré Prière de remettre 
au No 25 Laliberté après «'. h 22jÜ-2f#

PIANüb A VENDRE

à un mille ei 
de. fromagerie 
arjM-nt# «Je la 

lasse chemin gravrlé A 6 mille* et d**mi 
de la ville. A tr.;1# mille de deux #1x11011* 
•io chomina de fer La tern1 a trente a- 
tM nt* sur trois «Je. largetir en culture d'un 
bout A l'autre avec maison, grange, han 
gar et au»n # immi'c# bAtiKHcs. de plus une 
terre A Imms de *ix par ouinze ari«ont# 
X compris roulant. 2 chevaux. 5 varias 
laitiér*# une génisse, un bteuf «le 2 an# 
3 «tox'hon*. volailles, une machine à fau­
ltier. un râteau un semoir une he.-#*- A 
dis mu f, tonus Ira machines aratoire* 
Ilé«-. K*air« # h la cuit ' u . nei)v« H et en bon 
ne# comptions l n boghei «loi ble, une ex 
press neuve A deux .sièges, une autre 
V 'iture pour s «rti»* un chariot, un voi­
ture a foin un tombereau. *>d. «louble- 
#'«vl un herlot. eu «*t« Deux harnais 
de travail, un d*- voiture l«8^r«' et un au­
tre double l u «-ontrlfuge. caniatre A lai- 
Toute larécolte de foin < t de grain aan# 
réserve Prix modéré avec bonms rond: 
tiop# pour prompt acheteur Pour délai s 
e'adrra-M-r i»;ir malle ou téléphone Bell 
.Vu 3(i s 12 A A Doyon. Carrier Jonc» 
et é Lévis Jeu. sam -hebl

Soumissions pour la construc­
tion d’une maison 

d’école
I2» municijvalité a-"laire de Ste-famille

____  „ I «» recevra Jti* «u A !un«li soir ie 26
de la Travel se juillet des Houmission# pour la constrm-- 

j non d une mau-'-u d étole de 36 x 40 pieds 
à 3 étage*

I L entrepreneur n aura ou A faire l oi) 
vragr tou* le* mareriaux étant fourni* 
par la municipalité. L« s fondatlor.a seron» 

j aussi faite# [>ar la municipalité.
Le k plans et «ievia pourront être vus 

I chez le Bi-cvétaire
JOSEPH- B PREMONT, ac 

Ste-Famille. He d'Orléans
21-22-23-24jll

PIANO \ vendre bun marché pour 
achat immédiat Nordheimer Wpright. 
t rè# bonne condIt<on. S a<lr« sser par le tre 
\ 038 Soleil . 21 jll-2fs

LA CANTATRICE
INVISIBLE

Venev

PIANO carré ftteinway en parfait orilr« 
comme un neuf, coins ronds, paths «--culp 
té«« (’e piano a été payé un grand pr 
Nou« l'offrons \ grande ré«hi -ti 
ou écrives chez (' -W 
201-203 rue 8t-Jean. Qtiéln

PIANO ^indsay. irè# pc
usagé «tfert A ré'iuetlon « oiiditiot s . 
paiement facl'c» Pour ror.*aignem*,n'4 
xenez ou écrtves «fiiez (\-\\ I4mi#ay I 
mitée. 201-208 rue St-Jean. Québec 21jl6i

PIANO “cottage ' tré# propre, offert è 
$150 payable *25 comptant balance «7 imi 
par mois. Venez ou écrive? «fiiez < W 
Ll r * sa y Limitée. 201-203 rue ft»-Jeat. 

QvétKîC 21 jll-Ofs .

Oui, c'ost uno affairo entendue, 
voilà qui est stupéfiant! Mme Mol- 
ba a en an té à ( nolmsford. à trente 

undsày “i.imihV | kilomètres do Londres, c'est-à-dire à 
'bec. 21 jll-fifs j quatre cent quatre-vingt-dix kilo- 

! métrés d»* Taris. Kt, grâce à la télé­
phonie sans fil. son admirable voix 
et son articulation furent entendues 
avec une netteté parfaite à Sures- 
nt's et à Lexallois. Au j>oint de vue 
scientifique, le résultat est extraor­
dinaire. La science nous étonne cha­
que jour par ses progrès nouveaux

Prar r* njii-ofs

PROPRIETES A VENDRE
propriété. \ vendre Fen

.1 Kpiemfide propriété de feu M Henri 
Thompson, située i-hemin Stc-Fox pré# 
du puni du Belvédère. coiiHstant en 
acre# de terre environ eu culture avec 
• «n en t»l«*rre de taille d'environ dix pièce# 

étail* s adr*-#srr APour détail* s adresser 
re«ilth. notaire# pubiic* 
Québec tél 562

Meredith «fi M« 
46 rue Dalhousi*- 

17JU-6IS
LOGEMENT A ! .lier «!<• deux apixirtc- 

nients. Po*#eHKiun immédiate. S’aareaaer 
au N o .tri rue Lavigucur le étage l«jll-6fs ,

PROPRIETE. Magniflqtu- propriété A 
LOGEMENT. A louer un logement de. v'en«ire A rit-Charles-'b Bellechasa»'. mai 

6 apj«artenient* avec «fiiambre d«-bain A | »"»' «*n pierre avec installation de four- 
par' au No 86 rue Maisonneuve 21)Jll-3fs

hrnün

CHAMBRES A i OU R
C 44 A M R R «

i », aMHHC

Kmtl
uf.

*ssd»!e. 
1 «fins >t l: MLLES DEMANDEES —

1 marchand de 
qu il a »*n main 
3e A tenue. Ll- 

ljll-2<.f*

FILLES. < «n dematule une file gAn«' 
.r «-t (Ille «le «fiiambre S'adresser em- 
édiatement Sîme LntnfiAt '» Haidlmaml

21»U-ttfa

2^2........ -... ...^
HOMMES DEMANDES—

iV't! tou#
FILLES

full-# pour 
Impériale.

On d «mande deux .leunea 
v érifier et aas-irUr. Pu.»n«!«>i le 

>4 rue St-Valller IPJlllnfa

COMMIS. -On «iemande un bon com- 
m s avec expérience et au?#i «le b3nn« # 
référen<-f ■ p«*ur travailler A Donaconn. b >n aalac «• im ur un lM>n homme ft afiros- 
#©r a J -L Pîci ' Donacoua. 21 jli-4fs

MAGASIN A VENDRE—
MAGASIN l'n bon poste sur un 

rn< passante «lai # la ligne cie confiserie0 
b »nb«q s cigare’ - s et rt-a»anrant ligne 
pa> ar.!«• Kcrire «a* 1er 034 Le Soleil .

21 jll-6fs.

MAISONS A LOUER-
COTTAGE A louer au quai de la Ri- j 

v u'r e i nielle Celui occupé nar I nn donner I 
par M Taachereau, partiellement moubié 
ft ulre#*er A A -C Taschoreau. HAlel du 
Gouvernement. Québec, tél 1892. ilj.no

nalae a ««au chaude et gaz. Grand terrain 
Condition# facile* pour un 
leur S’adreastir A ' -K 
Qué 10-13-15-1 7-2«J-22-24-27-2P-31JU3

Son domaine s'élargit sans cesse. II 
n’est aucune réalisation qui. désor­
mais. lui paraisse impossible, sauf 

(celle pourtant qui consisterait h 
1 nous rendre plus intelligents et plus 
j heureux.

('ar l'intelligence humaine n a 
lai.1 ! point augmenté depuis les premières 

j découvertes où se -ont affirmés la 
i supériorité et le génie de l'homme, 
j Et l’on ne saurait prétendre davan- I tage que notre bonheur soit plus 
grand depuis que tant de machines, 
et si compliquées, abolissent la dou- 

I cour de vivre. An risque de passer 
n prompt achc-■ pour un impénitent rétrograde, je ne 
Potvin. H/Tard. j c^saoraj (j0 répéter que le progrès 

| est un leurre, et qu’il nous ramène 
' t<»ut doucement, ma foi, pas si 
( doucement que <;A’ à la barbarie.

Le machinisme déiruit la personna­
lité et. les expériences de téléphonie sans 

: til d«« Chelmsford en sont une nouvel- 
I le preuve. Voilà une cantatrice de la

PROPRIETE e M ! J Dynf v «u- 
tué# #ur le rliemln des Mouliii* A proximité 
du «-liemin de fer et muni# «1# toute* ie* 
améliorations modem» * > « oniiiria appa- 
i»‘il «le ('hAUfTagO A ««au chaude, terrain 
P#» x 22 Polir «^orditi'tn t> a<lre##er A 
Labrè.ju# Bélanger A I.abrèque n«itni- 
r< * 18 rue Puodc !•* 4-2«sjn-l-3-fl-S-
10-13-i.vi7-20-22-24-27-20-3! ju-3-5-7-10- j plus haute valeur à laquelle le mon
12 1 t-17 août

PROPRIETE « vomir»
l mais >ns et un magasin pas 
«le lurrain. condition avantag' i *■ 
v r Odilon Vach'*n. propriétaire 
l «irnmerciale. Ht - Romuald

ftt-RomualtL

103 rue 
22Jll-6f#

MAISONS DEMANDEES—

14 Ri. ! «v

C H A M B R > S

C 44 A M ■ 44 I

DIVERS V
tpi# «t« Pt

DIVERS V

DI V» MS '

l6jU-6f* ! ,i

:«•« 11 «nt rea-

I le tutti 
dll' -4f#.

FILLE.
expérlen* 
uuiillxe sécb«« et 

H'adriHser 187

On demanda une Jeune fille 
comme commis dan# la mar- 

étant l)onnAte lab «rieu- 
MasNoe lOJU-6f#

COUSEURS. On <lemAn«le in»!# «»u
• uiatre !'-.•■% .• .')#«-•«# dans le# m »«•«#•*'c» 
b"T «« gage# pa> • N - oilrt sseï R Rivaol 
Q .eN- < /,•« «• I .«either Manufatfiurer .'4 
3e Rue îdnmllou 23jU-Afa.

MAISON. V'hè'enu# maison de deux 
li.»Retnent# dont un «le 0 ou 10 pièce* 
aver gram! terrain «ian# Montealmville st-tean Qu.bec 

mentionnant !.« ima- 
I l.«é. .• g«.nr«' «le construction. et«' (’axicr 
020 Le ftolell 17jll-6fs

FILLES

C H A M N H i

C >4 A M H R I
e.#er V»;' du P-

CHAMBRE

C H A M M R f S

CHAMBRIS
' hamht«v« • 
det n« « et uaog

DIVERS

DIVERS \

«3 \
t 1-

24 27 24MIJII

AVIS

HANGAR AGE.

• Robert 
lit \ i ■ »• m«

pul«P

Char

angar A deux 
ni-se «I

rue

1a <

demandée* pour travailler 
!<<n «le crème A la tfla« *• s a- 
Mara’Jmn le© Cream Parlor. 

■U-Joseph 21JU-6fa

demandée# peur embotitrlb 
•alai e «)t«\r##« garanti p'" r 

«•ta) a A «.oc ««xp-rirn-«■ préférer#
) Générai» <1 Importations Lte*’ U'-O 
«t-Jean. 22jll-3fs

FILLES
l.’*' Bon

FILLES. «Mi «lemat’i« i" • ' • 
.isfti.'(«■ parlant l««s «leux langt.« 
-x fil'.-# nim- laver la valssnlle. S 

I h.-tel V aldoi f. 57 ftie- \nm

COUTURIER ''n «i»-mande un bon; 
compagnon •■«.u: uric-. Ouvrage à ! aimée ! 
M’adresser O Tblvii'rge, 303 rue ftt-Jo- 
seph 20jll-6fs j

CUISINIER < >n «lemanti© un s-”'«nd 
cuisinier s'adresser A . hétei Clvendon. I

21JH-2fs

ENTREPRENEUR demandé p>*ur du 
b >is b1 pulp. I’r(-a de Q«i. tw<- Place tr. s 
a» an*.mi' s- l’p s hauts pi ix pa>.# ft'» 
dresser A tOi 6e rue Limoilou, t«^l 7ftt)Sw

22jll-6f

— MAISONS A VENDRE

MAISON A vendre No 131-133-135 ru# 
Hermine pré# de I égliss Notre Dame de 
L«»urdea 3 logement# revenu $40.00 par 
moi# rente du terrain $5 00 Pour prix 
conditions et examen des titres • adr«*e- 
ser A J -A Dionne N i’ 162 boulevard 
Langelier. tél: 6679 16jl)-6fa

• «-«imme 
•h. ai nsi 
a«ire*s<*r 
2lJU-2t*

GARÇONS
«Je 17, « l»i
Canada Ltd ,

«n demamle 
ft adresser 
ti n.

gar.":-s 
Sign# of 
21 Jli-2fa

prix rai* 
Trudei It

CHAMBRES

rriAltie 
tA Kt«

CHAMBRE

A la «»• «
JS d A’-

CHAMBRE

CHAMBRES DEMANDEES
APPARTEMENT

apparu-tnent n»-uMê 1 « . « q-» > . m.
POi" fin «lu m««.H F «-rire «apf aine A •' N- 
Srr «■<«•* I -an. , « il >;« : au >!»••« ■

DEUX CHUNS : . I «
.-»!««» lain»' Ag" . «.entain« * ont . «écxp««#

E ( H AlOT TES
»•■ .» * I 3 

"m sanfacon Beat

EPICERIE V \
éjMt'f'Mt* !K>nn«) i*llrn( |>»*§\ r r!
. « pp-Hteu!» an.... » t' m . btftr# .

ETAL ris BOUCHER

EXPRESSE t HH
'« .è e \v t.-l, 1 unoth •! t.fi »4|M

13 J

BIERE et 4'ORTIR VotUl trou vrra« 
A ;t<h©ter l«x uniileurs bière et p«wfier 
«.■n t-. • • A lu» - 1* Brandy. Jamat«ote. 
K' - :«* riunl 1 r* \ a « blanc «*«1 port. ne/. 

1 N «v Konduau b ru« loicUev rottèn*. tél 
412 « 11 mai-Ji 2fs

On «Iemande un© fille p-mr 
selle *'afé <'entrai rue Ht- 
vi* C. P. R 22jll-3fs.

GRATIS « ,« jue nchat «le 11.00
!•• v«ati legumes, «tfiif* etc

- ii. n billet pour le eono<*ura 
■i > ' ap’ ‘ph"u»' « !i«'/. Barth. R«»iid©AU.

r ■ «■ L.xfiiev r«>u.u«« JJn-7ftf*

FILLE
laver la 
Joseph, vl

FILLE.
chambre 
Ht -Jean

FILLE «u FEMME '■■ demamle une 
f.*mni«' bien une fille pour tenir une t*- 
: i• c m.dson pour tin homme *euK pu? «1 «*n- 
tviit tr-H I«eti d'ouvrag.' A faire p.«svxg« 
i.av* H adreaier A Pirrn- Béland. c.itdon 
ntrr ftf-UavtiMind «*té Portneuf 21., if*

DRIVER
<*n demande un drlvi-r partît nt 1rs «le'ix 

On demamle une fille «!.■ | jB^Fu** .««* •• «•xp- riencc ft'n«!r-sser M
ft «ulresser A Mme C'»»rmi©r, 9 1 ^ TUnnior.* \ s. n 92 « 6tc «l'Abraham

! 21JU-3fs.

HOMMES e* FEMMES demandé*
Pt au; iis -h. emivernem-n . .«na«lien Gros 
salaire Ou «rage ag abii» Heurca eotirtea 
liste g“atuit.- le 1 .< i#r !««na K. «ire immé- 
«iia'ement en analrv# Franklin Institut©. 
l.>ea» 7 F B«- !M*,er, N 'i 0in-52f*

hMcatule

t un© «t«* 
déphnne

- grue# <’on- 
•otch Derick* 
l tj A 2 tonne#

v .ù-21.23-24'' :

on

prêfr

«iemamt© 
re© HoJ«i

• aur 1©
botte 09 1

I \JII- 1 7f

ftt.

FIRME

MACHINES

N O U B I I E I

PRESSAGE

mamh* A acheier 
main p*>«»r faire 

!i»‘ubi©# donner )♦'# 
■r M t P««nt Kt- 

19jll-4f#

•(> »6 Li\ 
19JH-

INSTITUTRICES. la niun1-ipaut é
■

.« unir deux Inatltutri* ©■ mnir éc««l«# élé- 
l un© A 2 mille# de ! église. 

I SUT© A 3 mille# ftaialre fl75tX) H«f<- 
• en. « s s a«lrr*se- Arthur leme in v, ré- 
tAire ftt Françula I. O. 15111 lift.

INSTITUTRICES La m ■ ipni'é
g. «le ftte-< stherine et* P.rt.netif iv
I,.-* ' une inatilutri«e «1ipl5m4 ni'Hlèls
Aiigl.u* «fi fran a'# p"Ur ©naeigner à lé- 
(•.'!*' modèle du ' i Liage et «h1 . a're in*
•uutricea dtpIAméa anglsi* *•« français p««<ir 
enseigner «isr* le# «-«>],# élémentaire# ,1e 

,-t 1 «• pan»-**#* > a,l r caser A P Beaumont
#©« r «fiaire-lrNsorier fi.*0n 26f#

INSTITUTRICES. S x irv n. . „ b
I pl. tuée# d ©xpérlenc© en rnaeigneinent.
•r.'uwrtint un engagement j>«iur i A«a«i<^ 

i "i««' île Matanc en « adresMSxnt au s.ft-ré- 
« air©-trésorier J -K. Gagnon

HOMMES. • «n . I
P Q d-uaiu 1. h ni"!# «le Julll.u 
BXi homme# d« charrier jHiur
btllo'a grig'# $< >0 par aur et
Heuls d<# hommes «!•• ctianller

( far» leur 
S adre##»>r 
Bru© n >

! ou au S'il

demande 
au bureau «le 

vrporarion A Da 
7.6 rue St-Plcrr.-

autres

Tuoue. 
Qu* bec

Tuque
«fi août, 
trier 1rs 
jHuislon 
devront 

«iétar# 
ii'agnie 
P Q

tfijll-Ofa

MAISON A vemlre 227 rue Klrouac 
$900.00 t»"ti marché pour prompt ache- 
t ur ('au## de d part H adresser 147 
rtie Bagot. Ifljll-flfa.

MAISON «*n brique ? étages 13 «'ham-
• t.r*-H cave grenier hangar, parterre av*»*' 

«rb c# grand terrain 43 x 98 A vndre
J S'a«li©ss**r 2H Ijicltevrot 1ère. 17JU-ftf«

maison. Grand© maison I] cliam- 
hrca \en<1ralt bon marché A moitié comp­
tant. aussi machine installation photogra- 

i phique. «'ofTra f«»rt Kalte-moi une offre. 
]«• veux panlr pc»ur Frame. 04 rue Di vi­
gueur Québec. 20Jll-6f#

MAISON, t’ham’a A qucl«iu'un qui 
«eut sa mettra chaz #"i bon march- mai-

• s.m «’n brique* solides, deux loyer#
I chambre de bain, lumlcre. ga/.. hangar
passage de voiture, cour, pas «le rente d# 
Terrain, rue Artilleria pré# du Parlement 

JA un 
: ser A

do entier a fait fête, qui attirait, 
à chai1 une do ses apparitions, des 

y‘nu* i auditeurs enthousiastes. Or prenez 
a.ir.s- bi(,n garde qu’avec la nouvelle iti- 

; vention. ylh* ne les attirera plus.
' , DU ISQU'olU ! i ' Il p] • Il T ;i ! t rti plug h per-

PROPRI ETES A v©n«Ire grand lopin ' 1 , « . 1 . , .de torre avec2malaona «‘t a«"t«s bAti##«s sonne. Oui. I artiste, cett(* creature 
chenvin tfiunin *‘t avenue Maguire, m! j de chair. d’Ame €)t de nerfs, qui 
lery. i*ctl!«' maison en bni# 41 rn«' Artil- ' - 
lertc. 3 mal SOI h a ColiixJ!]»- ft'ault-M«nt 
morency. t< - A Parodia notaire. 4(«2 rue

22Jll-fifs

e.\ -

SERVANTES DEMANDEES

tèrionsait. de\ant le public, dans 
une étroite communion, les dons 
qu’elle avait reçus de la nature (‘t 
h*« reKsourees du talent q»i’elle avait 
acquis, ne sera plus qu’un être ioin- 

j tain et invisible.
demandé# S'adresser A Qlld ' devenir, en effet, cet 
97 rue «Ira Fo**é# 22jll«i# échange constant qui se produisait

«ïrvanti. u,„ ...r. entroTinterprt1^ el !.............
vant© général*- pour une petit© famille elui-l.i rCajfissait sur ceux-ci, mais 
s adrracr à M J -M Maekay. 2© étage ceux-ci réagissaient aussi sur celui-là 
lus càte de i»* Monfgm -'.' i. ma , réagissaient en outre entre

SERVANTE dsman 
familJo .ftacir<a*rr A Mme Dean 54 av 
Bourlamaqu©. lél 7776. 22jll-31a.

Servant*
Mm# Tarantour.

SERVANTE. (>n «i«'niaTi<i«‘ un© banni 
servant© pour une petite famlUc. S'adres-
•rr A 41 Crémazie

SERVANTE demandé© pour 
de deux personnf# h adrr#aer 
St-Loma

21JU-01S

«• service 
k 64 rtie 
20Jll-rtfs

dérablcs quêtait composée l'atmos- 
j phère d'une salle de théâtre, atmos- 
i jih'TO chnrpée d’une électricité spé- 
j ciale: la meilleure et la plus souhai- 
! table des téléphonies sans fil.

Or (pie se passera-t-il désormais ? 
L'acteur ou l'actrice, à l'heure fixée 

! pour l’audition, les pieds dans des 
j pantoufles, on pyjama ou en désha­
billé. déguisera son numéro sans 

Parvsau 68 rue Massue, kOjlWa quitter son fauteuil, et avec le froid 
servante. <>n «ictn.ind»- um ni souci d'impressionner la plaque vi­

vante. 137 .«t-Jean i9jll-6fa j brato. K lie seule vibrera d'ailleurs.

SERVANTS.—On demande un, n«-1 far- P°"dan* ' t*J *o«li-
vaiitc #:«chant fair© la cuiain# «*t munir de toirs. ciincun chez 601, les picaa dans 
b«»nm x références dans un© p©iit© famille des pantouffles, en i«viama ou en 
sans enfant. 8'adr<-saer au No 1» St©- - «
l amiUe. de 10 h a m . à 3 h. p m I9jl6f«.

SERVANTE. On demande immé.llatr'- 
mrnt un© tninrc servant© Sa«;r«Mi»r A 
Mme Y

■hrtcur sérieux 
37 ftt-KiiHtache

$3 300.00. > adn h- 
20JU- c«ff

SERVANTE.
vante général©

I 43 A I/achevrntb're. irl h9

fi»n demande une «er 
fii«*z Mm© Arthur Duquef

19jil-Afa

HOM MES

rue

HOMME
snlalr *vmi 
hem «# «*•. «> ■
JW* né-CH^V
ment A •*

lfljll-6fa

AFFXRTIMENTS
tnai'-i- « ’ ■ - . 1 «»iff

J MESSIEURS -> «

CHEVAL\ A VENDRE

Le ft, «leu Qu* 
17JU-6!»

ami

r*un-4
Mfg

institutrice
iair© de la Kl'
( hamplaiu A l«* #' ■ ’ 
pb m* p«’ur ©n*«'«gn

vvrétAtrr-tréaTjrleé

CHEVAL 1
Av. • «
FOU*© s üd-a #*• « a Vmvaml l 
:© Avenu© IJmndou

CHEVAL

«HIUW»’»
Kkhollcii

CHEVAL
lv«gh#i us • < 
15# LasoureU

GRAMOFHONf

\r ft aiirrastfi 19 > «nanbèir L

HXBIl LEMINTS. \>, «*
,t.il). !:.. !.’* nc.fi# «!© dlfléï. n-«« 
«n . .fi,.- i»»u' |x'mp ta. h, • u 
i**' A 3f> « •«© vente « S

AMBON JanibTfi c«)!' »i ’arntft'n I
i - ia irre Ba- ■© ftau.'M»e. tèt*. Ir«»- I 
s#*- aau« isamt arfi *vi# g. »* et rivai- 

«fin*z J \ tUMid©« (• «ur l • ti*»- 
l ' «n., • « *

El i \ ES DEM ANDES
LEÇONS ANGLAISES Mlle»
•.«■ig? > « i s.« < <l ArUgnv la «*«>n'*'*.

«.■•.«.x« i'r»n«iu© ©U cgYMM» «lu j«»l 
du « « v?. le aca j»nvé« « t n# a

•tu**n #k'' •*.* K-.-.v donnée aux «-«'mm»'! 
Ultra 9 J il -12f

E M F’ LO IS DE M AN D È >

INSTITUTRICE demandée pour école 
;/m«'T»«a!r© -ad**#©! 4 • P lv»fin >:•!

tr#* ftie-Kani’. .# Ile Orléans 2DJU6fa

HOMMES.
■ jvrendrp '«• ni 
I nez von# fair 

■« -a «co- ©naeigner I©
1 «mté d© maluc# «*t v. 
•tri, © «11- i pAr semaine 

,d»- éi*- # ’nt ' «•ni # »; 
Brassard aujourd'hui 

21 jl-5fa I mal n© v «*nc/
........ ........  ; un avenir < «i

PrcNrur* ti 
76 boulevani

Un demand, 
A In barge 

•xfcrr Qii«'b.««

mandé

GARÇONS
i” d«« pre#*«‘i

eagm-rf A4:

'lammc# 
traverse 

is Ferry 
22jll-3f#

MAISON. Bonn© mal sen A un s i, 
logement 10 chambre*, fournaise cham- ! 
bi-»1 «le t»ain élctinfité gar enfin toute# 
as «'ommodlt <ft. ait ué© dan# la partie h»" . 
t - ticlle loeallf** pas «le renie *!© terrain j 
A vendre A très bas prix. condBlcr# facile# 
jHiur un prompt acholBur. S'aiiiv-aaer *' 
easier 033 Le Si lcil '.Ojll-fifa i

SERVANTE. <tn d«'niand© «in© ser
vante jKiur trui# pers«innes seulement 
ft adr« a#©.- A 17 Charlevoix. 17Ul-6fs

SERVANTE.
ment tin«- bonne servante JHiur nettt# 
tamllle Fa# «le lavag»# ft adre#sei A Hervé 
Cantin. 122 3e avenue Limoilou 17'ii-«,f#

l'élit ipit al 
profit et. 

«•xperien,© 
imm/sliat©- 
B)

MAISONS. IViiprl- •>‘s 'r's ;tvan*a
gr- ^ jwur a* h«' «•'. » sérieux «loi’* lr*« i-------
OlfT. renrs «luar iers «U« la ville a')##) «b- LE 
très banne# terres avec tout le roulant j droit l«*
:« ix alentours de Québec Argent A prêter un terra 

\ ('hexallerailresser A 1 \ citev;
d «v»1*urain©a et d Immeuble!
brr. tél r»013

courtier
■ft St- \ al- 
20Jll-26fa

ap-

ann© « «* 
s Lafon
©m. Mo

Venez 
f! habit 
i peut voua 

A -inq #«■
IH « A $»*> «Hl

-le Quebec 
• tie moi ©t 
•X) par *<*- 
f. vou* faire 

des 
prop.

aal.
4ôfs

INSTITUTRICE
N C*m©-<f©#-An*-©#

lande

\ K
ftaJalre payé

la munie’phut. 
•ont té |’o!-tceuf 

écolet: 
ft a.t'i

2 IJ!

■■ pour
». 25 «X) 
-•r é#

d©
de-
éi*-

wv**.-

JEUNE

MACHINES \

Okl Moui

HOMME d©
ft'tXUt’Ia1

vint* an*

1* Lé via 
2IJU«f*

INSTITUTEUR *» >-v#t * ■ «!.,© fVix
» « rr anglai# j-nriant #1 ©naetgnan* ! an- 

*1;.i - ayant d© i expérience #1 ©xeellenta 
■ M.-©* demamle un© place dar* I en- 

**-u i!.©nt. K* rtr© #n mentionnant le
(*.«!»<-© 1 1 Goulet mt lac-FYtiB’ièr#
Mttmmagnv 2IJU-6fa

JEUNE FILLE aetfla v© dési-e avoir «1e*
«ué'« s p«Hir atiglaj# C««n ve.a.-%iion un© 
xpéelaiil" Kcrtre ©aster 02s I>© soleil

JOJII-Afs.

JEUNE FILLE angla ** désire avoir des
élévr# (H>ur anglai; t.'ouver*aH« n me 
• '«dité Kcrti© asirr 02S Le Soh ii

aojiMifs.

PREFAREUSES. Rmiaodl
j*r©L»areu*f * dans Ira chai •©aux ''h©* 

Mli*' K M Dussault avion de nixlea 
41** ftt-\alltar préa de la rue de la r > 
rooae 2iJll-*iri.

HOMME
I d-'bt eur ;>■>"• ba .
ainsi ou© .iue: a.#

; Napoléon (.dgna

HOMME
1 Heux honné’» 
d initiative * • d a. 
«le sa post tien a.’ 
s.-x situation en ent 

1 compagnie «>', *o*
■ rémunéré ft adn st»« 

posa©

109 HOMMES
i t le- s p'dp*’ :'n m: :

b© - «a»© ttoo <*'
habitttéa o»i A L» j l 
dé -er*r P»'ée apr»

1 ft a*tre#*«'r H \i ■
l Coloi lai

un
men

MAISON A vemlre N> 107 «'• S’-
Joiichlm Aussi tin garage ft a<Ire*frr A 
\| Alex Kackney 107 rue St-J a«hlm

21 jll-61 s

MAISON
ment* «apportant *1© b\ir* lo.ver# située 
A Lim-' iori. «'onditloi s de ivxi.ment fa 
«•ile* {xiU'* un prnmi»t acneteur Tout 
rens« Ignement • adr« sser tulr# Drou n 
no-a-re. 245 St-Jc*eph lél 22tXJ 21jli- «#!

déshabillé, recevront sans quitter 
leur fauteuil. les récepteurs collés 
aux oreilles, leur part de message.

0 les régals artistiques que cela 
nous promet! Comme l’artiste, se 
trouvera disposé à se donner tout 
entier, entre quatre murs, et souvent 
entre la poir© »*t le fromage ! La télé­
phonie sans fil ne 5 >0 urr a même pas 
lui retourner le bruit des applaudis­
sements. car on n'applaudit qu'en 
commun; et j«» ne vols j>as les audi- 
teurs, confinés dans leur isoloir, sh

BOULEVARD "M .Mil*, «t l>„. J1'™1.4, '}<■* ^c4s 'n<Mvid«*l< i- 
• plu# avantageux pour #© procure*- 1 bru\ailt ont i.ollslOMlic 
ai n «tan# la ville «fe Québ*'© avant ; Vil interprète, ayant la conscience

élastique, pourra même, au besoin,* 
v fair»' remplacer sans que p« r-onne 

en sache rien. Les manifestations 
arti tiques s** perdront dans un vaste 
«■t obscur anonymat Voilà «•«■ que 
nous réserve encore le j rogrès-

.!«' reconnais, à la vérité, que eer- 
rs piésentont

TERRAINS A VENDRE

faire votre ho x «lemamlez notre plan 
et condition d© vente Boulevard d« a 
Allié# 111 rue ftt-Joaeph tél 1229. 15JI121

TERRAIN. Beau '«rratri de .'M par 
ft(> i'n i's xi'né au D<unftine-I-alret, rue 
d*' la N o; ir.andu pr-• «le l avenue La­
montagne Vendrait a bon marché, pour 
«lu « oinpiant ft a.ircwier -h#z I «rtvei. mi* 
('anaila Ltn 64 rue .St-J< aeph.

TERRES
_________i.jn

VENDRE

tains progrès partieulb 
un intérêt lécl.

MAISON «'nttag.* > v-»rdre. 
r b ! i •• av «•«' améliora’k u * 
ontenant 2 logements d<* 

mTrf‘ chacun Hiur# A Limoilou. t 
r,‘ ! 1 église et «lu couvent 

,'****r j a v enue, lïmcllou.

lambris* é<* 
mfHj»*rner 
chambrr# 

fa,-# «l«' 
ft at!rf«#er A "7 Sc 

21 fU-6fa.

TERRE
Saint-Thoir 
mille de la

d©

22jll-6fa

*’ un liomme #*- 
des «iiuüiG* 

fi n««n «a'ixfai; 
«léatre améliorer 

‘•su# un© grande 
«‘©'1» iargement
Bartlav BU*c 

19JU-6fa

d*a pour rhan- 
« vilir de Qué. 

>* iftitlr homme* 
J ia c«»rde t«'tre 
m«.i* d ouvrage 
' St-Paul HAtel 

22JI1-6I.*

BUNGALOW \ ven«lre bunga •» 
lagi > sur ..» ligne d© Sillet > mi 

; .1 « # de 1h ville, onze pièces, comprenant 
riamh~«* de l>aln tM*r«'he vi ré en avant, 

tournai#©, idanrhers **n b-u# dur édai- 
I rag© *i«*ctri‘|U© lot vacant voisin d© ia 
1 ma H-vn avec grand hangar en arrière 
i l'o«V!*8iou 1er septrir.b . *1 d»airr > »-
! ii-eatMT a Mme r Wheeler. Bungalow 
! W > ue ftiUerj 19jll-6f#

l OT T AGE.
i «'.«•< «•##)«*© d© feu L 

i'< in «-d«ft-lA-Rlv1èce-«lu-l <wp rHimplèiemmt 
riieublé. avec ardm et terrains, A .©mire.
tr" es de paiement fa* i,#a S a«.irr«**»r A 

C K ïaa«:hereau, nutaire. Québec
2f*iu-:.2fa.

I ne «ica plu# bel!©# t©TTf 
►-«le-.Mcnirragn.i. «rltuéc a ’’n 
ville de Monfmagn>. dure 

ontena.e de 155 arpE'nt# en superfVlr 
.bonne ’«rre A foin avec ure mai#» n rie 
• 44 x 33 et une grange de 150 x 30. et 
i deux hanga * aver tout le roulant 3 

«'h.* v “v ' 1 v ! o bèt***. a «««me 12 cochons
1 .«i , «a s motit-ons et tous le# instru­
ment# aratoire# pour cultiver la 'erre 

1 av.*© ai *»i ’if-r terre A bot# rie 21 peril »#
Id© largo • #tir Jî» an*ér«# rie préfet. *i 
' Le «'.d •‘©•a vendu A bonnes ©ondltim #

............... n rompt #« heieur s aE!r*«#cr Atf'«->^ Apres ia mort
1 1» ’ •■«.u.u et Hfberl. notaire# Montera

Il est évident que le nhonopraphe 
«t lu cincmat«»tiraphc laissent «f" 
documuuts innj'pr«rinl*i«-. «jui p« r- 
mettront à Ja (ostérité d’entemlru 
la voix et d’admirer h* j«u dus 

1K rands ««-leur!1 Mais eu sont là 
' surtout des avantages posthumes 
Lt j'a\ais pcut-étr«' raison de dire 

; que le pruRTus n’ajoute rien à la 
«ioueuur «ie v\tc. puisque, les rar» - 
«as «>îi U s»• manifuste a>«'«‘ bonheur.

gnv
10-12- l4aofit

20-22-24 2:-2t»-31JU- 3-6-7

P’ ft*
Gau11. Gaudry 

Ni

TERRE A T#n« ’■
ai;w'f.'* «n «ultur# avec 
corne# vrai x. ©nchor#. 
!«a instrumenta anit.*i;«# 
45 gr)tenta terre A bot#

b*
Québec. 75

«» # »>é’f* A 
• s « • iou# 

néc« s#ae » s Auwii 
A un mille ri.r la

premi er< 
Hr J M 
tagne

Ma- Kay 105 cftte «le la Mon- 
17JU-6fa.

ADRIEN VELY

Ij» Chine a un territoire éen! aux 
Etat8-1'ms et elle h quatre fois plus 
de population. Cependant la < hine 
ne possède que 7.000 mille*: de che­
mins de fer et les Etats-Unis eu pos­
sèdent 260.000.
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Mais moi 
tout fain 

ixiurnu 
Mil

i*ruv t*t n>j. 
lain<‘ rjii

II
U<‘ Volt 

rm*st iqm 
[>aü df jwirt ill* 
qu«* y«nn 
plu

lui dam» 
m** quitte* et: 
puis dix an
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Coupons payable* tou* I**

PROFITS 2000

LE BUREAU
DE PLACEMENT f
Nouvelle.

par Adnenne-G-Maurey

Cie d? 
Publication 

U Soleil COMMERCE 
et FINANCE

d'.. r.itronace ;in«' Krundimüx1 sera rnanLC SOLEIL 
••t Imprimé 
•t publié euà 
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Henri Gagnon MESSt D’ACTION GRACES M. m 
nal il 

union t 
qui fut 

\e i 
Sa I

mon h et*r
obllga

________  _ S202S au
nor mal

Une hau»t* 
c« pttal

HATEZ VOU&! Ach*t** avant 
que la couronne commence 
mont *r

Ltvralion immédiate Nous en 
'aivkonv le» coupon»

AVEC S100 vou» 
10,000 couronne» 
lion» qui VAUDRONT

MESSE .lartlou ,■ «-s s. ra fi ai.' 
j A la iiaroikise du Saer^-CTu ur \*‘r»<Iri*Ui 
.ma* in 7 he urea. riH-oranuimli'e i»ar If 
I d' ttardeur* acM-tion No .r» la s* nn-mbreh 

s nt prlfa d'y aaiiavor Par ordie da I 
Pruneau 21111-3fi

Ih run 
H*inte 
ttres de let double

PROCHAINS MARIAGES nourst pnt hi

Qu aurai 
IPH? N E.-L. HARDY & Clfc

101 r ue St -Pierr • Quebec. Que 
Tel: aeso Catier Postal 36«
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HACKETT BLAIS On annonce j>o»ir 
lc 3 août l« mariage de M Francis-M 
Hackett. ilia de \ xi J Hackett de 
«■otte viüe, & Mlle Clarinthe Plais, fille 

■* T** fe M et Mme Edmond Blais, de 
r Berthler

REMERCIEMENTS. Gs familles Pc: 
gnron Dion et Lai>ointe désirent remer­
cier sincèrement toi.s ceux nul l ! occa­
sion de la mort de dame Yve Basil** Per- 
Keron leur ont témoigné des miiro.oes de 

uill. t i sympathie, sji j*art ofTrandi s de mess*-.** 
prociiatu <• mariage <le« deux nis de M. . hounue's spiriti>*T* ou assistance aux fu* 
Klavien Miller, boucher M Olivier Miller néraillés A tous un cordial mec»i 
jieintre d’annonces, de la Rock (’ity To- 

a Mlle Lucia Bédant. fille de M 
Déalré Bédard, employé A la Dominion

MILLER GRENIER MILLER-BE 
DARD, i >n annonce pour le JH 
>roctiain. !«• mariage des deux fils

ors*', tous deux de cette paroisse M 
' 'ienne Miller, tailleur de cuir, h Mil** 

M.mélio (îrenier. fille de M Elexandre 
«.renier, contre-maitre do M. Alex Fa*'k- 
i:«*y. entrepreneur-maçon. 21jU-2f8

ROCHETTE-RATTE. On annonce 
pour le JH jullli f l«> nuiriage de Mlle 
Loretta Rochette, fille de M. Joseph Ro­
chette. avec M Oaudiose Hait*- fils de 
M Charles Katté, tous deux de cette 
ville Pas de cartes

Pfd..

i»fii.

Annonces roi classifiées

NAISSANCES

MAISON. Chance A <i itl..u un qui 
veut se meure chez soi. bon marché, mai­
son en briques solides deux loyer r. 
chambre de bain, lumière, gaz. hangar, 
passage de voiture, cour, pat* de rente d* 
terrain, rue Artillerie prés du Parlement 
A un acheteur sérieux XT TOO 00 > adres­
ser à 37 St-Eustache 20JH-H1*

On demande un sténographe ex­
périmenté capable de faire la cor­
respondance française et anglaise. 
Position d’avenir pour un Jeune 
homme énergique. Mentionnez le sa­
laire desire et donnez vos referen­
ces dans votre premiere lettre. Il 
faudra être en position de com­
mercer I m médiate ment. 
BROMPTON LUMBER A MFC. Co.

Br o m pt on ville. Qué.
19-20-21-22-23-24Jll

à

ALLEN. M et Mme Philippi* Alleu 
nép Hosanna Saindon. font part è leurs 

F i ►are n t s Pt amis la naissance d’un filh 
'.-iptisé le 21 sous Ips prénoms «ie Jospph- 
bilaiie-Rogpr.

Parran et marrai m* M et Mme Hilaire 
•Mien, grands parents de l’enfant. Porteuse 
Mme Molsan

CASTONGUAY. M. et Mme Théo- | 
dole Castonguay. née Kose Goulette. font j 
y.^rt h leurs parents et amis, la naissance 
de deux Jumeaux, baptisés sous 1* s l,r** 
noms .lost ph-Théodule-Marcel- - Marie-Ro­
se-Ri ta.

Parrains et marraines M. et Mme Odule |
« as-onguay. gramls-oarents de lenfam 

. m. et Mme Hodolphe Fortier, «mole 
V tante de lenfant

OORVAL. M. et Mme J -Koch Dor­
ai. née irma Lapointe, de Bienville, un 

! s baptisé le ! 9 sous les prénoms de 
los.-Ueurges-CamlUe < . •

l’arrain et marrali < . M et Mme Cp.u- domicile. 
c**m Dorsal. *l>- St-Rorauald. grand-oneh- :

grand*tante de l enfant.. Portauie f||g |QCK CITY TOBACCO CO., Ltd.

135 1 
H0 1 
86 1 
HS

11S 3 
121 
1.52

1

31
61 1 
;>9 i 
24 7r>o

BOIS A VENDRE
Déchets de moulin­

as.50 le voyage—livré

Mme J-Kdm. Lapointe grand mèr- de 
l'enfant

SAUVAGEAU. M et Mme Arthur 
-.uvageau. née Yvonne Ho'het'c font 
part à lcur« parents et amis la naissance 
• I .n fils baptise le 19 juillet, sous les 
prénoms de Joseph-Arthur-Wilfrid.

Parrain et marraine Mme Veuve s 
Sauvageau avec son fils unl,-,ie Wllfrio. 
grand m>re «it oncle de l'enfant. Porte'.s«* 
Mme Hover.

Tel : 7500
.•0-21-22

*r-
DECES

Parent» et amis sont prié»
d’assister aux tunérallles

sans autre invitation

CANTIN. \ St-Malo. le 21 juillet 
!p20 à l’Age de Mi ans. es’ décédée dame 
Kosc-Delima Paré. épousedeM. Georges 
Cantin. ,

G s funérailles auont Heu samedi le 
j » à H heures.

D«-part *!«• la maison mortuaire. No J TH 
rue Marle-de-l’Incarnation ù 7 h. 4.r> pour 

••glist* de St-Malo et de IA au cimetière 
St-H och.

Elle étal t du Ti«*rs-Ordrc «le St-Sauveur.
■ la St- Kami lie, et de 1 Union de. Prières | 
<lc Jacques-Cartier 22jl-2f*

COUTURE. V DiTpital Général «le 
U ébe .h- décédée, le 21 courant, à

gi de 48 ans * 7 m >is s*ur St-Alexan-
dre. née Marie ('outun*

Elle état la fille de M Alexandre Cou­
ture de pr-Augustin, la sont «Us Hévd 
v., urs St«*-l'rar.ç'its*' et Si*- Manc «le la 
Hérlempiion <1«- la congrégaüMt Notre- 
Dame Montréal, de Sic-.Iuli*- «le l'Hôpital 
Général «JmTx*e et de feu St-Paul «le la. 
même eommttnauté. Elle 'fait aussi la 
b.eur des MM Arthur et Eleusi]>j>e Cou­
ine «1* St-Augustin et de M Wllbrod 

« Uutui e gérant de la stieruisale Myrand 
•Y Pouliot limitée. St-Sauveur.

Son servie*' s«ira chanté en 1 hôpital 
Général de Québec, vendredi à 9 h 30 
nouvi l hetire.

EMOND \ Jacques «'art er lo 21 ;u il- 
loi OJO. A I fue- rie 12 jouro. ont décédé 
.1 -E.-Wdfnd-He.rcule, enfant bien-aimé de 
M Siméon En.nnd.

I e» furiéraillo» auront lieu vendredi à 
4 heures.

Départ d«* la maison mortuaire, No 1H4 
• ;c N'ntrc-DHinc-*le s Anges à 3 h. 4 5 pour 
i .Jarij:i<-s-Carticr et de là au cime­
tière St-Charles

VILLENEUVE. A St-Louis-de-Cour- 
vüh' à 1 âge de TO ans est décédée Auro- 
iia Yillene' v«*. fil!*- de Georges Yillc- 

neuve et de ten Marie Noël, dér-édée le 
22 du courant.

Service et sépulture samedi à 9 h à 
' : >■ Coût \ iUf

D.-H. Pennington
Bois de pulpe et de sciage
SO RUE SAINT-PIERRE

QUEBEC

Cours communiqué par N’ouville ' 
Belleau A (’i**. 126 rue St-Pierre.

Séant» «li1- l'avunt-midi. jusqu'à* 
12 heures 30 a. m.
Pitts. Hrw 
Pitts. Brw 
Indep. Brw 
Indep Brw. Pfd. . 10
Anaconda .'>.’> 1 4
Am. <’ar Fdr> 13.5 3-4
Atchison H y SO
Beet Bugrar. 88

! Beth Sun*! 87
i Baldwin 1xk*o Ils
('an. Pacific. 120
( 'rucihlo Steel 1.53
('orn Products 94
(’al. l’etroleum 31

I ('entrai Leather 01 3 4
j Good. Kubber.. .57 1 4
;(îen. Motors 2.5
! Inspiration .50

Kennecott. 2.5 .5 S 2.5
' t'uban Sugar 48 l 8 46

Hock Island. 36 7-8 36
Mexican Pet.. 191 191

i Missouri Pacific. 26 3-8 26
j International 83 3 4
* Van Steel 84 3-4
, New Haven. 30 3-4

New-York Cen.. 69 1 4 69
Pan American 102 12 103

' Ponsylvania Ry 39 1-2 39
! Pierec Arrow .50 .50

Reading 91 1 2 91
i Rubber. 92 1 2 92
| Republic Steel. 91 12 91

Royal Dutch 78 78
! Sinclair OU [10 3-4 30 3-4
: Sugar Ref. 124 1 4 124
Studebaker 70 1-2 70 1-2

; Southern Rv 29 1-8 29 1 4
South Pac ‘ 93 1-2 93 3-8

! Stromberg (’arb 88 3-4 86 3 4
i 'l’oliacco Products <*7 14 67 1-4
i P. S. Steel 9] 1 2 91
\ Utah Copper (>7 67
| Willis Overland. 18 1 4 18 3-8

89 ! 2 89 3 1
i Texas Pac 41 41

DEBENTURES
28 
29

la porte d'une maison «Ii 
sur une plaque de tôle 

en rouge, so détachent, 
blanches ces mot*

MADEMOISELLE < E LESTE 
Bureau de placement 

A L ANGE-GARDIEN 
Des dames de tous âg«»s «d <i«* 

mise variée jettent vers «-et te «;n- 
4 i-8!s^no promett«’use des regards pleins 

Il 7 8 j *1 esj>érance, ]>uis h'engouffrent «‘ou-
ragvusement dans 1** trou noir «ine 
forme la voûte, longent un corridor 

4 suintant l’humidité gravissent au 
j risque de se rompre les «>s un esca- 
0 j lier obscur pour se heurter enfin à 
T, ! une port** sur laquelle un • crit«*au 
" : leur ordonne d'entrer ('ôté maltr« s 

Dans une pièce où traînent des 
j relents de cuisine mêlés à de \ a- 
i gués parfums clics s'asseyent près 

^ d'autre- dames qui attemlent dans 
des poses tristes et résignées

Mlle Cèlent«*. vrai cerbère mous­
tachu, qui n’a d’angélique que son 
nom. trône devant un petit bureau 
d’acajou, un grand registre ouvert 
devant elle, dans lequel elle inscrit 
les réponses que lui fodt les dames, 
qu'elle interroge sévèrement.

Mlle Céleste, méprisante, à une 
jeune femme timide Alors, mada­
me, c’est une petite bonne qu’il voua 
faut ?

l>a jeune femme timide.—Oui. pour 
aider au ménage

Mlle Céleste 11 y a des enfants, 
sans doute ?

La jeune femme timide Un. mais 
3 .4 ! moi seule m’en occupe.
1 4 j Mlle Céleste, sentencieuse. Vous 
3-4 lavez raison : les enfants doivent être 
1-8 soignés par leur mèr«*. Et que don­

nez-vous comme gag**'
La jeune femme timide. Suivant 

les capacités qu'« lie aura.
Mlle Céleste, d'un ton qui n'ad­

met pas de réplique. KM** n’aura 
pas de capacité.

J,a dame raison nabi* un peu 
nerveuse s’écrie:

3-4-1 
5-8 
3 4

14 
8.3 3 4 
8,5 1-8 
30 3 8 

1-4

14

Russian
Russian

DEBENTURES
(5!-2> -4
(64> 25

• ms

n a «
lK*urg«<»i>*

Lt vous 
ta«Iu*r' D - 
l**s mêmes: 

•un sac ri fiee
La «laine r.-u ■nnablc. \*ous vous

tromp</ j*- «ubi - ai*, «ans me plain-
dn* s«>n inau\ ai ara«*t* n • •11e j>re-
naît en patiencfï m**s j»cfit •s mani* '
et n«>L' nous •mendions parfait **-
ment .1 espérath terminer ni«*s jours
dans <•«■ tic dou« •e quiétud Mal­
heiir« u , ment i migré ou peut-ê’ re
à eause de sf-s quarante ans elle
est dev« nue arm«tireuse et se marie.

qu se croit 
su fàch 

serait-elle pas amouri! 
qu'une femme mémo

VIS* **i
Et

Bourse de Montreal

ACCORD ENTRE 
LE JAPON ET

LA SIBERIE
Honolulu. 22. D*s négociations 

entn*pris«*s entre le Japon et la Rus­
sie asiatique ont abouti à une en­
tente et à la création d’un état- 
tampon ou zone neutre.

La Russie d’Asie s’engage à main­
tenir la paix et des relations ami­
cales avec le Japon, «à abolir la com- 

\Ai

LA MAIN-D OEUVRE
DANS L OUEST

ü Sardines Millionnaires 99

LA MORTALITE
INFANTILE |

Lowell. Mass. 21. —Les journaux 
de Montréal nous rapportent jour­
nellement. à cette époque d** l’année 
surtout, les faits les plus 
blr-, ("est une procession ininterrom­
pue de corbillards blancs s’achemi­
nant vers la Côte des Neiges.

Ce sont de petits anges qui mon­
tent au ciel, disent certaines mères 
qui en ont beaucoup, mais comme 
« et te hécatombe ne se produit pres­
que exclusivement chez les Ca­
nadiens-Français. ü s’en suit mie 
«•’est une perte irréparable pour l’a­
venir de la race canadienne-fran- 

> aïs**.
1 ^ Dans les centres franco-canadiens,

• i (j dans la Nouvelle Angleterre 
seulement, nous comptons plus d’un 
million des nôtres, le même mal 
«•xiste. la mortalité infantile.

L« .- conseils ne manquent pas, 
b*' médecins prodiguent en vain 

v t leur.' avis; du haut <1< 'la chaîne, l«*s 
, uré' mettent les mères de famille

* n garde, mais toujours les petits
anges continuent de monter au ciel j 
au grand désespoir de ceux qui vou­
draient voir grandir la race française 
en Amérique. .

» A Low*ll. c'est parmi la popula­
tion franco-améri< aine quo 1 on en- . 
registre le plus grand nombre do ; 
mortalités chez les enfants Finira- 
t-on par comprendre que c’est 
un meurtre que de laisser, par né­
gligence. mourrir ses enfants en 
bas âge?

Cours communiqué par Neuville 
13-15-17 Belleau, A. Cie. 126 rue St-Pierre.

Séance de l’avant-midi, jusqu’à 
12 heures 30 a. m 
Ames Pfd. 1.5 à 94.
Asbestos 20 à 86.
Asbestos Pfd 1 à 94 
Brazilian 2 à 42 3-4.
Brompton Paper 7.5 à 71, 25 à 

71 1-4, 5 à 72 1-2, 30 à 72, 30 
à 72, 50 à 72 1-2. 40 à 72. 475 
à 72 1-2. 40 à 73. 

i ('an Car 7.5 à 59 1-2.
! (’an. Car Pfd. 10 à 101, 15 à 101 4- 
Carriage 5 à 28.
Canada Cotton 100 à 100 
Caû. SS. Lines 25 à 74.
Can. SS. Lines Pfd. 10 à 82?4. 10 à 

83.
Detroit United. 25 à 104 
Smelters, 25 à 28 4- 

, Dom. Textile. 10 à 1424- 
munisme, tandis que le Japon, Laurentide. 25 à 118, 15 
retirera ses troupes de la zone neutre. 5 ^ 118U* 25 ^ 1T9, 50 
dont les troupes des Bolchevist« s I 10 à 119. 
européens devront également être' i>ak,, Gf Woods. 3 à 21.3. 
écartées. Sugar, 400 à 161. -50 à 1614 -

----------------------------- ; 161, 50 à 16L 100 à 160.
Sugar pfd. 10 à 18.5. 5 à 184. 
Abitibi. 25 à 814. BT à S04- 25 à 

si1 o. 2.5 à S14. 20 à 811 2- 20 à 
81. 1.5 à 81*4» 5 à 814*

| Mont. Tramway Debentures 1,500 à 
6.7 1-2.

! Ont. Steel 2.5 à 83.
: Penman 85 à 141.

. in -! Thrice Bros 10 à 360. 
travail!,t ; Q|if,hnc Ry (i0 à :(:s.

: i Shawinigan 2 à 111 
^oan River 60 à 119 

119 3-4 25 à 120, 25 à 
210 à 120 3 à 119 60 à 
à 70. 25 à 71

118 U. 
118*4.

à

Edmonton. Alt a.. 22.—(Presse Ca­
nadienne).— M- J.-AA- Mitchell, di- 

I recteur du Bureau d** Placement 
I Provincial, déclare qu’il audra en- 
1 core 5,000 hommes pour 
j à la récolte, cet automne. Ce chif 
| fre s'ajoute au nombre de ceux 
! sont actuellement à l'œuvre, dans 

•_*; rpv J n. o.—ij^ vasf(.s plaines agricol««s «le la 
province.

1-4. 2!
119
120

3-4.
150

Nat Brewarv 5 à 64 .5 à 64 1-4
50 à 64 10 à 64 1-2. 2.5 à 64 1-2 

Spanish River Pfd. 5.5 à 126, 80

NOUVELLE FINANCIERE

L. G. Beaubien «fc Cie
New-York, 22.—Les chefs ouvriers 

J les plus conservateurs qui sont pro- 
' bablement en majorité, sont en fa­

veur de la nouvelle augmentation de 
salaire. On a Pair à croire cependant 

j que la question sera soumise h un 
j referendum. Quelques unions locales 
i paraissent avoir des goûts belliqueux 
! mais l’on espère que tout va sé 
régler sans plus de trouble que quel- 

i ques murmures.

Les idées paraissent très optimis- 
I tes, concernant le rapport La«*kawa- 
! na et i*«*la malgré les difficultés de 

transport
51 la question du travail se règle 

d’ici à quelques jours il »*st certain 
que les valeurs de chemin de fer 
prendront la direction de la hausse.

NOUVELLE DU MATIN

(Neuville Belleau & Cie
New-York 22. La commission 

d’arbitrage au sujet de l'augmenta­
tion de salaire aux employés de 
chemin de for refuse d’entendre 
d’autres réclamations de La part des 
chefs des unions. Il est probable que 
tout va se régler avec un peu do 
murmure et de menaces de grève.

Toute l’attention dos spéculateurs 
est. maintenant dirigée sur augmen­
tation dans Je tarif pour le trans­
port par chemin de fer.

Après La publication du rapport 
du Republic Iron il y eut une haus­
se et l’on s’attend h ce que o** rap­
port ait effet sur la U. S. Steel.

On semble croire que la bourse 
en générai \ a prendre une direc­
tion vers la hausse, mais il est cer­
tain que le taux auquel se prête 
l'argent va immobiliser quelque peu 
l’activité.

Mlle (VL 
par cette 
pourquoi no
se Est-ce qu’une femme même ai 
quarante ans, n'a plus 1«* droit d'ai-j 
mer et eroyez~vou‘ que l’amour Boit 
seulement fait pour vou* ? Ma pa­
role, c’est extraordinaire ! F.n tout 
cas, vous pouvez être certain»;, mai 
chère dame que vous no remplac -1 
rez jam.vs un parmi phénomène, car 
aujourd’hui. d* s l'âge l«j plus tendre, 
ullos int des amoureux.

Le chœur des «lames résignées 
Hélas '

l^i dame raisonnable. A'oilà qui j 
au fond, m’est assez égal, pourvu 
que la personne que vous me procu-1 
rorez sache bien travailler

Mlle Bélesto. .I*» vous répète qu'il 
n’y a plus de Ixmnos à tout faire. 
Ces demoiselles sont ou cuisinière^ 
ou femmes do chambre. A vous do 
choisir.

La dame raisonnable.--Etant seu­
le. j'estime (pie pour me servir, une 
personne suffi'.

Mlle Céleste ("est possible, mais 
comme elh.s u'ont pas la moindre 
notion «le cuisine et no sont au cou­
rant d'aucun service, c'est aux per- 

I sonnes à décider le genre qu’elles 
préfèrent et à leur enseigner ce 
qu’elles désirent qu’elles sachent le 
mieux seul moveu d ailleurs d'«'*tr«*

Harr> publie 
E’rance «l inténs 

inédits sur I/*«
«ou» presque tou* 
lus grand roi de*
.an«*e cérébrale s’égal 

>a stature physique (4u a dit 
«■<' ne fut }>»> absolue légende 
son lit devait voyager partout 
lui, parce qu’il n’en trouvait p 
sa taille ailleurs qu’en son palais Do 
même son génie «*t les aspirations 
qu’il lui suggéra rencontrértMit rare­
ment un«* ambiance à leur mesure

B*,tir bien fair»* comprendre Léo- 
IK>ld II, sa conduite et son œuvre, 
faut, avant tout, fixer l«*s princiï 
condueteurs qui les «‘.xpliquent, <*u 
me le phare explique son pr 
rayonnement.

Il > a presque autant «i«* cf»n 
tions des «Imita et devoirs d* 
royauté qu’il y a eu fie rois, t '« i 
I/Mjpold U. en partie inspiré** 
l'exemple paternel, mais surenchéris- ; 
saut <i«* beaucoup sur lui, fut de tou-1 
tes la plus noble, parce que la plus 
sévère posible pour !<• roi et l«*s 
siens, et la plus avantageuse possible i 
pour la nation.

Elle impliquait , tout ensemble i 
pour la royauté, la soumission abso­
lue h la Constitution et le maximum 

I d«* devoirs a vec ie minimum 
(droits. C’est à la lettre que Léopold 

11 s«- proposait de réaliser et qu’il 
réalisa la promesse formulée, «lès son 

: premier discours du trône, “de ne ; 
: f ormattr«'“ comme Léopold 1er.
• ‘ d’autrt* ambition que celle d«* voir 
les Belges heureux’’ par quoi il; 

| sous-entendait "fût-ce aux dépens de 1 
; mon propre bonheur et du bonheur i 
j «ie mes proches

Sait-on que longtemps avant «fi 
j prendre eet engagement à la fu* ** de 
pays, il l'avait — *mc«*re simple LUri- 

: lier pré*if>mptif —- cf>ntraeté vis-à- 
1 via de lui-même et cone.gné en une 
série d’écrits autographes qui consu­

lt liaient déjà coinin'* !*■ syllttbi.s «i**
; tout son règne!' Un d<* * «" é‘'rits 
i de célibataire princier exposait et dé- ; 
j fendait ardemment cette thèw que j 
tous l«*s fii**ns acquis par 1«* kou\'* raui 1 

j durant sa vie. dmae nt, à son décès, 
échoir à la nation à la seule excep­
tion du reçu par
lui-même de s**8 as«'endants

La nature des ranports de l>éo- 
j pold il avec deux <i«* 8»*s h6ritier»*s
1 n *1 f ; 1

mais

\ e ux
{•connu •

protéger
1 rag*
nsab'n

auraient

, n o

puiser, «luins U* plus élémentaire
tinct de psyclhologie, la eertit
absolu*- «1 «* la résistance qu'il
offerte 25 t out fit tentât contre l'ii
pendarc-e ,de la Belgique. Ils m
Paient de lui r* prie her son «>rg
et non nb solunlent à tort. I! a

'‘«•grc. 
•Dt jm

qui, 
d< v

pou S hé
mal

*Ui peu 
idif, le

FERBLftNIIEBS -COUVREURS
Union Nationale No 1

ASSLMB1 F. 1. SPK < 1 ALE

Vendredi le 23 juillet
B our »» du T* avail

Tou» le* membre* invité* 
à se rendre discuter affaire* 
importante* •

> CIROU X. ass sac. arch.

bien s**r\ i
D* chœur *!>*> flarn*- rè-igné*->. pé- naturelles qui avaient dérog»- de 

nissant Notre vi** entière s*< pass* ‘ deux manières difTérenU-s. à la di- 
à les instruire i unité «le leur rang, ne fui pa« pour

Mlle ( é leste arrêt** «*eMe ysîainte ! affaiblir ra résolution eriginUY de 
d'un ngard foiifirr>ynn: ‘tout léguer de lui à la nation hormis

La flame raisonnablf 
n'être

commence a 
«Ile-même etplus maîtresse d’f

s’énerve visiblement: j Céleste, leur attente désespérée
—Alors, je ne comprends pas très; Elle* attendent, attendent que !«•*- 

bien «*«• qui justifie un titre à leur ; événements changent, et quo les 
carrière! j temps reviennent où l'on trouvait

MIL* Uélest**, l'Tndnle. - Leur phy-;« ncore la fi.'.ièle s«-r\anto dont par- 
sique; les vieilh'S et laides sont cui-jlaient leurs grand'mères.

___________________________
de chambre: «-’est très simpl

La flame raisonnable, tout à fait 
hors d’elle-même Eh bien! s’il en, 
est ainsi, je p-éfè*e reste- sans per-j 
sonne pou me servir que d’avoir, 
jamais recours à de pareilles... iS’a- 
dressaut au chœur clés dames rési 
gnée>. Et vous, mesdames, faites 
comme moi, révoltez-vous; passons-j 
nous courageusement de toutes ces i 
péronnelles, et vous verrez que tout 
M-ra vit** rentré dans l’ordre

Mlle ( 1* s’ •*. indignée. Madame, 
je vous en prie, pi vous venez i«*i j 
pour donner de pareils conseils, j 
allez-vous-en; ou bien, faites comme! 
ros flames, attende/ «n silence qu'il 
se présente une de ces servant**? : 
que M>ns paraissez tant dédaigner 
Quand vous aurez fait quelques sta­
tions dans cette pièce, vous serez ; 
moins difficile

Le chœur des dames résignées j 
exhale un soupir lassé, pendant fine j 
leurs regards éplorés s'évader.* vers 
les frises.

Vous faites un joli métier'
Le chœur <i**s dames résignées] 

pousse un long gémissement et tou­
tes les dames qui le composent re- ] 
prennent, sous l'œil irrité de Mlle j

Disques de Phonoqrdphes

Pat hé
I^a collection Lindsay est sans 
pareille Elle embrasse tout en 
musique, de l'opéra à t accor­
déon.

Que vous habitiez d'un côté ou 
de l’autre, du fleuve, vous 
pouvez vous faire servir

201-203 rue St-Jeant Québec
R >» ComiufTrJSkie. L#li»

MM

0 garanti plus les profits
Interets sont p tous * *ts trois mois

Demandez la brochure nous rensei­
gnant comment faire du 7% garanti et 
en plus partager dans les profit* de la 
Corporation Financière Equitable Li­
mitée. qui fait des placements rappor­
tant plus de 20co

CONSEIL D ADMINISTRATION 

La mbert . président:
i fie Alfred Lambert 
ai** sho** ‘ . Lui.,
\ ii e-prrsident :
t • e.-rétaire-t résorier

I n«
Alf red

Président 'le la 
de The Acton '

Adélard Fortier
Vice-président 
Dairy Ltd .

J.-L. Guilbert. secrétaire-trésorier;
Intéressé fini « pfi.jsi* irs **ntrepris indus

Jean-S- Blondin. directeur:
Am*i»'ii gérant d’un** ma’.' >n similaire aux

Joséphat Blondin, directeur;
Diref t**ur gérant et .-«*<• ré t aire trésorier

de la M*

Etats-Unis

n&dian Bottier^

Aviseurs Lecaui MM 
Comptable.Auditeurs 
B a nq ue

ton limited.

I AFL A MME. MITCHELL A CALLAGHAM 
MM GONTHIER & MIDGLEY 

LA BANQUE PROVINCIALE DU CANADA

Brochure descriptive et tous renseignement s sur demande

COMMERCIAL INVLSTMLNTS Incorporated
BUREAU CHEF: MONTREAL 

Edifice Dandurand, Sviite 95, 9S et 97.
Angle Ste-Catherine et St-Denis. Tél. Est 5841 et Est 7237

TROIS RIVIERES

J.-A.-Donat CHAGNON, N.P,
QUEBEC

Wm-A. MACXAY, Gérant
f h ambre Bloc Morin 

11 ; * de MontaKiu*'ôte de 
TKl.FT’Hf >N K

H urea*
Gérant

rue Saint-Joseph 
TEL K PHONE 717

Nazaire
H rue Manseau,

J O LI ET TE

MARTEL, Gérant
TAl 203

ST JEAN. P Q

ALFRED CAMARAIRE,
Gér ant

r’.ie Kirbe.'.eu

AGENTS FINANCIERS DE

La Corporation Financière Equitable
Limitée

B s s n ci i o r s
22-24

Il RF.CENSEMENT
EST-IL ERRONNÉ ?

FftlJ-Rivf r. Mass.. 22. !/‘ maire
I • I*-. «vhevins protestent vigoureu­

sement «ontre !«*s rapports faits par 
I. - officiers fédéraux qui font a< - 
’ lelloment le reeensement de la 

pulation «lans les villefl *;t villages 
' Ftats-Unis. Uew officiers all­

ouent fait un très mauvais service. 
- donnent, par exemple, un** dimj- 
ition de la population ]'«>ur Fall- 

River. quand en réalité, d’après les 
statistiques municipales, il ; a une 
noîabh* augmentation.

Il ru* :-rail ]>as surprenant nu'un 
nouveau recensement soit ordonné 
par les autorités fédérales.

D. A quel propos un fiancé oeut- 
il prendre un poulet pour une fleur?

R ( "**st quand «i belle en lui r*‘- 
metfant une épitre. lui dit: ‘Lis-la 
lilas

Pas besoin 
d’ajouter 
de sucre au

G-rape=tfuts
la<ta of Wheat and Barley 

Camdian l*ostum Cereal Co., I^d.
VTOtfna. QtTTABIC

A FOOD
CMtaratnt Tbfln»tw»J ovtU,.*»» rlfmrnK vf
MV ('«an *»»^o**S‘7 • -*3 ,#*erttf»c*H* k*krZ

ECOrMOMV
•« GHAPt-MUTS P*

% naval *• aath'tv»* (vr a« 
i tt.vS-7 ma, S» u,«i f

Tmt I

• IHVM MtT •anr ts oz*

u.

I
tV/
I*.<

GmpesNuts

Il est suffisamment sucré à cause du 
sucre qui se développe au cours de sa 
préparation

Il y a dans le Grapc-Nuts une richesse 
particulière qu’on ne trouve dans aucune 
autre nourriture de grains préparés. 
Pourquoi n’en pas commander une boite 
chez l’épicier pour en partager le plaisir 
et l’économie?

Préparé par Canadian Postum Cereal Co. Ltd., Windsor, Ont.

QIIEIQUES-USS DES BONS MARCHES BE
NOTRE GRANGE VENTE DE JUILLET

SOIES
SOIE JAPONAISE noire, blanchit et couleur- largeur 36 p** i AQ 

ces. Valeur fie SI 25 pour t/èr

SOULIERS
SOULIERS lacés *,n kid noirs 

et bruns pour flames, gran­
deurs 3 h 6 1-2. Valeurs

;;rrn " *W)0 $4.49
BOTTINES

BOTTINES eu dongola brun, 
pour dan • V (T C ^ (i 
leur >f» 00 pour. OsJ. i 

BOTTINES 1 , it..- eu .long,,;;.

N’aleur ^''00 jx>ur 6)U.dO

CORSETS
t n loi de CORSETS D’ETE, pour darn,*- Valeur $1 

pour........................ ................................................

CHAUSSONS
CHAUSONS de COTON noir- <3 couleurs pour mouleur' a -i a a 

Prix sp‘<‘iau.v .3 paires pour v 1 • U U

RIDEAUX
RIDEAUX en POINT NOTTINGHAM, longueur 2

\**rgea. FYix spéeial, de la paire

BAS

CREPE DE CHINE
500 serges de CREPE de CHINE noir, bian >4 couleurs, quai liés de

çi cq ' 00 ci qc
«iJl.sJs? pour . 1.7/Op«>ur

OT de t HAN DA ILS * un.' i:
A prix réduits.

pour ........................

CHANDAILS
-uleurs a'sort les, j>our dames.

$1.49

$2.95

q,m- 59cBAS de SOIE noirs, tj] noir blanc «*t < ouleurs pour dame 
lités fie 6.5e et 7.5c jM>ur.

BAS de SOIË ■ . * : «•, Q Q
$1.2.5 p-o-^ 770c

BAS de BICYCLES p«>m gar-.on \ - CICH
S|>«*, :al«' ., Oi.OLFetÀpi.lO

BAS de COTON noirs et blam*« pour darn* OQ
Pr: * £\Jc

BAS de SOIE de fantaisie noirs «*• «-ouleurs po-jr dau;
Valeur de $2.50 et $2.85 pour. $1.98

COMPLETS
COMPLETS en TWEEDS, pour gar

$1095pour

COMPLETS en TWEEDS, • • -

•"ir- ..... .. $14.95pour

COMPLETS en SERGE
\ .i., ur «1«« ^2., HO <^10 QQ

pour

COUPONS
l.OT de COUPONS ! t

tu , • cotons à , ■ • • a • •• A prix 
réduits.

VERRES
100 dou/a i ne* de VERRES.i bière on v.-rro 

taillé Valant $2. 00ia d'>uzaino $2 10
IKuir

DEMI-BAS
DEM 1- BAS • ' .......r Hé unt-

... ’.ta Nfideurs -j* r A
? rl $ 1 (KJ pour D sT (

• FAGDÏ LEPMY & FRERE 254 *
1st TB n   ■M I n ’ -------------------------------------------3T----------- irlir.-»g,—■
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Visite pastorale
.s;* Grandeur Mon* le road-

jut«BUT, iiccorn j. d» son Mu r* t,!il-
ru. l’abbé Alp]h. Gagn*>n, do» ré\ré-
rettffs l’èrew Lüdovu?, ( > F M.. ut
Km . CliauaaendI.-. M s C . *'*t arr i-
vé© f ■ •r d© la vi*it«’ 1"*“ tonde

M l’abbé ( aimil* Roy d« »it
partir .aujourd’lmi pu>ur 1 a Rivière . lu
Lo. >P. où >1 î>a*iaura » in** quinzaine «le
JOt»r*. l’hôte «ic HOU fri r ■ M le c uiré
«lu U Hiv ù ru du L>u p.

M . l’abbé M art ihl, « J© 1 ’ arc he v

LE MAIRE SAMSON 
DONNERAIT SA 

DEMISSION

UN NOUVEL 
HOPITAL A LA 

RIV.-DU-LOUP

FIN DE LA 
CONVENTION 

DE CHICOUTIMI

ch<*\ est parti pour Portneuf, a/ir 
rl'iisFister aux funérailles >U- M U 
I>r P&quiri, père «i« M- l'ahbé l'a

la rumeur veut 
poste de maire

Le monument
de Rimouski

Pour des raisons de santé, 
abandonne sous peu, le

Québec Qui lui succédera? C’est là 
le côté intéressant Les noms que 

l’on mentionne

qu’il
de

Sa Grandeur Mgr Roy pré­
sidera dimanche à de 
grandes cérémonies

M

reli-
l occasion de l'érection du 
nouvel hôpital

J.-E.-A. Dubuc offre 
un superbe banquet aux 
congressistes La der­
nière séance

MILLIERS DE 
CAN.-FRANCAIS 

SANS OUVRAGE

LA COMMISSION 
DE L’EXPOSITION 

PROVINCIALE

II:

BEDARD, MARTIN OU LANTIER ?
«•ulpUmr Jajui fWiilloul qui 

Hrn\" <i*- rranr-o . .t parti pour ni- 
mouaki où il twrrriiiio lo rrionurnont 
<4U« «uitt#» villa ériifti on hou von ir du 
w mort» Ion do la grande irunrrn 

l/on sait quo M. Itinon '■an quo .m liauioui pHuuiru 
auHhi un busto do S. K. 1« ( animal 
Hètrtn.

Ave Maris Stella
Lotit Ho< h» r. Nr -M , 21 Lundi 

2*>, jour do la féU» do Sto Anno, «era 
marqué |>ar une rnanife*talion roii- 
KiouiMi ot national» ib*s plu» importan-
t .

Lotit Hoohor o>t un oontro a^-iulion 
romarq uablo à tou-H lus f»oiitt» do vue. 
I>*v* Anglais n’ont pu changor eo nom 
oharinaut au tuwur do tou» roux qui 
aliiiont ru beau pay* d’EvarqftJino

Lour l« 26, il y aura moHiu*, nolen- 
tiuiio ut, démon-'trai ion» patriotique» 
dan» l'aprèa-m'i i On at tond du» vi- 
sitours m foulu du toiitus lu» paroU- 
Mi»fl as oi.Htnan'*: • (''* jour-là lo» écho*
do ir.' riva* reliront on allégresHu 
l'air roligirux 1 «loux ut pi tour liant 
du l'1 Ave Mari» Stella".

ru i on *«0 croit u>« 
do jour on jour, d<
[M»rMi«t,antOK quo jamat 
nemonl* w préparent 
v Ulo. ( 'oh «* v unomemts,
<•0 quo noua diaait un uitoyon trèn on] ville, 
vue, hier auront uno importance j «idon 
aaaer, «’onaidArablo « t 
nîr aaaoz rapproché, 
rien d'imp^ssiblo qu’on non» annon­
ce lu dérruHaion de M Joa. Samsoa 
comme maire de Québec

M- Hainaon, après s’être dévoué 
trèa iiciivument aux affair»*» d<- la

■UJiiinour* qui, J f»>nt à
plus < V>rnm»» on h» sait un vertu du sa 

1< gro- »*vé- chartef advuuant le fait où 1« maire 
riiôtol dejon fonction» **t élu [»ar le jxtuple 

l’on ou croit, abandonne non ponte le conaeil du 
le torni«j d’oftleu de non ]>ré- 

n’eat pas fini, eut appelé à 
laua un av«-j lui ehoiair un BiuHMiaaeur. I»i démiu- 

ii n’y aurait | «ion du maire dan» ce cas, n'en- 
traine pan uno élection et celui qui 
eut détugné par le conaeil doit finir 
le txirrno.

Or q u'ad v ion dra-t-il •' Qui va suc­
céder à M Samson ? C’est aaauz

I* K, H S ON NK ILE
" -

v'ilJe. d(q>uiH b*» dernièreti élection» difficile à <iir<» pour le moment, mai* 
municipale», consacrant pr«‘sque tout plusieurs nom» sont mis un vedette 
son temps à la chose publique i* par la rumeur qui veut d’un cété 
retirerait, toujours d’après la rumeur que eu noit l’échevin L -fl Hédard, 
jH)ur de» raison» d«* santé ut pour représentant du quartier St-Jean- 
h’ocoupfT h !’avenir exclusivement de ! Baptiste, siège No 1, *'l do l'autre, 
son »3omm«rce ut de »uh affaires. (jue < e s<»ii l'échevin Martin, du

Nous donnons la nouvelle pour ce j quartier St-Roc h, Hiège No 2. 
qu’elle vaut, mai.» on nous assure On préumd au»»i que l’échevin
dans les cercle» qui hu disent bien 11 Antier. rupréiwntant du quartier 
renwùgné», que la démission de M.jdu LaJais, si»*ge No 2. aurait de» 
Samson. eho»e qui Mirait regr»*ttée t chance» d’airiver au jioste de suecus- 
pur tout le public de Québec qui a sour du maire Samson 

»<tù à même d'apprécier s»*s tjxool-j Ce sont là autant du ehouos qui se 
lunb*» qualités, nu saurait tarder J disent dans les corridor», à l’hètel de 

1»* départ, du M Samson comme! ville, et que l’avenir nous dira plus 
premier magistrat do la ville amè- positivement encore, 
lierait «lu» changement» qui néco»-1 En tou» 1**» çonjectures ne
nairi’inont rn* manquent pas d intérêt manquent pa« à ce sujet et l'on est 
ut tus commentai rot? l«»s plu» variés se (dans l’expectativo de jour en jour.

Spécial au "Soleil"
Ki\ lère-du-Loup 22:—Dimanche

le 2ù juilhit auront lieu dan» notre 
! v ille <i»‘K fête» imposantes à l’oc-ca- 
sion de l'én^’tion du nouvel hôpital

Sa grandeur Mgr L.-K. Roy» 
(oadjuteur du Quebec, présidera aux 
grande» cérémonies qui de dévoulo- 

' ront durant toute la journée. Nous 
donnons ici le programme de la 

I fête;
Samedi soir à 7 hrs arri\ée de 

Sa (Jr Mgr L.-K. Rov.
Tous le» citoyen» cfe Rivière-du- 

i Loup se rendront à la gare pour 
saluer le nouveau caodjuteur ©t le 
futur archevôque de Québec, ot de 
là le reconduire au presbytère de 

, St-Latrice.
l'es maison» et magasin» seront 

i bien dA-orés pour la circonstance.
—Dimanche matin sa Grandeur 

assister» au trône à la graud’in «» .
Pour cet to circonstance la chorale 

1 du St-Latrice nous donnera un beau 
programme de chant.

A 2.30 hrs départ du presbytère.
• 5 hrs Sermon de circonstance par 

M l’ahbé Dominique Pelletier.
Bénédiction do» scellés.
A la suite de Mgr le coadjuteur 

ut de» membre» au clergé, tous, 
homines, femme», et enfant» sont 
invités à venir frapfx'r sur la pierre 
angulaire et à y déposer une au­
mône.

Pondant la cérémonie, la fanfare 
■ St-»fean-Baptist«. et la chorah do 
l'Académie commerciale de St-Lu- 

| trice sauront nous intéresser.
!>*» automobile» nu seront pa» 

admis sur le terrain de l’hôpital

(’hieoutimi. 22. 
rial du "Soleil"),

Du f»

rlép

•unseignemen t » nou t 
r par erreur hier l*

tier, du l’a
Mil.

lia

M. R
,rt iur, et de 
rujtier, pour une vacun.'e à 
lu-/, des parent» M. L'iou- 
liu Cloutier n’ont pas quit-

VENTE DE
CHARITE

LE BANQUET A L’HON.
L.-A. TASCHEREAU

II

r»!.!-: vente de charité du 
.h ♦ >>;rvillo eoinmoueura lu 

t |>ro<;ham pour »e terminer

\a........ rgHiiiKAteura ont tout, fait
|M»ur fair»1 de eut tu vente un vrai 
sucet - , ut il y a nul doute que tous 
su feront un devoir d'aller enooura- 
ip*r u. ip) bulle tiuivn..

I.- profit» de la vente sont pour 
couvrir lu» frais nécessités par la 
eumu ruction du la nouvelle église

n y a plus une seule carte à disposer On con 
tinue a recevoir de nombreuses demandes 

L’honorable premier ministre y fera 
des déclarations très importantes 

sur les

PROJETS QU’IL ENTEND METTRE 
EXECUTION

LES AMBITIONS 
B0LCHEV1STES

DECLAREES
r ’jirte, 2 I/'* deux chef» IKK ia-

list '» tram ai* Marcel Cachin ut M
Pr<>ssar* 1 lêlégué.» ft la •«mirent Ion
uominuniMt ♦» «1« Moscou août am \ é»
dai » «ette Ville.

Buivaut une «lé^yêi.h*» de St*x'k-
holm à 1* ’Echo du Far LS ' 1 «cm dl
qui Unir h été fait a été froid
Bh n’ont ( té admis au < ongrè* qu H-

t J-anpré» avoir Mgin* un-' m 
affirmant leur solidarité avec, le» 
Bolcheviks répudiant lu régime par- 
•©montaire, reconnaissant la légitimi­
té de la dictatun< du prolétariat et 
"'engageant A préparer en France, 
l’application des niuthcHles nis»e« 

lx. iih âge île Sto.’khoIm ajoute 
qu'un congru» communist© »ura con­
voqué à Bakou et réunira dus délé­
gué» du Ler*©. d’Arménie, lu Tur­
quie. du.» Indes, du Syrie et d'Arabie- 
On lour demand cm «le travailler à 
Hupprimur lu capitalisme <le France, 
d'Ai.'vie terre et de» Ftal»-I 'ni».

Noue avons parlé, 
nier», de l’organisâtlo 
banque* qui doft être 
A lexandre Ta»ehereau 
rant, dans les m&üus du ( ’h At eau Fron 
tottac, h 1 uuuasion du »a nomination 
réeuuUi au ponte du huecus uur du sir 
Lomur Gouin, cornmo premier mi­
nistre de la jvrovince do Québec

Ce banquet sera tout un événo-

toute leur 
Fhon M 
l’adminis-

jours <!ur- j occasion pour témoigner 
d'un grand; appréciation du choix de 

ffort à j'hon. i Taschereau, à la tète d. 
lu 27 cou-jtration de notre province.

A Montréal comme à Québec, l'on 
est désireux de prendre part à cet 
événement, mais malheureusement. 
on ne peut »e rendre à toute» les de­
mandes

ment, d abord au point de vue social 
et ensuite au point de vu© politlouo 
et le succès, comme on le verra plu» 
ba». eu est déjà assuré

(’e matin nous avons rencontré 
M Henri Bray, secrétaire-trésorier 
du comité d’organisation, qui nous 
faisait part qu’il n’y a plus une seule 
carte d'admission à disposer, w qui 
est une prou vu sans équivoque <le la 
popularité du nouveau premier mi­
nis tn*

Iaj nombre des convive» est limité, 
mais de toutes part», nous disait M 
Bray, e© matin, on reçoit de nom­
breuse» demandes de citoyen» qui 
veulent profiter de cette excellent©

MEFAITS DE 
L'ORAGE 

A ST-ALBAN

^De l'envoyé »pé- 
, - .<» .4u j. KUe a pris fin la
troisième session de la convention dus 

j usions nationales catholiques de la 
| province et elle restera la plus im- 
( jK»rtante j»ar le nombre do ses délé­
gués et les plu» importante par le» 
questions étudiées. I^a susMion qui 
\ iunt de se terminer a surtout été re­
marquable par le ton du la discussion, 
par lus sentiments exprimés, par l’es- 
I^it de justice et du elairvoyancu et 
par la eonnaissanee surprenante dus 
règlea de procédures des loi» ouvrières 
et des question» recommandées La 
présence aux séance» des membres 
du clergé, des professions libérale», 

| de députés, d’hommes de l’industrie 
, et du commerce ajoutait encore au 
i caractère déjà intéressant de ce con­
grès ouvrier.

l-es congreasiste» n’oubl iront pas 
de suite les attentions délicate» et si 

; sympathiques du M. le chevalier J.-E - 
! A. Dubuc, âme dirigeante dus grande» 
! et importantes entreprises industriel- 
j lu» qui sont en train défaire de (’hieou- 
{ timi et de eette admirable région un 
centre industriel du toute première 

! importance. En effet les congressis­
tes étaient mardi, lus hôtes de M. 

j Dubuc, à sa riche et incomparable 
! résidence d’été. "Villa Marie", située 
à quinze milles de Chicoutimi..

A la tête du magnifique lac Keno- 
gami, un convoi gracieusement mis 
à la disposition de» congressistes, 

! par la compagnie Rob«*rval-Sague­
nay. transportait ces derniers à 
A illa Marie", où 1**» attendaient M. 

i Dubuc et sa famille, qui su multi- 
: plièrent afin quo la réception fut 
complète Quel beau spectacle, en 
effet, que celui d’un patron recevant 

; des ouvriers et voyant lui-même aux 
] moindres détails !

Le banquet, de plus de 200 eou- 
] verts fut servi sous une grande 
i tonte. Le service organisé avec tout

travaillaient dans les filatures du Mass. 15,000 
personnes sont sans emploi Les raisons 

données par la compagnie

UNE SITUATION EXTRAORDINAIRE

h .savoir-faire de M. J.-D.
(Suite à la page

Guay fut 
)

Lawrence, Mass,, 21.— l^a compa­
gnie American Woollen a expliqué 
comme suit la fermeture de plusieurs 
de sus usines et filatures. On sait que 
plus de quinze mille personnes sont 
affectées par ce ‘‘locktfut".

(’es fermetures ont été nécessité» 
par le contromandement du com­
mandes faites il y a plusieurs mois. 
Quant À la reprise du» travaux, la 
compagnie ignore quand elle pourra 
le faire.

Lu maire et les éehovins s'émeuvent 
naturellement du chômage qui af­
fecte 15.000 personne».

(’e qu'il y a de plu» renversant 
dans toute cette affaire c’est que le 
président du la compagnie, quelques 
jours avant le "lockout” accordait 
une augmentation de salaire de 15 
pour cent à tous nom employés, puis 
les conviait, autour de son royal 
manoir d’Andov/T pour un festin 
digne d’un Sardanapale.

Lu président Wood a déclaré au 
maire quo les ouvriers qui crèvent 
de faim n'ont pas do meilleur ami 
que lui et que les t ni vaux seront re­
pris aussitôt que possible.

La situation dos ouvriers est af- 
freuse à Lawrence. Très {jeu d’entre 
eux ont fait dus» économies et si la 
misère continue la \ ille devra faire 
du grandes dépenses pour subvenir 
à cetre population sans travail. D’ail- 
leu r l'exode des ouvriers est en ce 
moment alarmant. Dus centaines 
partout chaque jour pour les vieux 
pays Chaque jours des agent* de 
bureaux du placements v iennont à 
I^awrence pour tâcher d'embaucher 
les ouvriers II est évident que des 
mesures énergiques doivent être {irises 
au plus tôt.

Une longue séance de cette 
importante organisation a 
eu lieu, hier après-midi - 
Les employés du parc se 
forment en union — La 
foire des cuirs, l’an 
chain, à Québec

pro-

JEUNE VOLEUR 
A L’ECOLE 

DE REFORME

i','

Du correspondant du "Soleilipon
St-Alban -Un orage électrique de*

abattu ces jours 
paroisse. Le vent

plus violent» s est 
derniers sur notre
soufflait avec une intensité effroya­
ble. Llusieurs bâtisses subirent des 
dommages assez considérables entre 
autres la fromagerie de M. Adélard 
Savard. située à lu Rivière Blaneho. 
La toiture fut enlevée et projetée 
dans les champ» voisins. I*a récolte 
eut également â subir des domma­
ges.

L’ABOLITION 
DE LA COUR 

DE REVISION

REVENU DANS UN 
PITEUX ETAT

Nous apprenons, cet après-midi 
j que la proclamation abolissant la 
] Cour de Revision et augmentant le 
! nombre dus juges de la cour d’Ap- 
; pel, dont nous avons parlé l’autre 
j jour, va être publiée, cette semaine, 
dans la "Gazette OfficiaLL/’.

La proclamation est signée par le 
■ gouverneur en conseil et la nouvelle 

loi prendra effet aussitôt après la 
( publication do la proclamation.

L'AVOCAT 
CONSULTANT 

DE LA VILLE

Alfred Baker, le cambrioleur de 
onze ans et demi, qui a été arrêté 
mardi dernier sous l’accusation d’a­
voir défoncé pour s’introduire dans 
plus d’une douzaine de magasins du 
cette ville vidant les enregistreurs 
et forçant les coffres-forts, a comparu 
devant le juge Choquette et a plaidé 
coupable.

Les parents du marnais garne­
ment furent appelés aussi un cour 
pour répondre de la conduite du 
l’enfant et on finit par découv ir 
qu’ils étaient pour quelque chose 
dans la voie du crime où le fils 
s’était engagé. Le garçon qui étau 
présent insista j>our qu’il fût seul 
trouvé coupable de ses vols no vou­
lant avoir aucun complice.

Il a été condamné à passer cinq 
années à l’Ecole de Réforme du la 
province, où il sera forcé d’apprendre 
les règles de conduite qui font l'hon­
nête citoyen.

Le juge ensuite considéra les cas 
des parents. Ceux-ci. le père* ut la 
mère de quatre enfants furent sévère­
ment réprimandés.

Le juge leur fit remarquer qu’ils 
étaient non seulement une disgrâce 
pour la société, mais qu'ils avaient 
aussi violé les lois de Dieu et dos 
hommes en éduquant mal leurs en­
fants qu’on devrait leur enlever pour 
les placer dans des endroits où ils 
recevraient une meilleur© éducation 
qui leur garantira dans l'avenir le 
titre de citoyens probes et honnêtes.

Le juge Choquette a condamné 
lus parents à 15 jour» de prison et 
a ordonné de conduire les quatre 
enfants dans des institutions charita­
bles de bienfaisance de cette ville.

I^h Commission de l'exposition, 
présidée par M. Jos Picard, a eu 
tint* longue séance, hier après-midi, 
à 4 h* ures. à l’hôtel de ville.

L'ordre du jour comportait un tas 
du questions su rattachant aux pré­
paratifs en vue do notre prochaine 
exposition et concernant l'adminis­
tration du parc pendant la saison 
d’été.

Ives commissaires ont pris connais- 
sane»', en même temps, d’un rap­
port de deux de leurs délégués, MM 
J oh. Tanguay et de Che vigny à la 
foire des cuirs qui vient d'avoir lieu 

Montréal, rapport très intéressant
qui laisse espérer que l'an prochain, 
nous aurons la convention no l'asso- 

des marchands détailleursdation 
de cuir.

L’exécutif de cette importante as
social ion qui se réunit, ces jours-ci. 

la Métropole, doit décider dudans 
la chose. L© choix doit être fait
entre (Québec et Winnipeg, mais
comme l a fait remarquer M. Tan­
guay, tout semble être »*n faveur 
du notre ville qui en retirera du 
grands avantages.

L’EXPOSITION DES
BEAUX-ARTS

( )n attache un© grande importance à 
cet événement. La personnalité du nou­
veau premier ministre en est une 
de» premières raison» et ensuite, 
comme nous l'avons dit déjà, à cause 
du discours que prononcera l’hon. M. 
Taschereau, discours-programme qui, 
fera cmmaltro dans tous ses détails, 
la politique qu’il va suivre, politique! 
qui, comma il nous le déclarait, lu] 
jour do sa nomination dans une en­
trevue, sera celle de son prédécesseur, 
avec dus perspectives ({’avenir plus 
étendues encore, en autant qu'il s'a­
git du développement de nos richesses 
forestières et minières, de l'éduca­
tion et «le la colonisation

UNE GROSSE 
FAILLITE DE

NOUVEAUX 
COLONS 

AU CANADA
D'UN DIRIGEABLE

ALLEMAND
Ijondrc'* 22. l^u dirigeable alle­

mand Iv-b4 un peu plus grand q
lu H-31 anglais qui a fait l'année 
dernière la traversée du l’Atlantique 
h été nmta eu matin à l'aérodrome 
d© Pulham, conformément aux clauses 
du traité de Versailles

Une grosse faillite vient d’êt 
enregistrée au greffe «le la cour aupé-1 1-^ du 1 immigration au (‘a-
nouru. Les faillis sont "Th© Acmu|«»d» cette année ressemble à uno 
Mechanical Engineering Boiler Work ; véritabb* invasion venant d'Europe. 
A (M, Ltd", dont les usines sont à j l-*0* au ton tés «lu (\ 1* R préten- 
1,1 moi loi i. dent que depuis la reprise de la na­

il s'agit d’une affaire do $100.(XX). ! vigation. autorisée par le ministère 
l-e» liquidateurs provisoires sont MM ; anglais «lu la marine, l’immigration 
R. Ernest Lofaivre et J -Arthur G»* est générale et su fait sur une grande 
gn«m, «le «'©tte ville. échelle. Tou» les pays alliés ou neu-

I/aHoembléo d«\s créanciers, action-; très y contribuent, ce qu on peut

Un prisonnier du nom do IaH- 
berté a comparu ce matin devant le 
recorder Des Rivière», dans un (hnt 
pitoyable et la têt© entouré© du ban- 
«lages

Laliberté a été arrêté ce ma tin 
dans la run Champlain en état d’i- 

I vresse. marchant et tombant à 
tout instant sur le pavé. 11 avait 
la figure tellement brisé© au moment 
où on l’a conduit au poste qu’on 

(fit venir immédiatement le docteur 
\ Thibaudeau qui lui donna les pre- 
; miers soins

Il a payé $1000 d’amende
Un autre individu trouvé hier 

| flânant dans une rue de la Basse- 
Ville. une barre de fer à la main et 
cherchant quelqu’un pour lu frap- 
I«cr. n’a p«i donner <l’explications 
suffisantes et a été envoyé en prison 
pour 15 jours, où il sen* soigné. Il 
©st actuellement dans le délire «le la 
boisson.

Quatre autres prisonniers dont 
deux demandant à aller en prison, 
ont comparu en cour, pour ivresse 
ou flftnago et ont été 
des amendes variant 
$10.00 ou à 8 ou 15 
son.

LES LEÇONS
DE L’HISTOIRE

Comme on h* sait, Fhon L.-i 
Taschereau, premier ministre de 
province, vi«mt du démissionner com­
me avocat consultant de la cité du! 
Québec.

Une lettre s**ra lue au conseil del 
ville, vendredi prochain annonçant 
la chose oflicicUement.

D* conseil sera tout probablement i 
appelé à lui nommer un successeur, i

On ne sait pas encore du façon 
certaine qui va être choisi pour rem­
plir ces iraporantes fonctions, mais I 
aujourd’hui, nous apprenons de sour­
ce non officielle, nue le choix s’arrê­
terait sur Mire Ernest Roy, O. FF. 
et ancien échovin du quartier Mont­
calm.

LE SALAIRE DES TYPOS 
A OTTAWA

lies commissaires ont été informés, 
par une lettre du secrétaire du co­
mité dus citoyens, chargé» d’orga 
nisur une exposition des beaux-arts, 
eut été. que le projet était forcément 
abandonné pour cette année.

H y aurait eu un malentendu en­
tre quelques-uns des membres de ce 
comité et la commission, c’est-à-dire 
nue les promoteurs du projet préten­
dent qu’ils n’ont pas eu satisfaction 
à la suite dos démarches qu’ils ont 
faites pour avoir les espaces voulus 
dans lus édifices du la commission, 
ou que les commissaires ont nié. du- 2

prit
des explications de M. Georges Mo- 
riaset, secrétaire de !& commission 
explications qui démontreraient que 
la commission a fait tout eu son 
possible pour aider au succès d© la 
chose.

A tout événement, le secrétaire du 
la commission a été autorisé à faire 
de nouvelles démarches pour tâcher 

(Suite i U page 7)

condamnés à 
do $5.00 à 

jours de pri­

ât contrinutaires est fixé au 
mois prochain |>our la nomi-

LA PROHIBITION
EN CERTAINS ETATS

Du ‘‘L’Indépendant'* du Fall Ri

"Iavs agent» «lu gouvernement fé­
déral chargé» «lu la mis© un vigueur 
de la prohibition »'»nt découragés. 
• in i ' • déj».vho do Washington.

I ' aorès ©ux il KoraU impossible 
d.« faire observer la loi dans Mutes 
les ngums «lu pays «*ù le sentiment 
u ilfii est hostile à la prohibition, et

nair©;
4 du
nation «1«>» curateurs.

lai motion nommant MM Dorion, 
Gosselin et Dorion. avocat dans 
cette affaire a été accordée.

M. MEIGHEN

tre* > contnbiunt et chaque vais-1 
seau qui part pour 1 Amérique trans- 1 
porte ce qu'on peut appeler des mil­
liers «le nouveaux colons canadiens. 
On peut cependant dire que «•«•» gens 
sont «b* la meilleure classe surtout 
ceux qui viennent de l’Angleterre et ' 
de l’Ecosse.

ELLE AURAIT DU 
SE RENDRE AU 

JOUR FIXE
été

jeu-

AU PORT DE
MONTREAL

Les transatlantiques de la 
gnio du Pacifique Canadien 
transporté 26,126 durant !«* 
d avril et mai. Sur «*e nombre 
ont fait part d© leur inten' 
s’établir au t'anada.

ompa- 
n ont 

moi» 
15,35(] 
on «le

\U mantAOnnunt 1«« N »»w N ork. 1©

J,r. ntïtr
. U l’ennsvlvanm et FlFl 

«lu ''mauvais
Etat»” OÙ

l«\t» x lllll'
la vente c lu» spiritueux su

fait sur u i© grand© ♦Vhelle, malgré
U v igüan*Nv de leur* collêgUtvfl.

fust un aveu à i ot*ir.
Selon lu* officier* du revenu du

1 in tor i©ur il v a pre ,rrès dans la plu-
tMvrt du* E »t» «le Fl nion, mata on a
fort h fairx H ver. lu» distillât©urs illi-

"ohm *n»hin©r*" du Sud, qui nu
veulent p.v qu© leur» voisin* blanc»
manquent lu «ptr.tu*«UX.

IL repèrent «'©p*' ! niant qu’avant
P«i on r** irra «itppj Uner la fabric»-
tien «lu ‘ i ii'Kmfdiine’

En somme, il parait clair qu© la
nmhimtkui n c*’ po- obs’-rvre «tan.»
lu» grand© Mil**» r »ù l’on compte
beaucoup lu gvms lés à l'étranger

M on t réal. 
premier mini 
tu port «1.. M.

stre
ntr<

L’hon
fédéral

■al

\ M«Mghon, 
x \ isité hh'r

U

dre

11
par
que

a pu voir lu {>ort au maximum de 
activité, 1 arrivée et l’examen 
passagers, le chargement dus 

i-, IVntrun«M frigorifique en «'on»- 
tum, le enargviment d«is navires 
a «'!«'* favoraluemunt impressionné 
le travail constate et a «léelaré 
<e qu’il voyait faisait honneur à 

t itut i«vn gouverne mentale.

Durant le? 
j lut, 15.000 
i ( 'anada par 
• ( ’amvdien et 
j la plupart 
! marié» ave** 
i tous filial vers 
vent s’établir ©t

*t de juil- 
. nuis au 
Pacifique

mois «le juin 
autres sont 
les lignes du 
White Star l)omini«>n. 

étant des jeunes gens 
leurs enfants Fr* -que 

l’Ouest où ds j>eii- 
evenir ngir uln urs

D* nombre de ceu 
dans la prov ince «1 
tôt n strcint quelq 
lenient

l qui sont restés 
Québec est plu­

ies centaines seu-

Une <*ause assez originale a 
plaidé© ce matin. 11 s’agit d’un© 
ne fille de New-Liverpool qui s© se­
rait engagée comme servante chez 
un citoyen de cette ville et «pii au­
rait. négligé de s«* rendre l«« jour où 
elU» devait entrer en servi«*e La jeu­
ne fille se s«‘rait engagée ailleurs 

Le plaignant a fait venir 1» défen- 
«lerv-se en cour pour lui donner dit-il 
à elle et. à d’autres qui seraient ten­
tées «le suivre son exemple, une le­
çon qui rendra «ertainement de 
grands services à ceux qui sont 
obligés d’engager «le» jeunes filles 
{tour le serv i«'© de la maison

Il arrive très souvent «ju’unu jeune 
fille, après avoir «lonné sa parole 
dan» un engagement, cherehe ail­
lée, r» une position plu» favorable et 
brille per son absence le jour «>ù elle 
«ioit entrer en service.

Le plaignant a demandé le mini­
mum de la peine dan.-' son cas. dé-

ÇSuite d< la race * 11 
S'il était résigné avec tant de peine 
à se faire le serviteur d'une Cons­
titution qui limitait si souvent son 
horizon, s’imagine-t-on que son or­
gueil se fût jamais plié à une dégra­
dante serviteur envers l'étranger?

En vérité, I^éopold II avait remar­
qué tout le premier, la persistance des 
pan-germanistes à ni««r lo droit des pe­
tites nationalités ft l’existence et à af­
firmer le droit du l'Allemagne de le» 
absorber dans son "grand tout". Il 
avait été édifié sur le sentiment de eut 
empire de proie ft notre égard, quand 
(en 1900). ayant résolu de faire par- 
ticiper une légion belge à l’expédition 
internationale contre les Boxers de 
Chine, il s’était heurté au veto de 
Guillaume II invoquant contre ce pro­
jet la neutralité de la Belgique dont il 
devait faire si bon marehé quatorze 
ans plus tard. Et il entrevoyait si clai­
rement. ft travers le brouillard «les an- 
n«H>s la ruée germanique ver» la Bel­
gique et la France, qu’il avait été jus­
qu'à chercher, sept ou huit ans avant 
qu elle ne s«< produisit, à en détruire 
jusqu’au prétexte.

Les visé**» omnivores du panger­
manisme «‘t leur parenté avec la se­
crète {>en.sée de Guillaume II avaient 
frappé notre souverain avant qu elles 
ne se fussent presque ouvertement 
manifestées dans lf»s incidents de 
Tanger et d’Algésiras. Il en suivit de 
très près tous ie* symptômes. Il sen­
tit, qu© la constante protestation de 
l'impérieux militarisme outre-rhénan 
contre la pauvreté relative de la part 
allemande dan» lu «lomaine colonial 
et les débouchés lointains de sa trop 
prolifique population devait dégéné­
rer sinon en raison, tout au moins 
en prétexte, d'agression «outre les

PRIX DU BEURRE 
ET DU FROMAGE

Peterboro 22 juillet 
do fromage ont été

— 1137 boites 
vendues ici

au prix de 27,91-16 «‘ts la livre.
St-F’aseal Que. 22 juillet; 700 

boites de fromage ont été vendues 
à la maison Hodgson <ie Montréal 
au prix de 26. 5-32 et s la livre, et 
150 boites «le bourre à Emond «V: 
Côté de Québec, au prix de 57, 1 8 
c st.

Ottawa, 22.—(Presse Canadienne 
!>> Bureau «le Conciliation chargé 

d’étudier la demande d’augmentation 
do salaires des imprimeurs n fait son 
rapport, hier, au ministre du Tra­
vail. recommandant de porter lu mi­
nimum pour les travaux de ville de 
$32 à $35 par semaine. Le contrat 
à $32 devait se terminer lu 1er juil­
let 1922, seulement. On accorde cette 
augmentation sous forme de boni en 
stipulant que les employés devront 
s’en tenir aux gages actuels jusqu’à 
l'expiration du contrat. Il reste aux 
ouvriers à la journée et aux maî­
tres-imprimeurs à accepter cette sug- 
gestion.

r'

LA NAVIGATION

LES AFFAIRES
EN GRAND

n«-

m*

POUR LES
TOUT EST SOMBRE EN 

NOUV.-ANGLETERE

iclarant qu’il 
i venger mais 
| leçon. La jeune 
' d'amende et le*

eu ienien

frai

nullement se 
donner une 

dû payer $10

CHAUFFEURS B<
j !Wt* l n

m
qui font usage «i© vins à tabw I ani»

COMMISSAIRE
POPULAIRE

décret 
de de 
me t< 
route.»

s’on. Mass.. 22 la>s rapport» 
des differentes industries du Massa­
chusetts in«ltquent qu’il y a baisse 

an» la production et 
i© filature» ne fone- 
troi» ou quatre jours

TUE SOUS
UN AUTO

consul érable 
que nombre 

qu<

Nt-Yaurv de Bulstrodo 21 M. 
J-B ArsHOault » é-é élu président 
d-- >* •• ujnuuuon d© >U« M Ar 
•enoul «»• «• t»© c« p«*it*» depuis qum-

D’apr* 
machine 
I a rnêm 
de tn»is 
férent©»
P^ V"

L»w r©c©tt«s «le la commission s«'< 
«aire ont été «lu $3,026.70 ei le* ■!<
peu»©» d© $2,tVy<. ls.

génénuemimt, 
sjirtout quand 
ment.

règlement «pii 
tous les automôbiliste» 
t canadiens vient «l’être

|w~.r b rf™'Ç|,,„)nn,.,„ 
uflPurs •>rrn»nt ,M1 m.'- 
tu «,r<'is»*ment rte deux j

i 1a list*1 «b* paie dan 
. j nenes «t«» Haverhill est 

lient. **, moin» élevé© que celle 
passa.g«* | ]Uin dernier \a* mê 
l arrivé©

autom«>niies venant «le dif- 
creit 
mut- 
car.

toujours raison, 
nt pas d© jug»*-

\ alluvfield. 22 Spé«’ialn au So­
leil Encore un ac«ddent d anto- 
rnobilu à dép!»>rer Ott© foi», d’aff-

n«
à «invii

m vu* u régi»’ 
e a droit «le 

>i s’applique à 
«mobiles venant «h 

direction» On ne 
■c règlement servira à 
chauffeurs d'accord.

juin
existe k Brockton ot à

le» c«urdon- 
«b* ,»0 iHiur 
du moi» d«‘ 
at de «'bottes 
-v un

A L

S«>I\:
« n

ronce, la grève n a 
core pris fin Un grand 
«i ouvrier* travafllunt sur «l**» 
ou sont partis pour lu < ’ana*!»

\ 1/ovrull. les manufactures 
fermée.» trois jour» par semaine

un-
nombre 
i ten»»

leur* il semble bien imputable à 
! l’imprutienoo «lu chauffuu.. M. (bnle- 
frov Sauvé, do ValleyficM. qui a 
pavé de sa vie son imprudent'*', tan­
dis que trois autre» personne* s’en 
~ »n* th*éns avec dus bb-ssures sans 
grav ité.

M Sauvé, qui conduisait ver» 8t- 
Ttmoihé©. voulut abaisser l© i»are- 

: tu»*' Four •d lâcha lo vulant 
•>t la ma* ! 1 rée à « île-même
alla s© jeter .s un fourré où elle 

« aj>t>ta M S»nv«^ a été pris eu des­
sous ©» tué sur le coup

possesseurs «lu Congo et d’autres dé­
tenteurs «le colonies et que cette 
agression de la plus formidable puis­
sance militaire bouleverserait la Bel­
gique et le monde.

Il médita sur lu» moyens de con­
jurer la catastrophe et sa rigoureuse 
logique bu « n suggéra vin. Lu vaste 
champ <ï « xportaïion et d'émigration 
qu’offrait l'Amérique du Sud te Bré­
sil. la Képr.bliqim Argentine, lo Chili, 
notamment ne fournirait-il pas la 
solution magique du problème? 11 
suffirait que les autres bénéficiaires 
ce cet ample exutoire d’hommes et 
de produits fissent cl© ce côté un 
Haorithm à l'Allemagne la part du 
feu qui nmiiaçait «lu dévorer lu globo

pour détourner de nous tous le 
péril

Que par un geste de renonciation 
formulé * • des traités d© commereo 
»p « taux ils assurassent une situation 
nettement privilégié© à l'activité al­
lemand*’ dans fctte opulente partie 
du momie «>t lus sinistres desseins 
du pangermanisme perdraient leur 
principal «t Umr seule ostensible 
raison d’être. Combinaison évo­
quant mai' sur un Prrain pure- 
mont économiq i > ,'«>U© du prince
de Bismarck qui ••nr«tur:igea. en ses 
débuts. b«s ♦«ntrcprisus coloniales do 
la Franc© «m Tunisie au Tonkin à 
Madagascar, jmur la «listrairc après 
1S70-* l. «h* l nié© du la revanche.

Secrètement. «>ffi» ionrement, avre 
toute sa «outumière prudence, i é,>- 
I>»ld II ia s.- ;nii- aux différents inté­
ressé*. ©il commençant par Fans. Ho­
me et Washing* «i. (>q ij pon^uan à 
«iép.Vber pour la <1-fendre, ur. en­
voyé extraordinaire du U plus solide 
éloquence. • ••nat©ur s»ani Wien«r.

puis à Berlin même ot à Londres. 
Elle fut accueillie partout, sauf en 
une de ces capitale, comme un ra­
meau d’olivier providentiellement 
dressé au-dessus des millions de 
baïonnettes dont l’Europe se héris­
sait. C’est en Angleterre qu’on lui 
fit lu réception la moins encoura­
geante.

Grâce aux efforts de l’abominable 
campagne do diffamation Moret Ca­
sement. le souverain du Congo («tes. 
chose» se passai« nt en 1905-07. dans 
lu plus absolu silence) était devenu 
"persona ingratissima" de l’autre cô­
te de la Ma ncl • Tout ee qui émanait 
de lui y était sujet à caution. Et pour j 
désider la Grande-Bretagne n com-) 
promettre, au profit d’une Alluma-J 
gn© déjà si accaparante, ses notables ! 
intérêts sud-américains, il eut fallu j 
une force persuasive écoutée " a pri- ] 
ori" avec la plus grand** confiance et j 
la plus complète faveur. 1.^’s rares 
hommes d’Etat britanniques qui fu­
rent initiés à l’idée du roi des Bel­
ges se demandent peut-être aujour­
d’hui si, en s’y ralliant, au lieu de s’y 
opposer comme ils le firent, ils n’au- 
raient pas épargné à leur empire «*t à 
toute la terre l«'s effroyable» secous­
ses dont elle tremble encore.

D’échec de cette tentative ne fit 
qu'insuffler une nouvelle ardeur aux 
fforts du vieux r«vi pour préparer

Providence, R.-L. 21.— Antonio
Oasnaro ou Gasbarro faisait lus 
affaires en grand. 11 fait le commerce 
de liqueurs inoffersivos ut offensives, 
prétendent les officiers de police, 
(’es représentants «le l’autorité ont 
saisi plusieurs millier» de gallons du 
vin et de wlyskey, la propriété du 
dit Gasparro. Les liqueurs étaient 
distribuées en différents endroits.

Au mois de mai dernier Gasparro 
était arrêté sous l'accusation d'avoir 
fait "disparaître" 60.000 gallons de 
boisson qu’il tenait en réserve.

Cours des Changes

lye "Prince Frederic Wilhelm ", de 
la ligne du (’. P. O. S . doit entrer ^ 
dans ce port vers cinq heures cet 
après-midi. 11 a été signalé à 6 heu­
res ce matin, montant.

Le “Grampian”, navire de la mê­
me compagnie, a été signalé à Cap- 
Race. montant et sera ici demain 
après-midi.

Le navire "Guide' a été signalé à 
8 heures ce matin, à Clark City, 
descendant.

Le navire "Cairnv« ïoim'’ a été si- > 
gnalé à 7 heures 30. hier soir, à 14."> ^ 
milles à l’est de Bellu-Islc, montant 
On remarque qu’il y avait beaucoup 
de brume dan» le détroit de Belle- 
Ile aujourd’hui.

\a' navire "Cairnniona'' a été si 
gnalé hier après-midi ft Bello-Isle 
descendant-

Les navires français “Forbach’ ui 
‘General Petit" sont partis hier 

après-midi pour Marseille.
Lu "Canadian Recruit", qui a été 

renfloué à File aux Mille Vaches c» 
que l’on prépare à monter jusque 
dans la cale sèche de Lauzon. arr 
vera samedi ou dimanche prochain, 
ft la remorque du "Lord Strathco- 
na" C’est ce que nou* a dit hier ^ 
M Kjerland. î-1 gérant de la Quebec f 
Salvage, alors que nous l’avons ren- A 
contré à son bureau

•V

(‘ours fournis par la maison L.-G 
Beaubien & Cie. 70. rue St-Pierre 
Québec.

Québec. 22 juillet 1920

HONNEUR AU MERITE

Le change à N ew-York sur

Ijordres
Paris
Bruxelles
Oenè ve
Madrid
Berlin
Vienne
Rotterdam
Rome

derling’ ’ $
"franc
"franc"
' franc’
"peseta'
"mark"
"couronne'
"florin"
"lire"

fc
21

1,7.1

lire

Il 76 
5 76

1
0252 

00 5-8 
.34 9-16 
17 72

New-Bedford, 21.M A.-H. Be­
noit vient d'être nommé à un poste 
éminent.

Il représentera, sur U*» six grand.» 
marchés de confection un gros de» 
Etats-Uni' . l'Association nationale 
des Marchands de Confection. M 
Benoit rer-résuntura le groupe de» 
six Etats de la Nouvelle Angleterre 

D»s six grand.» inarehés «le confec­
tion où l'association fait dos affaire» 
«■n gros seulement, sont : New-York. 
Chicago. Philadelphie. Boston. Bal­
timore et St-Ix>uis.

Le change ft Montréal sur

©non* UU vi©u\ n'i poor pr©[jar«’r ,
la Belgique ft la terrible échéance de ' 
guerre dont son clair regard l'aver­
tissait. Mourant, torturé par le mal 
qui l'allait emporter, il ne pensait pas 
ft autre chose, d'où une de* plus t; *- 
biomont poignante* des scènes qui s** i 
soi**nt jamais déroulées dans un Pa­
lais et à laquelle le scepticisme popu­
laire n'accorde généralement encore 
qu’ft la valeur d’une légende répandue 
pnr des courtisans.

L<> sénat al!ni* discuter le projet 
de réforme militaire le service p*'r-, 
oornel. enflr. adopté par !a Chambre 
d*". représentants grâce à l'imper- 
turbabl»* jx rsêvénvnco et aux insti­
gations j»ers(mnellcfi de !a Majesté 
moribonae. Le roi luttait dérespé- 
ment contre ses souffrances, avec !a 
volonté d'assister à cet act«‘ législa­
tif qui devait aider si puissamment 
à conserver l'existence à son pays ut 
dont il voulait h A ter la mise en vi­
gueur par l'adoption immédiate «le 
sa signature

Scs médecin» se disposaient à pra­
tiquer sur sa ju-rsonne une opération 
«pii à «'«>up sûr soulagerait son hor­
rible mal et contre neuf chances d’ê­
tre morteUe. offrait une chance do 
salut h condition d’être effectué»'sur- 
le-champ.

I/opold 11 lo.» contraignit à lui 
avouer 1» «'ruelle vérité. Et T ayant 
appris© fl résolut d’abandonm'f sa 
d-Tiiière chance de surv ie et de vi­
der jusqu’à la lie le calice de la dou
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Un monsieur Schwartz de Mont­
réal a été condamné c«> matin en Cour 
de Police h payer d'amend©
pour avoir enfreint la loi d© pêche 
dans la province.

Quatre chauffeurs d'automobiles 
ont dû payer $10 00 ©l les frais pour 
avoir fait do la vitesse.

15
'T). Ditus-moi pourquo i un sellier 

est un grand mangeur de salade?
K Parce qu’il n beaucoup de sel­

lerie de céleri

BALANÇOIRE. On demand® à 
acheter une balançoire de 4 pla­
ce» en bon ordre. Ecrire en men-^ 
tionnant le prix au caaie r 02 "Le
Soleil”. 22—3fs

unF». Comment écriviez-vous à 
bûcheron qui s'appuierait Delon ?

R. A m«>n»ieur Delon (mou sieur 
du long

BAZAR! BAZAR! BAZAR
Salle du college St-Romuald

leur "physique, plutôt que d© courir i
risque mettre

»ceau sur la pn-mière grand'4 loi de 
défer,su nationale.

Il obligea la mort ft attemire à la 
jM>rt«‘ d** son château de Lackcn jus­
qu'à «v' qu’il eût rempli «v qu'il con­
sidérait comme »«>i« suprême devoir 
envers son peuple «-t Falxmtissenient 
d© Trente ans de lutte contre lui. 
Il fit adjurer le Sénat de voter de 
toute urgence sans phrase le pro­
jet de servie© personnel. (V vieil 
d’agonisant exaucé il eut le bon­
heur de »ignur d»* sa main déjà 
presque gla«,«V' la !«>i si longtemps 
rêvé© «‘i poursuivie; puis U se livra 
aux mains des opérateurs et s’éva- 
nouii dan» le sommeil dont on nesu ré­
veille plus. Ia mort tenait celui 
celui qui eût pu à la dernière mi­
nute lui échapper encore s'il avait 
jiermis ft la science chirurgicale de 
s'interposer un jour ou «ieux plu» 
tôt. Mai* la vie le la Belgique était 
dotée d'un élément du résistanc du 
plus. Et c’était die qui triomphait

Le hanr commencé le 14 juillet • i 
s*4 continuera toute la semaine jus- f 
qu'au 25 juillet.

Grande vent# de charité

Ami* et bienfaiteur*, venu- un fou 
lu. vous serez étonné* d« l'abondant 
du» objet», de leur qualité supérieur* 
et de leur prix défiant toute compé- 

I titi«>n. ("est la réunion du tout ce qm 
; peut satisfaire lu» goût* lus plu» ex 
i géants et répondre à i'ampleur d» 
toute fortune individuelle.

Chaque soir, concert musical, ©te 
Les tramway» arrêtent à proximité 

de la rue «lu Collège
2lj-4f

GOELETTE
A VENDRE

Goélette à voile de 21 tonneaux 
Pour plu* d'informations s'adresser 

« la Franqualin Lumber Co . 92 rue 
St-Ptorre 21j-3f*


